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lundi, le 19 avril
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SAINT-HYACINTHE 16 AVRIL. 1954 ‘Autorisé comumma envoi postal de la deuxième classe,
  

Prix: 10 cents

lundi, le 18 avril, une grande
campagne de recrutement dont le
but est de porter à 400 le nom-
bre des membres actifs de ceYo TH EELGEBRE SAINTAIAGINTHE_AVRIL. 1954 24 SRIIMSLERE Sie” Sr,gonJo, eanGoal — te à ses membres, M. AntonioSR
Breton, o.d., président, a décla:a5 J ‘
ré que tous les hommes d'affai-i Te :
res, industriels et commerçantsVE Lot ] . ry de la ville et du distriet devraientNZNT . — r 9 E se faire un devoir de joindre lesF, | OR 1 rangs d'une organisation qui a dé-ve à 5' .

’ jd rendu d'appréciables services
sea ——————
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Deüx“descentes’
Même”si le vendredi est une

journée plutôt mouvementée,
tantà cause des heures pro-
lungées de magasinage que de
la grande foule qui envahit
la rue Cascades et les abords
dit Marché-Centre, les habi-
tués de nos débits clandestins
— car il y en a même à St-
Hyacinthe — ne s’attendaient
sûrement pas ‘à connaître les
émotions “d’une “descente”
vendredi soir dernier. Aussi,

tables firent leur apparition
dans deux clubs plus ou moins
louches de l'avenue Mondor.
Les policiers. municipaux

unt “visité, simultanément les
tlubs .Ferland et Provost, ar-
Tétant- les; tenanciers de ces
deux maisons de jeux ninsi
que les18 personnes qui s’y
trouvaient,’ Conduits au poste
fle police, fous furent relichés
‘sous cautionnement.

Provost furent condamnés à
‘la peine maximum: $75. d'a-
mende et les frais. Les 51 per-
sonnes qui se trouvaient chez
Ferland.et, les 24 chez, Provost
s’en tirèrent avec une amende
de $10,. chacune.   

af YY[EN

, iEY
ms. - «

 

Petite
V4 4,

{ Popa ;
EF “

Morison, au nord de la voie du chemin de fer, dans
le Bourg-Joll, n’en croyaient pas leurs yeux mer-

credi matin de la semaine dernière. Is n'étaient
plus des résidents de St-Myaciathe mais bien d'une

nouvelle Venise, l'eau ayant remplacé rues et (roi-

toirs. Le joyeux clapotis des vagues légères se
brisant sur les murs des résidences n'étaient mal-

heureusement pus de quoi réjouir le coeur, nos con-

des Vénitiens!

mit

Vontse maskhoutaine

 
pas hélas les jolies gondoles qui font le bonheur

Cette étrange Inondation, qui ne dura que quel-
ques heures, avait été causée par l’obstruetion d'un

tuyau: dégoût longeant In voie ferrée et qui ne per-

pas l'écoulement rapide de l'eau accumulée
lors de l'orage de mardi 6 avril.

(Photo et cliché “Le Clairon”, par Marquiss
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Un comité d'action politique serait

formé lors de l'assemblée du 11 mai
Il est urgent que les syndiqués

prennent conscience de leurs res-

ponsubilités en ce qui concerne

l'administration de leur ville, de
leur province, de leur pays, et le

Conseil Central des Syndicats Ca
tholiques de St-Hyacinthe devrait
considérer sans délai Ja possibili-

té da créer un comité d'action po-

litique qui aurait pour but de ren-

seigner et d'éclairer les ouvriers

pas craindre de s'afficher devant
le publie. Lu situation devient de

plus en plus grave et il est grand

temps que les ouvriers se réveil-

lent et agissent.

C'est là le message que l’orga-

nisateur du Conseil Central, M.
Georges Patenaude, a rapporté

des journées d’études que lu Con-
fédération des Travailleurs Catho-

jiques du Canada « tenues au Lau
Beauport, près de Québec, en fin

l'assemblée mensuelle du Conseil
Central, mardi soir, M. Patenaude
a bien souligné qu'en parlant d'ac-
tion politique, la CTCC n'entend

pas nécessairement “faire de Ia

politique de parti”. Il s'agit plu-

tot d'une campagne d'éducation
parmi les ouvriers syndiqués afin

‘ La lutte entreprise en 1874, et qui

L se poursuit encore, nous aura valu

qu'ils surent en mesure de savoir
«t comprendre ce qu'il advient de

leurs droits lorsqu'ils sont lnissés
UN Mains des politiciens, à tous
les échelons des gouvernements,

Le travail organisé a droit à la
vie el c'est par l'éducation des

syndiqués qu'il réussira à ramener

l'ordre et In justice dans adm.
nistration municipale, province
ie, fédérale, 1 même internationa-

p : sur tout ce qui se rattache direz- le
quelle ne ‘fut pas la surprise tement ou indirectement à la vie | ‘ nn n
de tous et chacun quand vers politique. Les (ruvailleurs, sur- Le principe d'une action polit:
une Heure, dansIa nuit de tout les syndiqués, ne devpajent (ue vuvrière fut accepté d'em-
vendredi (à samedi, nos cons- blée par l'assemblée, que présidu

M. Joseph Piché, Dans la pratique,
cependant, une telle action pos:

des problèmes, et plusieurs délé-
gués exprimèrent l'opinion qu'un
plus grand nombre de membres

devraient être consultés avant de

décider de l'opportunité de nom-
mer un comité d'action politique.

Aucune décision ne fut prise

mardi soir. Cette importante gues-

tion reviendra tout probablement

à la population maskoutaine.

La Chambre de Commerce lo-
cale a besoin de fonds pour ré-
aliser son programme de 1954.
C'est en augmentant sensiblement
le nombre de ses membres que

la Chambre possédera les smoy-
ens de mener à bien son action
économique ef sociale,

(Suite en page 4)

 

 

Aujourd'hui, 16 avril, Ven-
dredi Saint, les bureaux du

; 5, de semuine dernière. Ces journée. devant les délégués lors de li olairon nat que les ate-
“ Mercredi. de cette semaine, d'études avalent pour thème: “Car- prochaine assemblée du Conseil liers de l'Imprimerie Yamas-
toutes ces personnes plaidaient tels syhdicaux et action  politi- Central, 1e 11 mai prochain. ka sont fermés.
coupables;.en cour du recor- que”.
der. Lestenanciers Ferland et Les résidents du coin des rues Bourdages et citoyens de cette partie dela ville ne possédant En présentant son rapport A . 

Figure maskoutaine
 

M. Elias CHICOINE
Grand, droit comune une flèche quoique bie

plein de verdeur, l'air uccueillant, M.
cette classe privilégice et inte
n’ont guère affectée,
contrainte.

Né à St-Dominique de Bugot le 26 mui 1884,
cinthe en 1893. Ses études primaire

ntôt septuagénalre,
Elias Chicoine appartient à

ressante que les traitrises de Ja vie
en apparence, Sa façon de causer reste sans

Il se raconte en toute simplicité,
me de l'improvisation et de l'expérience.

en y ajoutant le chac-

il vint à St-Hya-
s terminées à l'Académie Girouard,

1! eut des velléités do compléter ses classiques, mais 1a Providahés 15voulait nilleurs, et Elle s'y pr
mul 1889, les ouvriers de

It de façon curieuse, Un beau jour de
lu maison Casavant, ceux qui mettent ladernière main à lu tonalité et à la v : :érifieation générale, demandaient
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Nols, Vdyons et-dessus une reproduction photographique de-l'ap-

pareil de’ contrôlé: proportionnel automatique, njusté sur le tuyau
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Les descentes mouvementées de
vendredi soir, dans deux débits
clandestins de l'avenue Mondor,
étaient les premières du genre de-
puis la nomination de l'échevin
Jacques Bousquet à la présidence

du Comité municipal de la Police.
* * *

C'est mardi après-midi,
les bureaux de S.H. le maire Pi-
curd, que sera officiellement lan-

cée la campagne de souscriptions

qu'organise Ia section locale de In
Société Canadienne du Cancer.
L'objectif fixé est de $5,000 et les
souscriptions seront reçues jus-
qu'au 4 mai inclusivement. On

’

dans

 

£ premier traitement chimique

de d'eau, à St-Hyacinthe, commen.
ca en 1899. On versait dans l'eau un

sel à base d'alun, suivi d'une Filtration
forcée à travers 4 pieds de sable. On

signalait à l'époque une amélioration

sensible dans la santé de la popula-
tion,

Ce west pas sans lutte, que quel-

ques élites muskontaines réussirent à
fonder un aquedue le 24 août 1874.

Aujourd'hui encore, la lutte continue:

des gains sont enregistrés dans Ja

bonne voie, M. Jean Blanchard, sur-
intendant de l'usine de filiration de

St-Hyaciathe, vient d'acheter, avec la

permission du Conseil de ville, un
chlorinateur d'une valeur de $5,000

-environ.

Le premier projet d'aquedue sem-
ble dériver d'un projet d'achat d’une
pompe à incendie. mue par la va-
peur, publié dans le journal le 7 sep
tembre 1671.

Aussitôt émise, l'idée l'un aque-
duc s'uncra dans les esprits, En 1871,
M. Martel, de l'Assomption, proposa
la formation d’une société, au capital

de S25,000, dont les actions seraient
offertes à vingt dollars chacune. L'eau

vaptée aux sources du- côteau de St
Jominique devait être recueillic dan.
Un réservoir élevé sur le plus haut
point de la ville,

Quatre années passent sans que

rien ne se produise. Entre temps, les
sapeurs de lu brigade de St-Hyacinthe,
dont M. l'on Plamondon est le sur-
intendant e: M. J.-B. Bourgeois, mo-
cat, est l'ingénieur depuis 20 ans, vi-
sitent le Château-d'eau de Sorel. Les
pompiers sorelois donnent une mon.
stration de. leur art.

Quelles merveilles ! Au dehors,
quatre houches d'incendie lancent si-

“mmuliunément, autant de jets d’eau
paissants pendant qu'à l’intérieur, li
pompe à vapeur fascine les visiteurs.

Nos pmnpiers ne connaissent que la
técaloitzante pompe à‘bras .. . !

LES RUMEURS DE
peut les adresser directement à:
Société Canadionne du Cancer, ca-
sier postal 284, St-Hyacinthe.

* #% *
Les hommes d'affaires voient

généralement les journalistes d’un
bon oell‘quand ceux-ci parlent en
bien de ceux-là. Il est de bonne
tradition qu'on invite, à titre gra-
pleux, les représentants des jour-
naux’locaux lorsqu'on désire que
telle réunion au tel souper-cause-
rie ait’ es échos. À cette fin, !a
faim est satisfaite chaque lundi
soir aux réunions Richelieu. Le
plus .fin- de l'histoire fut la con-
vocation des trois gourmands de

On imagine facilement l'enthran-

“iasme qui souleva la population an

retour de (cette visite. En vovembre

1873, une bintaille Sengagea an Con-
seil sur ce sujet, Il s'agit de pren-

are en considération des plans d'aque-
due puésentés pur deux ingénieurs,
MM. Brarchemin et fils, de Sorel,

ainsi que par MM. Fréchette et Frè-
re, de St-Hyacinthe.

M. 1. Praudey, seconde par M. V.
Coté, conseille d'étudier les proposi-
tions le ces messieurs. M. I 14. Bour-
peois 0 clume «1 formule amendement

sur amendement, Faute d'entente, le

Conseil zjourne au 13 décembre A
cette duds, “des devis, spécifications

et esthua.ions pour Ga construction

fun aquedue dons notre cité” sont
demandés à M. Lesage, directeur de
l'aquedue de Montréal. Les requêtes
précédentes sont laissées sur table.

Enfin, le 24 uoût 1874, le Conseil
vetroie une charte à la “Compagnie
d'aquedue de Saint-HHyneinthe”, com.
basée le MM, Ant. Mavnard, Lonis-
F. Mosisson, Honoré Mercier, Camille
Lussie- «t Silas-T. Duclos.
En vertu de cette charte, la Com.

pagnie  jeuit d'un privilège exclusif
jusqu'au ver janvier 1924, Elle poseru,

imaginez-vous, 24 hornes-fontaines,

chacune capable de lancer un jet
d'eau vertical à 75 pieds de hauteur.
Elle recevra l'énorme montant de
S600 annuellement pour le service des

incendits.
Le 2 septembre 1875, les conduites

d'eau -ont placées sur tout le parcours

de la rue Cascades, dans les rues

Bourdages, Lafrainboise et Gironard.
Dans quelques jours, le séminaire re-
evra l'eau de l'aquedue.

Des vocations de pompiers volon-
taires naissent. Une nouvelle “Compa.
gnie de pompiers propriétaires”, diri-
gée par M. Nault, s'exerce ou couplage
des hoyaux, an jeu des hornes-fontaines,

des houches  d'incendie, Tous sont
prêts; que le feu se présente, il

verra de quel fois se chauffe les pens

de St-Hyacinthe,

LUS BELLEUSINEde FILTRATION
La première contribution de Vagquedue

à incendie eut lieu le 2 janvir 1876.

chez M. Fr, Gervais, au coin des rues
Concorde et St-Louis. Succès phéno
ménal, les pompiers adaptent 1200
pieds de boyaux apportés de la maison

des pompes, tue Girouard, à une
borne-foutuine coin Cascades et Con-

corde, En 15 minutes le feu est mai

trisé, Le sverès est moins grand, le 3

septembre 1876, un invendiaire étant

au courant que la pompe est entière

ment démontée pour réparation. FI

cn profita pour allumer un incendie
qui provoqua une conflagration gé-
nérale.

Au début, la

s'alimentait dans le canal

du moulin scigneurial, actuellement

l'usine de lu Penmans Ltd. Cette

«au était préférable à celle que les
porteurs d'eau puisnient tout le long

de la rive depuis la digue jusqu'au
Séminaire.

pompe de l'aquedue
. .

d'amcnée

Ce n'était guère mieux. Chaque
printemps et chaque automne, les ins-
titulions et les familles continuèrent
a etre lo proie des épidémies de fie.
vres lyphoïdes. Une première analyse
pr Mgr CP. Choquette, alors profes.
sur au séminaire, révéla, dans l'ean
tirée des robinets, un apport d'élé-
ments malsoins qu’il fallait éliminer.
ba prise d'eau fut portée à quelques
cents pieds en amont de la digue, sans
amélioration.

On forma alors le projet d'aller
prendre l'eau au lac de lu Montagne
de Saint-Hilaire. Les sondages qui
furent faits révélèrent que le lac n'a

vait pas plus de 20 pieds de profon-
deur, La quéte de l'eau de ce côté fut
done abandonnée.
En 1894, la ville acheta l'aqueduc

au prix éleve de cent mille dollars et
plus aux propriétaires qui étaient a-

(Suite en page 5)

MA VILLE -
nouvelles à un souper où l'on de-
vait traiter de la “faim du mon-
de”. Ce fut formidable et symbo-
lique. Pour une fois, les trois hé-
rauts n’eurent même pas À rédi-
ger de compte rendu. On avait mia

fin & la “faim du monde” avant
même que nos journalistes eus-
sent satisfait leur propre faim!

* *

Les petits épargnants verront

blentôt leurs économies se con-
vertir en château. Ce scra, dit-on,

le château le plus moderne de ln
région. Grâce à Dieu (. ..) art
et or ne vont pas toujours do
pair. Nous saurons, le 29" avril

prochain, si le jeune architecte a
bien vendu su Marchand . . . .ise!
La’ vieille bâtisse qu'occupe la
Calsse Populaire à l'angle des rues
Ste-Anne et Girouard devra cé-
der la place aux idées nouvelles.

* * *
Les contribuables se plaignent,

avec raison, que nos échevins dia.

cutent trop de problèmes en comi-
té privé. Les idées et opinions qu’-
ls émettent derrière portes, closes
devraient être énoncées publique-
ment afin que la population soit
en mesure de juger ceux qui sont
élus pour la servir.

l'aide d'un souffleur, métier prosaïque rempli temporairement par unmonsieur Berthiaume, de force herculéenne reconnue. Précisémentcette journée-là, l'homme fort avait trouvé une besogne plus lucra-tive. Sar suggestion paternelle, le Jeune Chicoine, qui n'était pasnon plus un manchot, remplaça Berthiaume, la tâche d’ailleurs nedevant durer qu'une mutinée. M. Chicoine souffla pendant une heu-re, recommença le lendemain, et il y est encore. La besogne ihgratedu début cependant s’est transformiée’ en une position de premièrequalité, exigeant de la finesse, voire même de l'expertise, Aujour-d'huf, en effet, el celn depuis 1915, Elias Chicoirie exerce la fonctionde contremaître au département du métal. C'est lui qui l’a réorga-nisé, l’a rendu effectif, à tel point qu'une revue américaine écrivaitrécemment: “M. Chicoine taille les tuyaux d'orgue avec une pré-cision inégalée”. Ici notre artiste car artiste il est— nous‘fait
voir l'illustration de certains procédés accomplis en son départément,

Après y avoir fondu les métaux, plus principalement le plomb -etl'étain, on les convertit en feuilles de différentes épaisseurs que l'onroule ensuite conune une étoffe quelconque dans laquelle oñ dessihe
et découpe à volonté, à la manière d'un tailleur, ordinaire; A pre-
mière vue, l’opération peut sembler facile. Allez-y voir!. Tous les
tuyaux malheureusement ne donnent pas une sonorité agri able, : tin.dis que ceux fabriqués par M. Chicoine dispensent Yhatmonls et
élèvent les âmes. ‘ . :

Abstraction faite de son tra-
vail chez Casavant, Elias: cold
a mené une vie exceptionnélement
uctive sinon retentiesante, Dik.
huit années durant, Ji fut maire
de St-Hyacinthe-le-Confessèur,. Il
y figurait si bien, ses gestes et xl
actes s'avéraient tellement coïk-
tructifs qu'à l'expirations.de sn
premier terme, on le…féélut. par
acclamation, et toujours pat.'bo-
clamation. Ses concitoyens’ 6 .#e-
gardaient comme un homhid : jn.
dispensable. 11 fallut qu'il site.
posit carrément afin d'en sbPtir.

L'un des fondateurs du Byhdt-
eut ouvrier de St-Hyacinthe, Ît.eh
devint vice-président et président.
Membre actif de la Philharmoni-
que pendant de nombreuses. ah-
nées, les dirigeants de cetté..Sos
clété, en appréciation de soûs Ktmi®
té et de son dévouement inlagsa»
bles, l'inscrivaient en janvier dps
.nier au nombre des présidents
honoraires, RS“Puis, aujourd'hui, regrettez-vous toute cette vie combativa??

M. Chicoine répond d'un ton rieur, où il demeure impossible dé,yi:
lever le moindre soupçon de mélancolle, “J'ai dit adieu à touta
Joyeusement. Je n'ai gardé qu'une passion, celle de la chassé ot dela pêche. Autrefois, ajoute-t-il, j'ai bien aimé le baseball Jé faluilypartie d'une équipe qu'on appelait Yamaska, Et sans trop “mé-vaif:ter j'étais un frappeur redoutable, le Babe Ruth de la région,

En somme, Ellas Chicoine fut un sportif en toute l'accéption:mot. Il s'est aussi distingué au croquet. Nous apercevons ‘sulplano un minuscule trophée, emblème et souvenir de ses exXpldits., ,

 

La famille Chicoine compte huit enfants; quatre gargons. an .
Gotham à titre de contrôleur; Georges. assistant de son’ père: J ik
Gotham à titre de contrôleur; Georges, assisan de son ‘pre: JVAN:Paul, religieux de la congrégation des Oblats, assigné à. la se
St-Pierre-Apôtre, à Montréal. ; SU,
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Un des plus: puissants écrivains de l'heure, Montherlant, à‘dv!
quelque part: “Les caractères qui se tiennent n'existent qu’au th
tre el dans le roman”. Probable qu'il comptait saris les éxceb
M. Elias Chicoine tlent bon depuis cinquante-cing années ches. Ci:
savant. C'est actuellement l'employé au plus long.service. Pat"id
tenue de son caractère, par sa belle compréhension; {làtonquli -#k
conservé l'estime et l'affection de ses supériedrs ‘édmme, de:-déb,
subalternes, va RE
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Annonces Classifiées
rN

TARIF DES ANNONCES CLASSÉES

ANNONOES ORDINAIRES —

Tarif minimum de 70¢ pour 14
lignes agates (45 mots).

Un cent et demi (lJ4f) par
mot additionnel.

GROS CARACTERES — Une
lignb en caractère de 12 à 18
pts vaut 1G,

Les erreurs seront prompte-
ment rectifiées. On doit cepen-
dant les signaler avant In se-
conde Insertion. Au cas d'er-
reur ou d’omission, notre res-
ponsabilité ne peut excéder lo
montant déboursé pour l’an-
nonce.

 

AVIS — Toute annonce devant
paraître dans notre édition du
vendredi doit parvenir à notre
bureau au plus tard à 10 h. le

Signalez 4-5376

A VENDRE
A VENDRE Camionnette

“Bradford”, modèle 1550. S’adres-
ser À 432, rue St-Simon. Tél:

4-7337. f12-jno

A VENDRE — ‘Terre de 65 ar-

pents en culture, bien bâtie; eau

et électricité; située Rang du Car-
ré, Upton. 5 minutes de l'église.

Aussi 2 terrains 54’ x 98'; coin

des rues St-Charles et Boul. Hé-

bert, La Providence. S'adresser d
J.E. Chouinard, 2156 Laframboise,

St-Hyacinthe. Tél: 4-7728, f12-jno

  
 

 

 

A VENDRE. — Maison seule, de
6 pièces modernes. Bonnes con-
ditions. Cause de départ. S’a-
dresser a 1200 St-Charles, La Pro

vidence, 12m-jno

A VENDRE. — Terre de 32 ar
pents, avec maison de G pièces
et poulailler, 12 x 40, 2 étages.
Aussi 50 chassis de couches chau-
des, Cages à lupins. Située Pu-
roisse Douville, près de la Mai-
son des retraites fermées, S'a-

dresser par tél, à 4-7116.
8-16a

A VENDRE. — Chinchillas à
vendre, S'udresser à 2330, rue

Ste-Anne, St-Hyacinthe. ‘Tél. 4-
6983. 16a-jno

A VENDRE. — Belle ferme, avec
tout son roulant: 30 vaches lai-

tières; lait à Montréal; bonne
maison; laiterie et dépendances.
Pour prompt acheteur. S'adres-
ser à Ovila Laporte, 1085 avenue
St-Joseph. Tél, 4-7176.

16a-jno

A VENDRE. — Prefect 1950, se-
dan 4 portes. Prix: $350.00. Ex-
cellente condition. Tél. 4-9472.

16a

A VENDRE. — Belle grosse va-
che, le Holstein, fraiche vélée;
taureau 2 ans % Ayrshire, inse-
mination. S’adresser à Hilaire
L'Heureux, St-Hugues, Co. Bagot,

Que. 16a

A VENDRE. — Propriété de 3
étages, sur la rue Concorde, place
commerciale, près de la rue
Cascades. Un logement libre le
ler mai. S’adresser à Origène Mo-
rissette, 705 des Cuscades. Tel.
4-5855. 16a

A VENDRE. — Très bonne gla-
cière, presque neuve. S'adresser
à Armand Lussier, 1505, rue Nel-
son, St-Hyacinthe. Tel. 4-9286.

A VENDRE. — A La Présenta-
tion, terre de 50 arpents, dont 30
arpents sur la grand'route de So-

rel, Route 12, et 20 arpents en
buisson. Prix: $4,500. Ecrire à
Mme A. Butler, 3678 avenue du
Pare, Montréal,

  

  

16-23-30a-7m

A LOUER
A LOUER — Logements de 2 et 3
pièces, plus chambre de bain. Ré-
frigérateur fourni. S'adresser chez

Théo Gauthier, 1930 Cascades.
Tél.: 4-7161 ou 4-6767. d-19jno

A LOUER — Logement de 5 ap-

partements à louer. Propre, coin-

modités de toutes sortes. S'adres-

ser à 1160, rue Bourassa, St-Hya-
cinthe. Tél.: 4-7934. m.19-jno

 

 
A LOUER. — Logis-appartements
nouvellement construits, trois
pièces très modernes compre-
nant:

lo-Une grande chambre avec gar-
de-robes.

20-Une grande cuisine meublée,
aver frigidaire, poéle électri-
que à fourneau, set de cui-
sine, armoires, évier, etc.

3o-Salle de bain complète.
Espace dans le sous-sol pour
storage; électricité, chauffage,
taxes, eau chaude, fournies.
Le tout placé dans le plus beau

site en Ville, à 1325 rue Papi-
neau. Libre en avril. Tél. 4-4469
et 4-7741. 26m-jno

A LOUER. — Logement de 3
pièces, ‘situé à La Providence.
Grande salle de bain, eau chau-
de. Ménage fait à neuf. Libre
pour le ler mai. S’adresser à 955
St-Pierre, La Providence. Tél. 4-
8958. 16a

A LOUER. — Logements de 5
appartements, chambre de bain.
Dans le Bourg-Joli. Situé à 1105
Morison. S'adresser à 1125 Mori-
son, St-Hyacinthe. d6a

 

 

A LOUER. — Appartements de
4 grandes pièces, ou de 2 gran-
des pièces, meublées ou non;
chauffées, éclairées, cau chaude,
douche, frigidaire, poêle, etc. Li-
bres immédiatement, aux App.

* Boucher, à 3175 Sicotte. S'adres-
ser à L. Boucher, 2448 Sicotte.
Tél, 4-4807. 16a

A LOUER. — Deux grands ap-
partements chauffés, cau chaude
fournie, chambre de toilette pri-
vée. Près de l'église du Sacré-
Coeur, et des manufactures, dans

maison tranquille, idéal pour 2
personnes, Libre le ler mai. S'a-

dresser à 1506 rue Duvernay, St-
16a

HOMME DEMANDE. — Homme
demandé pour entretien d'un par-
terre, et ouvrage général. Expé-
rience exigée. Tél. 4-G408.

16a

A LOUER. — Appartements a
louer, meublés et chauffés, dans
le centre de la ville. Téléphoner
à 4-7979, 2u-jno

A LOUER près GRAND HÔTEL.

rue Mondor, logement 9 appar-
tements, chauffé, conviendrait
pour petit commerce ou bureaux.
Libre vers le ler mai, S'adresser
à Jeanne Daudelin, 2381 rue Gi-
rouard. Tél. 4-5788. Qu-jno

A LOUER. — Logement de 5
appartements, cuisinette, cham-

bre de bain. Eau chaude à l’an-
née, Ménage fait à neuf. S'adres-
ser à 1080 rue Centrale, St-Jo-
seph. Tél. 4-6242. 9-16-a

DIVERS
IMMEUBLE. — Muison de 8 lo-
gements pour régler succession,
avee grand terrain. Belle terre
pour cuupe de buis, environ 100

aeres. Garage, Magasin général.
Hôtel avec grill. Epicerie-bouche-
rie, avec propriété. Restaurant
avec où sans propriété. Maison
de chambres, avec vu sans pro-
priété. Propriétés de 2, 4 et 6
logis. Emtiouteillage au complet.
Ronde de liqueur ou de vidange,
avez canvions. Belle propriété de
2 logis, et 8 arpents de terre et
dépendances dans beau village.
Terre avec gros roulant. Pour
vos achats, ventes vu échanges,

consultez: Ovila Laporte, encan-

teur, 1085 avenue St-Joseph- Tél.
4-7176. 26f-jno

PEINTURE — Qualité garantie,

suns odeur, sèche en quelques mu-

nutes. Blanc mat, $1.30 ln pinte.
Couleurs 1953, à soider pour $1.60

la pinte. S'adresser à H. Fontaine

Enr, 1741 des Cascudes, St-Hya-

cinthe. + m.19-ino

OPPORTUNITE. — Hommes sé-
rieux, bilingues, possédant voi-
ture, pour représenter maison
canadienne-française daps la

vente d'accessoires pour épiciers,
bouchers, restaurants, hôtels,
avec équipement complet.

MODERN EQUIPMENT

 

1269 Est Craig, Montréal
2-9-16a

ATTENTION, —  Désirez-vous
acheter une propriété, terre ou
commerce? J'ai un bon choix qui
serait trop long à énumérer ici.
Pour information gratuite et sa-
tisfaction garantie, consultez en
toute confiance:

ADRIEN L'HEUREUX,
Agent d'Immeuble Tél. 2-S-41

St-Liboire, Co. Bagot
 

ENCAN. — Vendredi, le 23 avril
courant, à 7l& heures p.m., chez

M. Stanislas Lapierre, à 445 Ho-
tel-Dieu. Autre encan, samedi le
M courant à 1 heure p.m., chez
‘M. Lucien Baillangeon, à 95 rue
Ste-Anne, La Providence. ‘Pour
plus de détails, lisez “Le Clai-
ron” du 23 avril. Ovila Laporte,
encanteur licencié, 1085 St-Jo-
seph, St-Hyacinthe. Tél, 4-7176.

16a

ENCAN. — Mercredi le 21 avril
a 1 heure précise de Vaprés-midi,
chez feu Uldéric Larivière, villa-
ge de La Présentation.

Détails: Ameublement complet
pour 5 appartements; tout est

comme du neuf. Set de cuisine,
un poêle émaillé blanc, 2 poêles
électriques à 2 ronds, fournaise
à l'huile, set pour salon, chaises,
tables, fauteuils, cendriers, réfri-
gérateur 8 pds cubes, 1 an d'u-
sage, meubles chambres à cou-
cher, sommiers, matelas, lits de
plume, bureaux, tapis, prélarts,
draperie, hardes faites pour
hommes, vaisselle, verrcrie, cou-

tellerie, réservoir pour l'huile,

accessoires pour jardiner, outils,
un bon bicyele pour homme, etc.

J.-A, MORIN
Encanteur St-Hyacinthe
 

REMERCIEMENTS. — Mme Jo-

seph Bertrand et ses enfants re-
mercient bien sincèrement tou-
tes les personnes qui leur ont
témoigné de la sympathie lors
du décès de M. Joseph Bertrand,
soit par offrandes de messes, de
fleurs, bouquets spirituels, télé-
grammes, assistance aux funérail-
les, ou de toute autre manière
que ce soit. 16a

 

ENCAN. — Samedi après-midi,
le 17 avril courant à 1 hre préci-
se, chez M. David Lemaire, au
no. 807 rue Durocher, village St-
Joseph, St-Hyacinthe.

Détails: un ménage 3 appar-
tements pour cuisine; poêle émail-
lé crème, ! poêle à l'huile et
électrique à 2 ronds, fer à re-
passer, table et chaises, pendule,
machine à coudre, meubles pour
boudoir y compris phonographe,
disques et radio sur table, meu-
bles pour chambre à coucher,
hardes faites, lingerie pour lits,
draps de laine, couvre-pieds, ri-

deaux, draperie, artisanat, {apis
neufs, tressés, nattés, crochetés,
vaisselle, verrerie, 2 barils d’a-
cier pour huile, etc.

J.-A. MORIN
Encanteur St-Hyacinthe

ENCAN. — Mardi le 20 avril
1954, à midi, chez M. Paul Le-
tendre, Rang Bourgchemin ouest,
St-Hugues, Co. Bagot.

Détails: Tout le ménage de la
maison, Ameublement de cuisine,

2 ameublements de chambre à
coucher, chaises, tables, bureaux,
commodes, vaisselle et verrerie,
ustensiles de cuisine, poêle blanc
“L'Islel” chauffant très bien,
fournaise a I'huile “Quaker M-54"
3 mois d'usage, laveuse électri-'
que ‘Gilson”, frigidaire “Norge”
8.7 pieds cubes, 2 machines à
coudre en parfait état, radio, ta-
pis et prélarts,
‘Bon stock de hangar: outillage

de jardin et de ferme. 6 bidons
à lait, chaudières, couloir, char-
rette à lait et autres articles trop

long à énumérer.
Bon roulant de ferme: Char-

rue simple ct charrue à deux
versants; herses à disques Frost

& Wood. Herses à finir neuves.
Semoir McCormick-Decring, bain
d'huile. 2 ans d'usage. Rateau
Massey-Harris neuf, pelle à che-
vaux, etc. Voitures d'hiver et d’é-
té, de travail et de promenade.

Harnais simple, double et fin.
Animaux: 2 bons chevaux, 1,-

4300 lbs, dont une jument devant
mettre bas en juin. 9 vaches de

choix dont 6 croisées Holstein,
3 croisées Ayrshire, 1 taure d’un
an Holstein, 1 boeuf d'un an
quasi pur-sang Holstein. La ter-

re est vendue.
DANIEL BEAUREGARD

Encanteur

Belocil (Verchères)

ENCAN. — Mercredi le 21 avril
1954 à midi précis, chez M. René
Guertin, à St-Hyacinthe-le-Con-

fesseur, R.R. No 1

Détails: Quelques articles de

maison. Bon stock de hangar, fer
et fonte, chaînes, vis à lever les
'bûtisses et clef, outillage de jar-
din et de ferme, clôture électri-
que, boîte, batterie et isolants,

balance. capacité 500 lbs, tondeu-
se électrique Stewart, lattes, ai-

guilles et boîtes à tabac, charriot
à foin (Truck), fourche et ca-
ble (environ 120 pieds), charriot
à fumier “Jutras” et environ 130
pds de rail, installation d'étable
“Jutras”, stalles pour 16 têtes de
bétail. Abreuvoirs à pression et
tuyaux à l’eau. Plusieurs tonnes

d'engrais de ferme.
Bâtisses: Une  grange-étable

mesurant 30 pds x 100 pds, cou-
verte en tôle. Une grange à foin
de 29 pds x 42 pds. Un bon pou-
lailler de 29 pds x 9! pds. Systè-
me de paratonnerre.

Machinerie: Tracteur “Ford”
avec hydraulic et moteur en par-
fait état. Chaines à tracteur, fau-

cheuse “Ford” à tracteur, char-
rue à tracteur 2 versants, herses

à disques “Ferguson” à tracteur,

herses à finir 2 sections, semeu-
se “Moody”, rateau 12’, chargeur

McCormick, lieuse à grain, é-
pandeur à fumier Jutras, sar-
cleurs, pelle à chevaux, charrue
à rigoles, herses à disques, ha-
che-légumes, voitures d'hiver et
d'été, crible, tombereau, remor-
que sur pneus et basculante, ele.
Lots de bois de sclage.

Animaux: 13 vaches de choix
Holstein, 4 taures de choix, veaux,

1 jument pesanteur 1400 livres,
etc. La terre est vendue subdivi-
sée en lots.

DANIEL BEAUREGARD
Encanteur Ville de Belocil
—_

ENCAN. — Mardi le 20 avril, chez
M. Paul Bazinct, Rang Haut Sal-
vail, La Présentation.

Détails: 2 chevaux 1,300 lbs,
10 vaches Holstein, 2 boeufs 1
an: 1 boeuf 2 ans; 5 génisses 1
an; 4 veaux de l'année. Tracteur
“Ford”, 4 ans d'usage, avec tous
les accessoires et chargeuse hy-
draulique pour charger la bette-
rave. Arracheuse de betterave.
‘Ensileur de blé d'inde, 2 ans d’u-
sage, marque “Forano”. Fileur,
4 branches. Chargeur. Moulin à
faucher. Scie ronde, Licuse a
grain. Epandeur à fumier, scellé
et doublé. 2 tombereaux. Voitu-
res sur pneus. Charrues, etc. 100
poules. 4 bidons de 8 gallons.
Chaudières à lait. Chassis pour
couches chaudes. Tout le stock
du hangar. La terre est vendue.

M. LEMOINE
Encanteur

St-Ours-sur-Richelieu

 

 

Les bibliothèques publiques Th
nadiennes ont sur leurs rayons
quelque 6,800,000 livres pour leurs
abonnés.

  

e
Environ 3,300,000 Canadiens .re-

coivent aujourd'hui des chèques
payés totalement. ou en partie par
les contribuables canadiens.
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la meoiivelld

la NOUVELLE
machine a coudip

 

Choisissez et
insé
une

  
complètement
automatique-

rez d'obord
came —

elle fait,

ment les
travaux de

couture les plus
fantaisistes aussi

facilement que vous
faites jouer un disque!

INA

Voici, enfin, la machine qui fait tout ce que vous pourriez

jamais désirer qu’une machine fasse — elle reprise, brode,

fait des monogrammes, raccommode presque invisiblement

. ct fait beaucoup d'autres travaux de couture trop

nombreux pour être mentionnés. Elle fait même les

boutonnières et coud les boutons!

Et l'Elna est garantie pour la vie!

Vous pouvez voir cette merveille moderne chez vous,

quand ccla vous arrange ct sans obligation.

Vous ne pouvez vous permettre d’acheter n'importe ,

quelle machine à coudre avant d’avoir vu une Elna!

IT — ea mer os os oe ool oe oe oes "1

| Postez ce coupon i
J \ 3

immédiatement
Je désire une démonstration

gratuite de la machine à cqudre

I ELNA, sans aucune obligation

de ma part.
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Tél. 4-5889
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La pasteurisation
Que se passerä-t-il à la pro-

chaine réüñion. du ‘Conseil ‘de
Ville, alors ‘que l’échevin So-
lis présentera un règlement
visant à YédaFe obligatoire 1a
vente du lait pasteurisé dans
notre ville? Celfe importante
question ‘a sôufevé l'intérêt
des contAbs maskoutaïhs
ct Poh ‘8 id à de ‘qu’un
grand-noMDKe ‘d’éntre cùx as-
sisteà. la séâfiice de maydi soir
prochain, 20AVE.

En effct, 1a Yéuhion qui se
tient répiliertiment le troisie-
me lundi @ÿ-Mèïs à dû Être
reportée au TendéMain, mardi
24, du fat ‘aire Te 19 ‘est Te
lundi de à nes, ‘C'est-à-dire
un jourde ‘fête.

C'esi dote maïs soir Hro-
chain que tës Echevins devront
se prononcer Sir une mesdre
qui « soulevé toutes sortes ‘de
controverses depuis plus de
15 ans. La rumeur va bon
train, mais d'après les infor-

mations recueillies de diffé-
rentes sources, il semblerait
que l'opposition qu'avaient
tout d'abord manifestée cer-
Liins conseillers est en voie

de s'évanouir. On vrétend mé-
ine que la mesure sera adup-
tée à l'uñanimité des échevins
"qui seront présents mardi soir.

Le sentiment généralement
tavorable à la pusteurisation,
d’une part, l’unanimité de la
presse locale pour réclamer
une telle mesure d'hygiène
publique, d'autre part, au-

raient fortement ébranlé les
convictions des oppositionnis-

tes, qui se rallicraient mainte-
nant à la pasteurisation obli-
gatoire. Tous ceux aui pré-
disaient au moins trois votes
contre la mesure se verront

confondus mardi soir, ‘

L'échevin Auger, entre au-
trés, a décidé qu'il favorisait
Ja pasteurisation. C'est lui-
même qui nous l’a appris au
téléphone, d'une voix courrou-
cée. Tout comnie si un jour-
nal Wavait nas le droit et le
devoir d’informer ses lecteurs
de tout ce qui se passe, pour-
raft se nasser ou s'est déjà
ih § à Tirôtel de Ville.et
“afireurs! :

1. Quota en sit, Ya séance
biteSh di Wir devrait hous
Tile coidaitre Vobinivh de
chcitndes échevins sur cette
ps drenite
va of ‘ahs

Mesare, ‘et ods
‘àAVontr ranbré-

‘ché Ta phstelirisation obliga-
toire,
BAWBAIT Tin 1@ fan at trot or   
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des vocati
Chez les 37 finissants, on compte 19

prêtres et 18 professions libérales
 Dix-neuf des trente-sept finis-
Sants du Séminaire ‘de St-Hya-
‘einthe ‘ont choisi des vocations
säterdotales, tandis que les dix-
hüit autres ont opté pour des pro-
fessions libérales.

C’est à l'occasion du Diman-
che des Tameaux que s'est fait
le dévoilement des vocations en
présence des prétres-enseignant

et des élèves de cette maison
d'éducation. |

M. Amédée Proulx, de San-
ford, Maîne, a été élu président

des étudiants du cours 1946-47 ot

1953-54; d'autre part, M. Penis

Frenière, de Saint-Hyacinthe, rem

plira les fonctions de trésoric.
et M. Denis Desmarais, d- S:-

Ours, celles de secrétuire.
Lu devise de lu etusse ce

“Altius teadimus',
Vocations sacerdotales

Parmi les dix-neuf finissants
qui ont opté pour des vocations
sacerdotales, onze ont choisi le
clergé seculier; cing, la Société

des Missions Etrangères: un, la
Société des Pères Blanes d’Afri-

que: un, la Société des Missions

Africaines: ¢t un, la communau-
té des Oblats de Marie-Imma-
culée.

PRETRES SECULIERS: —
Germain Beaudry, de Foster, Ju-
les Beaulae, de Saint-Hyacinthe:
Jeun-Jacques Bourgeois de Drum-

mondville; Denis Desmarais
de St-Ours: Bernard Favreau, de
Roxton Falls; Jean-Marc  Gau-

dreau, de St-Dominique: Jean
Godin, de Sorel: Robert Leduc,
de Clarenceville: Amédée Proulx,
de Sanford, Maine; M. Lucien
Rivard, de St-Robert; et M. Ro-
bert Rivard, de St-Robert.
PRETRES DES MISSIONS E-

TRANGERS: Jules Boucher,
de Amqui; Yvon Bureau, de St-

de Granby; Denis Melançon, de

Drummondville: et Yves Racine
de Granby.
PERIZ BLANC:

Bonneau, de Ste-Sabine.
Normand

OBLAT DE MARIE IMMACU-
LEE: — James Johnson, de

Richmond.
PRETRES DES MISSIONS A-

FRICAINES :

de St-Mathius.
Professions libérales

Les dix-huit finissants qui ont
opté pour des professions libéra-
les ont choisi des facultés des

— Paulin Loiselle,

 

à LOUER
Magasin chauffé, grandeur 20 x 60, très belle location.

Voir GERARD LEMOINE

73-A, rue DRUMMOND TEL.: 3811 GRANBY
 

 

  

NERON— au moment de mourir

de prix à son talent de chanteur

CETTE RECLAME: FAIT PARTIE D'UNE
1

QUI LA Dir2

“QUEL ARTISTE LE MONDE
VA PERDRE!"y/

‘

th CL

d'une grande partie de lunivers,le tyron Néron attachoit plus

   

 

~

    

. Bien qu'il fût moître obsolu

qu'à sa puissance,

SÉRIE PUBLIÉE PAR

 

plus variées: quatre en Hautes I£-
tudes Cormmereiales: trois en droit
trois en médecine: deux en gé-
nie Inilitaire; deux en génie élec-
tronique; «et un en journalisme,
en architecture, en agronomic et
cn génie mécanique.

HAUTES ETUDES COMMER-
CIALES: — Claude Benoit, de
Marieville: Robert Fournier, de
Sorel; Denis Frenière, de St-Hy-
acinthe; et Jacques Luplante, de
St-Lihoire.

DROIT: -- Gérard Beaudry, de
Se-fiyachihe:  Mauriee Bernier,
de Luc Mégantie (molaire): et Ro

bert Lanteigne, de St-Ours cavo-
cat).

MEDECINE Andre Allai-

Jean-Lue
Rougemont ; et

de Stel

re, de Sl-Ayacinthe;
Choquette, de
Raymond MeClare,
mond-de-Granthita.
GEME MILITAIRE Denis

Chartier ‘et ‘Gérard 'Hemonde, de
St-Hvacinthe.
GENIE ELECTRONIQUE :

cevn-Guy Larmnigiion et Robert
M:lauin, de Prammoridville.
ARCHITECTURE Claude

l’ertind, de_Drutmiondyille.
JOURNALISME : -- Arnold La

pierre, de St-Tfv:icinthe.

AGRONOMDE Yvan Sou

es, de St-liyreinthe.

GENTE MECANIQUE - Guy

Perreauts, de St-livz:cinthe.
 

Petite chronique ouvrière
 

Le dimanche de la justice

sociale célébré ie 16 mar
Le Conseil Centrut des Syndicats Cathotiques de St-Hyacinthe.

ors de l'assemblée régulière d'avril, Lente rouwrdi soir sous la pre

sidenice de M. Josepa Pivhé, à accepte ane invitation de la Ligue
Ouvrière Catholique de notre ville de coopérer netivement poai

faire un succès du “dimuneche de Ja justice sociale”,

bré à St-Hyncinthe coms ailleurs
citing,

Le Conte d'edueation. gue dirizze

qui sera vélé-

dans ie provinee le 46 ni pre

M. Lurtis Martel, présid. ot

di Syndicat Casavant, a été cnargé de rencontrer les dirigeants av

la Ligue Ouvrière afin d'établir

te célébration, La

de ia partie religieuse,

partie socitde et éducative.

Ho est possible que M. Jean Marchand,

conjointement 1° progearme de (ot

Ligue Ouvrière

tandis que

sS'areupers

le Conseil

plus particulisremen
Central ver aoa ln

secrétaire réenéral de ln

CHLEC,, accepte de venir adresser la parole oux ouvriers syndiqué-
de St-Hyacinihe à ele occasion. 11 lraiîterait des cours de l'ecole

d'Action Ouvrere,! qui auront lieu au Grand Séniinaire de notre

vite les 26, 27, 2K et 29 noût pro“hain,

NOUVEAUX DELEGUES des Charp tie + Merfaisiens d'A
MM. Roger Deslisle et Alphon->érique, local T0020 Lienthia ae

+ Lee rs pee a assetables nuaydi le 20 wrilL à
rndica atholique des Menu. (ee pe

syndic ! ; & hres du voiy, à 466 vue St-Oi-siers et Facteurs d'Orgues auprès

du Conseil Central de notre viHe,
ont été reçus officiellement lors

de l'assemblée de mardi soir.

A LA CTCC

Une forte délégation d'ouvriers

syndiqués de St-Hyacinthe assis-

tera au congrès unnate] de la Con-

fédération des Travaillears Ca-

tholiques du Canada, qui aura liea
à Montréal en septembre. Tous

les syndicats, fédérations et con-

seils centraux collaboreront à ‘1
rédaction et publication d'un pro-

gramme-souventr, à cette ocet-

sion.
AVIS D'ASSEMBLEES

FU.D.CM. — La Fraternité Unia

wn, Une invitation spéciale ot

faite aux membres des antres lo
eaux de la FUDCM, duassis

à cette réunion.

Syndicat Ouvrier — L'assembl>

géncrale annuelle du Syndient Où-

vrier de St-Hyacinthe aura licu
& la boulangerie, situe. à 1205

rue St-Louis, dimanche le 25 u-
vil à 2 hres de l'après-misi ©

but de l'assemblée est de permet-

tre aux membres de prendre con-

naissance du bilan, de s'élire un
bureau de direction, et d'étadier

toutes questions ayant trait 01
Syndicat Ouvrier. (Donat Man

geau, secrétaire.)

LECLAYRON, ST-HYACINTHE, P. Q.
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te Jeane Guy

retrouve, apres sept jours de

Apres plus d'une semaine de

vaines recherches, le  chef-ingé-
nieur Erie Blaney, de ln Marine

Ttoyale Canadienne, a enfin

trouvé le corps du jeune
“Tremblay, de Sorel.

ee

Guy

L'envant. âgé de cing ans, cl’

Sis ode Moet Mine Léonce "Trem-

play, demeurant a 70 rue Ramsay
2 Sorel 01 était parti de chez hu,

le matin dit 31 murs pour s'acie-

ter un cornet de crème mined,
eis comme il n'était pas de re-
tour à l'heure F1 repas, sa mère

angendcte el l'on commença dv:

levherehes ax alentours de la

raison. Avant li soirée, la pole

niimnicipale était mise au courant

Les recherches furent (aitesr ays-
icmatiquement, avec lu collab

ration de nombreux citoyens,

d'umbulanciers St-Jean, de scouts,

et mème d'écoliers.

Le lendemnin, soit jeudi, on dé-

cida d'organiser une battue géné
rade. On fit appel à la Sûreté pro

vinclale et à In Société umbulan-

cière St-Jean, section Sorel. On

sS'adtessa méme à In gendarmerie
royale, les autorités de ce corps

potirier envoyèrent de Moncton,
N.-B., le caporal Wright, accom-
pagné d'un chien, spéeialement
dressé pour rechercher les per

votes dispanues,

 

Chez les Commissaires dEcoles
 

On parle dannexion et…
Les Commissaires d'Ecoles de

In Cité de St-Hyaciathe se sont

réunis, lundi soir 12 avril, pour o&-

œidier phasieurs questions de ré-
pie interne. L'assemblée réguliè-
re menstielle avait lieu comme à

l'accoutumée en la salle des de-

Hibérations de l'Hôtel de Ville.
sous la présidence de M. René St-

Pierre.
Le secrétaire-trésorier, Me Ja:-

ques Lafontaine, informa los com-
missaires qu’il était à dresser les
listes électorales au cas où it y
surait éléction en juillet prochiin.
Un seul commissaire est sortan*
de charge cette annde, le dentiste
Yvès Lafféur. T1 y aura plusieurs

changements dans la préparation

des listes et des divisions de polls
ci fait de l'annexion des commis-

sions Girvcuard et St-Hyacinthe
Paroisse. Celle-ci prend effet lo
premier juiMet alors que l'élection,
st élection il y a, n'aura lieu qu'à
ta mi-juillet.

Au sujet de l'annexion, une ré-
solution fut adoptée afin d'obte-
nir l'approbation préalable de 1»
Commission municipale de Qué-

bec, te! que stipulé dans Je bill

adopté par la Légisiature lors de
en dernière session. Ceci n'est dvi:

demment qu'une question de rou-
tine et ne peut ‘d'aucune manière
empêcher l'annexion au premier

8 +3 +: 0.0 c s0U 25000 VUE 9

d'élection!
Les commissaires ont profité

Ge cotle assemblée pour adopter
une résolution d> remerciements
pour les autorités municipales, à

ju suite de lu décision prise par le

Conseil de ville d'installer des si-
pnaux lumineux et de former des
brigadiers pour miedx assurer La

sécurité des Scoliers.
Phisieurs questions, telle ia

création de bibliothèques scolaires,

ont été luissées sur Ja table pour
une étude plus approfondie. Les

commisseires siègeront de nou.

veau jeudi soir, 22 courant, pour
considérer à nouveau ces ques-

tions.

Le Syndicat de la Good Year

gs ©
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eed
Trentblay, bambin de

recherches, dans le
de Yaeht de Sorel. L'enfant Sy est noyé aceldentetlement. Ci-contre,
te chef-ingénicar Erie Blaney, de la Marine Royale Canadienne, ai

découvrit le corps du jeuse Tremblay dans le bassin, a environ 20
pieds de l'endroit où il serait tombé à l'eau,

Photos ot clichés “Le Clairon”, par Marquis)

Le corps du jeune Tremblay retrouvé

après piusieurs jours de recherches

      

   

 

at x ve esl a

5 ans dont 1e corp.

bassin du Club

On (anens Lu bête à la denieu-
te de M et Mine Tremblay, et on

SH fit sentir Une paire de mitaines
pparstenant au jeune Guy. Aussi

tôt la bête sortit de lu malson et
se dirigea directement vers le bazs-

Sn du club de yacht de Sorel. On

en Vint done à la conclusion que

le bambin avait bien pu se noyer
à cet endroit, et les recherches

farent concentrées de ce côté.

be à l'eau. Pour s'y rendre, de

chez lui, l'enfunt a d@ marcher
près d'un quart d'heure.

Trois témoins ont élé entendus
Dès lors, li battue genérale fut; l'enquête du coroner: le père de

abandonnée. Un certain groupe ta victime, M. Léonce Tremblay

d'élèves de l'école supérieure du M, Jneques Descheneaux et le
Sacré-Coeur de Sorel, s'étuiest chef ingénieur Bric Blaney.

joints aux chercheurs, avec in :Apres audition de ces divers té
moignages, les jurés rendiront nn
verdict de mort accidentelle.

Chocolat de choix
toujours frais

permission de leur directeur.

Tempmorniremont interrompue.
les recherches n'avaient loutefois

pins cessé complètement; les poli-
siers  poursuivalent toujours leur
enquête. Jeudi dernier, le 8 avril,

la température s'y prétant, on ce.
iourna au bassin du club de Yacht

de Sorel, et à 11 h. 20, le corps de:

une Guy Tremblay était retiré
de l'onde par le chef-ingénieur F-

rie Blaney, de Ja Marine Royale

Canadienne, stationné à Sorel,
travaillant sous la direction con-
jpinte du lieatenant M, Kolly. lu

commandant J. Dean, de la Ma-

tine Royale Canadienne et du sa-
pitaige Robert Crète, de la police
municipale de Sorel.
Guy fut trouvé A environ 20

 

à la pharmacie

FAN TOCA
pieds de l'erdroit où il serait tom- JEAN LOCAS ..

ARNOTE Joba,

Produété

DE

FRUITS
| LEGUMES

TABAC

 

AVANT DE
COMBATTRE VOS
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Poudres et produits d'arrosage de toutes iortes; amoseuseset poudreuses pour tous les genres de cultures et de vergers.

Lucien J. S. Laporte, gérant de district 5581 Ave d ié , os Plaines, Mil,
Syl. Hébert, Assistant, Beloeil, Qué. inet Mila

NIAGARA BRAND SPRAY CoO. LIMITED
ee BURLINGTON, Oitarie
 

 

 

A Frais de vacances
) » Déboursés saisonniers

Réparations—auto ou maison
e Comptes de médecin

contre =
gr L CONTRE VOTRESIGNATURENN ° SUR AUTOMOBILE OU AMEUSLEMENT

- Pe ur

\

_— Service d’un jourles dépenses Sans garanties négociables\. x I Conditions faciles“S3jgonniéres 24 mois pour rembourser. 28 Téléphonez ou passez nous voir

LT ; aujourd'hui pour un service
courtois et rapide

 

Dimanchematin, & In salle des syndicats duDubuc, agent Fatfaire ; Aristide Gauthier, secré-
notye vi le: se_réunissalent les membrès du Syndicatalre-correspoñdant; M. Piché, qui est égalementLA BIERE. QUE VOTRE
de In Good Year pour leur assembl&e régulitré,pyésidént da Conseil Central; MM. Adélard Morol,: ARRIÈRE-GRAND-PÈRE BUVAIT

1. Valin, gérant ‘

‘1811 rue Cascades, 2ième étage, téléphoné 4-6405

   
  

sous la présiichrede ‘M, Joseph. Plehg, Nous ce-viéé-président, et d.-P, Brousseau, trésorier. ‘ ST-HYACIH an
po pp — i . marquons “ci-lésitif, de g. à drélte:. Mi. Afbert (Photo et cliché “LeClairdn”, par Marquis) Ce a. ACINTHE, aus, Lhat

» * a Ria © dune > +=



0 . TO  

QUATRE
TETETEE

LE CLAIRON,

 
È

Direcieur

Guy GAGNON

var l'IMPRIMERIE YAMASKA. Tél.:

LE CLAIRON
Journal hebdomadaire fordé en 1912, qui a succédé à “L'UNION”, fondé en 1873,

et qui ‘paraît chaque vendredi. Imprimé au No 435 de l'avenue Mondor, à St-Hyacinthe,

4-5377 (rédaction), 4-5376 (administration).

 

_Administrateur

Gérard GINGRAS

  dépositaires de journaux.
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M. Fontaine se prononce contre

Ia déduction réclamée par Québec
M. Joseph Fontaine, député libéral de Saint-

Communes canadiennes,
vient de faire connaître son opinion sur l‘impôt
provinrial sur le revenu que le gouvernement
Duplessis a fait voter par la Législature à sa

Participant au débat sur le
budget, M. Fontaine a exprimé, devant les mem-
bres de la Chambre des Communes, son oppo-
sition à la déduction de l‘impôt duplessiste de

Hyacinthe-Bagot aux

dornière session.

15 pour cent.
Nous regrettons de n'avoir pas encore re-

çu une ronie du dernier numéro du Hansard,
dans lequel est reproduit au texte la décla-
ration de notre député fédéral. Cependant, d'a-
près les agences de presse et les correspondants
parlementaires des grands quotidiens, M. Fon-
taine a déclaré ce qui suit:

“Si les choses continuent au train actuel,
nous en viendrons bientôt à croire que
c'est le gouvernement fédéral qui a impo-
sé la taxe de 15 pour cent dans le Québec.”

Les ententes fédérales-provinciales ne
doivent pas être regardées comme une me-
nace à l‘autonomie des provinces.

‘Serions-nous naïfs au point de croire
que les premiers ministres des neuf autres
provinces ne tiennent pas autant à l‘auto-
nomie que M. Duplessis?”

M. Fontaine a ajouté que le premier

ministre Duplessis a toujours combattu le
gouvernement fédéral et qu'il n‘a jamais
semblé comprendre ce que signifie l'unité
nationale.

M. Duplessis, dit-il,

‘La Matière Chante”
 

“a toujours regardé
le reste du pays, en dehors du Québec,

comme un pays étranger, et le gouverne-

ment d'Ottawa comme un ennemi naturel

que nous

commenter.

du Québec...
Le Québec a accepté des subventions du

gouvernement fédéral, dont plus de $300,
000. pour une école du textile, mais a
ensuite repoussé rette aide quand le temps
fut venu de faire connaître les faits.
Pour M. Fontaine, le choix que nous offre

M. Duplessis est d'être Québécois avant d'être
Canadien. Or, M. Fontaine a choisi d'être Ca-
nadien d‘abord.
puisqu'il a accepté d'être député fédéral.

Le compte rendu du discours de M. Fontaine,

reproduisons ci-dessus,
qu'une idée générale des paroles qu'il a pro-
noncées en Chambre. Il n'est que juste d'atten-
dre d'avoir lu sa déclaration au texte, dans
une prochaine livraison du Hansard, pour la

Il est logique avec lui-même

ne. donne

{| n‘en demeure pas moins que notre dé-
puté fédéral a eu le courage de se prononcer
ouvertement contre la déduction, de l'impôt fé-
déral, de la taxe de 15 pour cent imposée par
Québec. Nous disons qu'il a fallu du courage
pour prendre une telle attitude, car M. Duples-

sis ayant fait d'un problème financier une ques-
tion sentimentale, les contribuables de la pro-
vince seront amenés malgré eux à oublier l’inté-
rêt de la nation pour ne plus songer qu'à leur
instinct autonomiste, habilement exploité par
l’Union nationale.

Dans un prorhain article, nous prendrons
officillement position sur cette importante ques-
tion de l'impôt provincial.
l'occasion de démontrer où pourrait nous condui-

re le raisonnement de M. Duplessis. Nous pro-
fiterons de l‘orrasion pour reproduire au texte
la déclaration de notre député à Ottawa.

Nous aurons alors

Borduas de retour parmi nous
Le peintre de St-Hilaire Paul-Emile Borduas,

qui s’est établi aux Etats-Unis il y a déjà deux
ans, arrivera à Montréal aujourd'hui, vendredi

Durant son court séjour parmi nous,
le célèbre artiste fera la sélertion et l'accrocha-
ge des travaux qui seront en montre à la Gale-
rie Antoine, 939 square Victoria, à Montréal, lors
de l'expostion collective "LA MATIERE CHANTE“,
du 20 au 30 avril. Cette exposition a pour but
de mettre sur pied une manifestation collective
homogène de travaux plastiques d’un caractère

16 avril.

résolument cosmique.
En janvier de cette année, le peintre Bor-

duas exposait à New-York, à la galerie Passedoit,
ses plus récentes oeuvres. Cette exposition lui

 

+ estFile vshae ghee va

 

(Suite de la page 1)
Au cours de la prochaine an-

née, u dit M. Breton, lu Cham-
bre désire: 1) augmenter les ser-
vices rendus aux membres, 2) re-
présenter de façon plus adéqua-
te les intérêts de la ville, 3) pu-
blier un nouveau pamphlet tou-
ristique et industriel plus élabo-

{

valut les commentaires les plus élogieux de la
critique américaine. “Art Digest” écrivait:
duas crée des formes chargées de vie intense,
possédant le sentiment de la “matière” que seul
un artiste qui est, par-dessus tout,
peut projeter.”

“Bor-

un peintre

+

Avant son départ de New-York pour Mont-
réal, cet artiste de chez nous a exposé à Phi-
ladelphie, a la galerie Hendler.

bien connu Sam Feinstein a écrit:
Et le critique

“Paul-Emile Borduas — Un artiste canadien

définissables.

français, qui tenait une imposante expo-solo à
New-York plus tôt cette saison, expose ici quel-
ques-unes de ses peintures, ainsi que des tra-
vaux plus récents. De ses débuts comme pein-

* tre objectif, Borduas a développé une approche
entièrement objective, dans laquelle la pein-
ture émerge des impulsions intuitives de l‘artiste
au rythme même qu'il se plonge dans l'acte de
création. Les images (qu'il “découvre” ou qui lui
sont révélées et amenées à la maturité ainsi
qu’on aide un enfant à grandir, plutôt qu'elles
lui sont imposées comme préconceptions sur la
toile) paraissent à première vue amorphes et in-

Très tôt, cependant, elles pren-
nent une signification humaine; des humeurs
variées et des connotations spécifiques caracté-

“ risent chaque toile, et ce qui tout d'abord nous
avait semblé une sorte de flux cosmique devient
d‘un rapport évocateur et significatif avec nos
propres expériences d'environnement.
vaux plus récents nous semblent plus richement

Les tra-

saturés en couleur, plus chargés d'inférences qui
, sont à la fois tragiques et lyriques.”

Recrutement:àle Chambre deCommerce
ré, 4) augmenter, tant dans le
distriet qu'ailleurs dans 1d pro-
vince, la publicité qu’elle fait sur
St-Hyacinthe, 5) maintenir son se-
crétariat permanent.

Un comité a été formé pour
prendre charge de la campagne
de recrutement, qui devrait ob-
tenir un france succès. Il se com-

pose “comme suit: M. François

Jetté, président, M. Gustave De-

rome, vice-president; M. Mandus
Bienvenue, membre.

Les cotisations peuvent étre a-
dressées dés maintenant au Secré-
tariat, 1440 rue Girouard, St-Hy-
acinthe.
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Prochaine expositio n JMC en

Quelques travaux de Mme Renc

ST-HYACINTHE, P. à

 

  

vec.

Desjardins, céramiste ‘de Sie

Hyacinthe, qui seront exposés sous les auspices des Jeunesses Mu-

sicales de St-Hyacinthe, aux Salons des Arts de l’Hôtel de Ville.
Tous les artistes de cette ville et de la région sont invités à

exposer leurs oeuvres, à cette première manifstation d'art plasti-
que. La population sera invitée à visiter l'exposition, du 29 avril au

 

L’OPINION

des autres

 

îÎ : .
Un système d'homicide,
M. Louis Even, dirccteur-géné-

ral du Crédit Social, s’en est pris
avec vigueur, dernièrement, au
règlement financier qui laisse un
chômeur sans aucun revenu a-
près un certain temps de chô-
mage. Il rappela les statistiques
officielles du bureau métropolitain
d’assurance-chômage: 6,000 cho-

meurs à Montréal perdront toute
allocation de chômage le 15 avril.
“Comment vivront-ils? demande

M. Even. Ils végéteront dans lu
misère ct le désespoir. Et pour-

tant, ils ont droit à la vie, à
une vie normale, humaine, el mé-

me confortable aussi longlemps
que la production canadienne se
fait abondante.”
M. Even parlait au Foyer cre-

ditiste de Montréal, dont les as-
semblées ont dieu tous les mer-
eredis soirs a la salle du Buffet
Paris.
“Le système financier actuel,

dit-il, porte atteinte au droit à
la vie. C'est un système meur-
trier, homicide, Ceux qui le to-
lèrent sont des complices, volon-
taires ou inconscients,, de l'homi-
cide.
“Le Crédit Social se refuse a

admettre comme nécessaire, ou
normal, ou inévitable, ou fatal,
un état de choses qui laisse des
êtres humains dénués de tout re-
venu dans un pays où la pro-
duction est si abondante qu'elle
encombre les marchés.
“Le Crédit Social est la recon-

naissance concrète du droit na-
turel de l'homme à la vie. Ce
droit, nul ne peut l'exercer sans
argent, aujourd'hui. Aussi le Cré-

dit Social réclame-t-il un revenu
basique à tout le monde, un di-
vidende social, attaché à la per-
sonne et non pas à l'emploi, pour
permettre à tous cl à chacun d’ex-
ercer son droit de vivre.”

:0:

Transactions

immobilières
Un lot vacant, appartenant à

la ‘Cité de St-Hyacinthe, situé à
St-Hyacinthe, vendu à Frances
Products Ltd pour la somme de
$250.00.
Une terre, appartenant à Ar-

thur Allaire, située à St-Jude,
vendue à Dorès Daigneault pour
la somme de S12,000.00. .

Une terre, appartenant à Odi-
lon Laplante, située à St-Jude,
vendue à Laurent Larivière pour
la somme de Sas825.00.

Les gagnants d'un débat
oratoire mixte à Beloeil
S.-Hilaire (spécial)— Ces jours

derniers avait lieu, à la salle du
collège de Belocil, en présence
de plus de quatre cents person-
nes venues de Drummondville, St-
Hyacinthe, Granby, Richelieu et
Chambly, un débat oratoire mix-
te présenté par le cercle d'éco-
nomie domestique et dont le thè-
me était “L'argent est-il la plus
grande cause des mariages mal-
heureux?”
Les concurrents en lice repré-

sentaient les cercles de Belocil et
de Richelieu. Beloeil était. repré-
senté par Mme Boileau et M. La-
porte, tandis que Richelieu, était
représenté par M. et Mme Losier.
Après plus de deux heures, Ri-

chelieu remporta la palme et les
honneurs de la soirée. Le jury
était sous la présidence de l’ab-
bé Houle, vicaire de Bolocil. La
partie récréative avait été con-
fiée à la chorale mixte “Les voix
de la montagne” dirigée par M.
Jean-Mare Vary.
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Pour de plus amples informations, veuillez vous adresser à M.

Jean-Pierre Boivin, responsable de l'exposition, ou à an membre lu
conseil des J.M.C, de St-Hyacinthe.

(Photo et cliché “Le Clairon”, par Marquis)

Un problème d'actualité
 

DOIT-ON ABOLIR LA PEINE DE MORT?
Rien ne prouve que la peine de

mort ne détourne du crime les
meurtriers en puissance, déclare
le Cunseil canadien du Bien-être
sozial dans un mémoire sur la
peine capitale qu'il vient de pré-
senter au Comité mixte du Parle-
ment du Canada. Dans les pays
ool l’on a aboli la peine capitale
et pour quelques-uns d'entre eux
cela remonte à plus d'un siècle,

on note que la fréquence du meur-

tre et son incidence n’ont rien à
voir à la présence ou à l’absence
de la peine de mort.
s M. D.B. Macdonald, président
de la Division du Crime et de la
Délinquance du C.C-B.E.S. a ajou-
té “c'est plutôt la présence bru-
tale de la peine capitale parmi
nous qui tend à intensifier les
farteurs qui, règle générale, sont
causes de meurtre et de crime
Neus sommes persuadés que le
meurtre est moins susceptible de

se produire dans une saine am-
biance sociale que dans un climat
imprégné de la morbidité, du mé-
ludrame et de l'horreurqui entou-
rent la mise en scène d'une exé-
cution à mort.

L'expérience acquise depuis
l'abolition de la peine de mort

à l'égard de crimes autres que le
meurtre démontre assez bien que
que cette suppression ne compor-

te pas de risque. En 1780, en An-
gleterre, l'on comptait autant que
350 délits punissables de la peine

zapitale. Ce nombre a décru gra-
duellement sans qu'on note une
hausse correspondante de la fré-
quence du crime. Au fur et à
mesure que la société s’est stabi-
lisée, le taux de la criminalité a
diminué pour des raisons qui ne
sont aucunement liées au facteur
châtiment.
La responsabilité du crime n'est

pas imputable au seul individu
qui l'a commis, indique le mémoi-
re du C.C.B.ESS.iLe crime est un
symptôme révélateur d’une mala-
die sociale sousjacente et le cri-
minel est le point faible d'où jail-
lit le mal. De maintes façons, le
“riminel u été engendré par son

milieu. À toute la société revient
donc la responsabilité d'assurer à
l’enfant cette ambiance qui en
fera un adulte ‘heureux et res-
pectueux de la loi.

Si l’on adoptait une telle atti-
tude, on n’aurait à conserver au-
cune forme vindicative de châti-
ment et puisqu'on ng .peut prou-
ver que la peine de mort prévient
le crime, on ne saurait se justi-
fier de la conserver.
En favorisant l'abolition de la

peine capitale, le C.C.BÆÆ.S. sou-
ligne aussi le risque des erreurs
judiciaires. Il est reconnu que des
innosents ont été exécutés. De
plus, les jurés hésitent à recon-
naître la culpabilité d’un inculpé
lorsqu'ils savent que la peine de
mort s'en suivra; c’est donc dire

que le meurtre est en réalité le
crime qui présente le moins de
danger pour le Canadien.
Cependant, le Conseil canadien

du ‘Bien-être social reconnaît
qu'une forte proportion de notre
population n’est pas prête à accep-
ter, du moins pour le moment,
que l’on supprime entièrement’la
peinecapitale; dès lors à titre de
première étape, il propose que
l’on fasse disparaître l'obligation
d'imposer la peine de mort au cri-
minel reconnu soupable de meur-
tre. Le jury ou le juge aurait
done à décidersi tel ou tel meur-
trier devrait être exécuté. Nul
doute que cela amènerait petit à
petit l’usage de moins en moins
fréquent de la potence.
(Le mémoire précité a été pré-

paré par un comité présidé par
M. Norman Borins, cr, de To-
ronto).
 

 

 

 

À l'occasion de l'Année Mariale — .2 52Ce

Jean-Pierre Boivin seraitappeléà
seulpter une statue de là Vike

H semble bien qu'un jeune ar-

tiste maskoutain sera bientôt ap-
pelé à scuipter la statue de la
Vierge que le Conseil colombien
de Cowansville a l'intention’ d’é-
lever en l'honneur de la Mere
de Dieu, à l’occasion de l'Année
Mariale. La conception de cette
statue, dont il est question de-
puis quelque temps, sera Vrai-
semblablement confiée à ‘Jean-
Pierre Boivin, sculpteur’ de no-
tre ville.

M. Boivin, on le sait, est di-
plômé de la faculté des Beaux-
Arts de l’Université de Montréal
et a complété ses études en
sculpture à Paris, lors d'un sé-
jour de deux ans en France. De-
puis quelques semaines, déjà,
M. Boivin est attaché à la ré-
daction de notre journal à titre
de nouvelliste.

L'intention des Chevaliers de
Colomb de Cowansville d’encou-
rager un jeune sculpteur cana-
dien plutôt qu'un fabricant de
statues en série mérite sûrement
d’être soulignée, car il est rare
chez nous qu’on songe’ à recou-
rir aux talents d’un artiste --pour
des travaux de ce genre. Pour-
tant, l'ocuvre d'un artiste, au
strict point de vue publicité, vaut
beaucoup tandis que la produc-
tion en série n’a. vraiment pas
de valeur. On I'oublie malheu-
reusement trop souvent.

Cette opinion a d'ailleurs fait
le sujet d’une conférence de l'ar-
chitecte O. Trépanier, de Gran-
by, devant les membres du 4e
degré des Chevaliers de Colomb,
à Cowansville. Le public, a-t-il
dit doit savoir qu'un homme
désireux de se vouer àl’art est
toujours prêt à de réels sacri-
fices et que la question finan-
cière — dans les limites raison-
nables — est tout de même se-
condaire pour lui.
“Mais .avant toute chose, il

s'agit de reconnaître qu’un ar-
tiste veut et doit rester fidèle :à
sa personnalité; il ne peutré-
pudier les exigences de sa tech-
nique ni les impératifs de son
inspiration; au delà de certai-
nes conceptions, l'artiste sent
qu'il doit traduire le meilleur de
lui-meme, c’est-à-dire sa pro-
pre raison d’être.”

Le conférencier avoua que l’ar-
tiste, qui s'efforce de répondre
aux divers programmes d'art re-
ligieux, éprouve parfois quelques
difficultés dans ses rapports a-
vec le public. “Celui-ci, dit M.
Trépanier, le considère comme

un simple fournisseur. Tandis
que le public demande des ta-
rifs et un travail peu adapté à
ses buts, l'artiste se cabre ef
veut affirmer sa volonté, voire
son indépendance.

435, avenue Mondor *,

St-Hyacinthe, Qué.
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| AVcuillez nous faire le service de voiréJournal -

durant un an (trois ans).
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‘Pourtant, comme Ta souligné
cet‘architecte de Granby, il ne
faut pas donner à Jartiste une
solution, mais plutôt: lui laisser
l'autorité voulue, une liberté
contrôlée ne tombant pas néces-
sairement pas dans’ la ‘licence.
“C'est au public de donner les
programmes et c'est aux artis-
tes de trouver les solutions, L'art
à travers" les âges, surtout la

*sculpture;-a toujoursété le moy-
ne. de communication entre le
public et l'artiste.”

Nous voudrions que d'autres
groupements dans d’autres vil-
les, à St-Hyacinthe plus qu'ail-
leurs, suivent l’exemple que nous
donne le conseil colombien de
Cowansville. Un’ peu. plus d'art
dans notre vie nous” alderalt à
mieux supporter le ‘matérjalisme

- de notre époque;;;;:
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EGLISE ADVENTISTE
goDB SAINT-HYACINTHE
Ar . 1220, rue CHOQUETTE 1220

L'EGLISE ADVENTISTE DE ST-HYACINTHE invite cordiale-
ment tous ceux qui recherchent la Vérité telle qu'elle était
“enseignée par Jésus et ses Apôtres, aux causeries qui seront

présentées tous les samedis à 3 heures p.m., sauf avis

nous somÊ-
ines heureux de vous présenter

programmes
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. goiter donc wae PILSENER!
Avec ungosiei‘pareil, la soif doit être une

ce, +

torture terrible pour ce pauvre hippopotame. Vous,
vous pouvez vous délecter en buvant de la
Pilsener Labatt,* ce breuvage plus léger queles uns,
plus sec que les autres. La prochaine fois quela soif i Eig
vous sèc

‘oubliez surtout pas d'en
chez vous! La Brasserie Ta

he le gosier, dites au gargon:*'Pilsener!”
arder une caisse

   

   

La seule bitreau monde
qui soit approuvée par
les maîtres brasseurs
de sept autres bras-
series. Faite d'après la
formule originale de
Pilsen,avecdelslevure
transportée spéciale.
ment d'Europe _par
avion, Voyez ou
de l'étiquette.

Tél. 4-4171   Tél. 4-4171
Voyez l’horaire de nos program-
mes dans ce journal. Ainsi vous
verrez un programme complet a
toute heure sans avoir à atlen-
dre.

 

bile avait tout ce qu'un homme ne puisse
 

On l’appelait

ne

‘achutistes qui

dans un enfer de feu pour

s'attaquer aux ennemis.

À LA CROIX-ROUGE
La Croix-Rouge canadienne an-

nones la nomination du Capitaine
André Guilin de Montréal a po.
te de Directeur du Service dos
Donneurs de Sang pour la pro-

vince de Québec. Il succède à mon-
sieur Louis-Marie Poitras, décéslé

el janvier dernier. Le capitaine

Gaulin est gradué de l'Ecole de

Service Social de l'Université Je
Montréal et an vétéran de l'Ar-
mée canadienne,
 

Ela Is Cui[;
St-Sacrement

BAPTEME: Le 11 avril, Joseph,
Marcel, André, Mario. fils de M.
André Quintal et Bella Lafrance:
parrain et marraine, Marcel Bro-

deur et Noella Quintal.

Sacré-Coeur .
BAPTEMES: Le 6, Joseph, Ro-
ger, Richard, né le 30 mars, fils
de Raoul St-Charles et Cécilia
Riendeau; parrain et marraine,
Roger St-Cyr et Fernande Beau-
lieu.
Le 10 avril, Marie, Gilberte, Gi-

nette, née le 30 mars, fille de
Henri Beauregard et Irène Mau:
parrain et marraine, Idola Roy
et Gilberte Lalumière grand-oncie
et grand’tante de l’enfant.
Le 11 avril, Joseph, Hubert, Da-

niel, né le 25 mars, fils de Jean-
Paul Pincault et Denise Choui-
nars; parrain et marraine, M. Hu-
bert Pineault et Adelaide Gosse-
lin, grands-parents de l'enfant.
Le 11 avril, Marie, Lucienne,

Monique, née le 7 avril, fille de
Benoit Lainesse et Yvette Trem-
blay: parrain et marraine, El-

phège Tremblay et Lucienne Goy-
er, grands-parents de l’enfant.
Le 11 avril, Joseph, Maurice,

Michel, né le 3 avril, fils de Mau-
rice Charbonneau et Gisèle Bro-
deur; parrain et marraine, Ro-
méo Brodeur el Antonia Maheux,
grands-parents de l'enfant.

Christ-Roi

DECES: Le 10 avril, inhumation
de Lucia Houle, épouse de Hen-
ri L'Heureux, décédée le 7 cou-
rant à l’âge de 62 ans.
BAPTEME: Le 11 avril, Marie,
Olivette, France, née le 5 cou-
rant, fille de Irénée Morin et Si-
mone Bergeron; parrain et mar-
raine, Marcel Préfontaine et Oli-
vette Bergeron, oncle et tante de
l'enfant.

Notre-Dame du

BAPTEMES: Le 9 courant, Jo-

seph Michel, André, Denis, né le
31 mars, fils de Jacques Godbout
et de Marguerite Bélanger; par-
rain ct marraine, Hermas Du-
fault, grand-orele, représenté par

Jean-Paul Godbout, oncle, ct An-
gelique Larivière, épouse du par
rain.
Le 11 avril, Joseph, Marcel, Mi-

chel, né le 5 courant, fils de Jé-
rome Bernard et Jeannette Mas-
se; parruin et inarraine, Marcel
Goulet et Rachel Bernard, oncle
et tante de l'enfant.
DECES: Le 13 avril, inhumation de
Armand Perron, veuf de Mathilda
Montcalm, décédé à l'Hôtel-Dieu le
4 courant à l'âge de 67 ans, 6 mois.
nard; parrain ct marraine, M. Hu-

Cathédrale
DECES: Le 7 avril a été inhu-
mé Irenée Pelletier, veuf de Ma-
thilda Montcalm, décédé à l'Hô-
tel-Dicu le 4 courant à l'âge de
67 ans 6 mois.
Le 8 avril, inhumation de Ré-

gina Marceau, veuve de Louis
Roch Ostiguy, décédée le 6 cou-
rant à l'âge de 74 ans 3 mois.
L> 10 avril, inhumation de Jo-

seph-Arthur Girard, époux de A-
lice Robert, décédé subitement le
6 courant, à l'âge de 63 ans.
Le 12 avril, inhumation de Mgr

François-Xavier Larivière, décé-
dé le 8 avril âgé de 77 ans.

Rosaire

“LE CANADIEN”

ALAN LADI

Le ciel est rempli de pa-

plongent

  

   

CRÉÉ
Ou trouveras. ob page T: un compte rendu de

jamais désirer ... el vivail comme aucune

femme ne devrait le faire .. .
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pare Marquis,
cette représentation — Photo of cliché “Le Charon”,

 

Suite de la première page
 

LA PLUS BELLE USINE DE FILTRATION
lois, MM. Ge juge JB

Louis Côté

Bourgeois,

(grand-père de Eugénet,

(marchand d'eau ga-

zeuse, pére de Mme

vanto, M. Bresse et

Charles Ledoux

Samuel Ca-a-

A. Nault. Elle

décida pea apres de diéserter le qa-

villon du ‘vieil aqueduc”, qui et

maintenant comerti en maison pric

vée, abritant l'inspecteur en plomberie,

M. Jean-Paul Dion, contremaitre du
département extérieur de  l'aquedue.

Ce vieil aquedue est situé au numéro

2285, rue Girouard.

Vers 1898, la cite installa une gros

<e pompe à vapeur qui a fonetionns

jurque vers 1935, Les chimistes, dè-
1899, traîtérent  chimiquement ean
par un sel à luse d'alun, opération
suivie d'une filtration forcée à travers
quatre pieds de sable. Ce procédé

d'épuration opéra aussitôt ane amétio-
ration sensible dans la santé de la

population, mais il était d'un fone.

tionnement pénible, sujet à des inter

mittences inévitables. Son grand mé-

vite fut de faire désirer, malgré les
frais onéreux qu'elle comporte, ins
tallation à demeure des bassins de

filtration qui ont chassé la maladie
totalement.

I y aurait encore beaucoup à dire,
Résumons-nous en félicitant J'Angeé-

niem-surintendant de d'aquedue, M.
Jean Blanchard, pour avoir conseillé
l'achat d'un chtorinateur, au Conseil

de Ville.

M. Gilles Blanchard, assistant sur-
intendunt. que nou. avons questionné

sur le fonctionnement de cet instru-

ment de précision, nous a fait com-

prendre l'importance pour lu sant
des vitoyens, d'un tel ontil dans une

usine de filtration des eaux.

La solution de chlore détruit les
bactéries de l'eau, lesquelles étaient
la cause des épidémies. l'usine. pos-
sédait un autre chlorinateur impor.
tation anglaise, mais son fonctionne-
ment était inadéquat. le nouvel appa-
reil est muni d'un contrôle proportion.

nel automatique, c'est-à-dire qu’il a.
juste automatiquement la quantité de
solution de eklore en proportion de
Ju quentité d'eau à graiter. Pour cela
un ingénieux système est installe, di-
reetement sur le tuyau principal, qui

introduit l'eau de la rivière dans Pu.
sine. Selon que l'eau entre plus où
moins vite, la quantité de chlore mé

et ° 

Notes historiques : Histoire de-la Ville
de ‘ St-Hyacinthe, par’ Mgr C-P.
Choquette.

Ce à Veau et plus ou moins grande, Nous aurons l'occasion de teparlesr

Di-ons en l'usinepassant que “un de fu plus belle usine de filtration

débit de 1000000 de -vallon= d'eau dans La province, celle de notre ville,
par jour. Jean-Pierre BOIVIN
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La photo cl-dessus nous offre une vue d'en-
semble du nouveau chlorinateurque In ville vient
d'acquérir, au coût dé $5,000, pour notre.”sine de
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(œuvertures neuves faites

avec vos vieux lainages
H1 vous désrez avoir des couvert

‘ures neuves faites avec vos vieux

lamnages, appartez-les a notre ca.

endroits suHHO qui sera aux

vants:

MARDI, le 20 avril

De 9 a 10 hres am: pres de

I'eghse paroisse de La Providence.

De 1U a 11 tres am: Paroisse

Lt-Jonepls. chez M, Raymond Las.

ser, 025 rue St-Pierre.

De Va 2 bres pan:

lo Cathedtale pres

ayadicang,

Bout geo,

Paralsse de

de ta salle des

1695 rue Marguerite

Le 230 a

de l'église
LAU hres pum: pres

paroisse du Christ. Roi.

De 4 4 5 hres pan. paroisse St.

Sacrament et Sacré-Coèur au ma-
gasin Desmarais, 2230 rue Bourda-
es.

De 7 à 9 hres le soir: chez Mme

Honore Palardy, 2/74 rue St-Pier-
te.

Les couvertures seront livrées

immediatement,

FILATURE DE NICOLET

ROCK & FRERESENR. 
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filtration. C'est dans cet appañeil où le chlore. est
+ lancé dans le courant d’eau à l’état de solution,

(Photos et clichés “Le Clairon", parMarhuih)
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L’art culinaire a beaucoup d’adeptes
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2340 AVENUE ST-JOSEPI

PRESENTE UN FILM EXCEPTIONNEL: LA LÉGENDE D'UNE

 

  

VOIX

Le Courrièr de eanne
Qusstiôn -- Nos sommes Lrôis soeurs ct quae frères. Ceux-ci

son: chvore aix éliles ol nous ne fonrnigsnns pas de rayer, pour

los souiers de czlui-ei, le béret de celil-là, 1-3 paietots, gants ete. ce
qui fait, qu'en définitive, L 3 jeuncs blancs-hecs sont toujours nls

cômme des petits monsieurs el que nous, nous avons l'air das pa.

vreties à côté. Quand ils sortènt da l'asadémiie et an’ils- nous ren-
contrent- avec leurs compagnons. alors que nc:s ‘sommes en “âbits
de travail, îls ne nous regardent mério pas. J'en ai“assez, et. après
maintes démarches. je me suis trouvé de l'emploi à Montréal. Une
de mes soears vent me suivre. mais ma mère se lamente et pré-

tend que nous allons lu ruiner. Elle ne pèanse qu'à l’avenir de ses

fils eh bien qu'elle s'arrange avec! Ma soeur me demande de vous
écrire avant de s’en venir avec moi. Votre avis s.v.p. ENERVEE ET

USEE DE TRAVAIL A
Réponse — Ma pauvre amie, comme je vois plains, et, mu foi,

je n'ai pas Je courage de vous détourner de votre dessein. Vous avez

en effet droit a votre vie et au peu de joies qu’elle dispense à cg

cun et du train où vont les choses À votre foyer, il y aura peu ‘de

celles-là pour vous ct vos sueurs, si Vous passez, le plus clair de
voire revari, à organiser l'avenir de jeunes garçons qui s'annoncent

plutôt ingrats. Et il est peu à présurner qu'ils s'amendent, dans l’af-
folement de la vie actuelle! Avant d'en venir à une décision complë-

temient définitive, peut-être pourriez-voiis avoir une explication dé.
taillée, avec votre mère, à ce sujet. Qu'elle consente à n’accepter de
vous, que le montant de votre pension, et, qu’elle force ses fils à
se gagner leurs petites dépenses. 11 y a maints menus emplois pour
les jeunes garçons débrouillards. Si elle refuse, eh bien, je ne puis

vous blâmer de partir et d'amener votre soeur avec vous. Vous n’ê-
tes nullement obligé:s de faire l'avenir de vos frères avant le vôtre
et ce serait, d'ailleurs, une crreur, qu'ils seraient peut-être les
premiers à vous reprocher.

 

|Dr PAUL-R. BOISVERT
16:AVRIL1954
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YEUX — OREILLES — NEZ — .GORGE

certifié du CM.C.P.Q. & RCPS,
Heures de bureau: Adresse:

Aprés-midi, 2 a 5 h. 1618, Boul. Girouard,
Soir, 7 h. à 8h. 30 Tél.:{4-8154
(jeudi excepté) Saint-HyAcinthe
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la REVELATION

Questiôn — Nous devons reca-
voir à Pâques et jo crois que ce
sera Une joùmmée idéale pour li
cabane à Sucres. Mon mari Lrou-
ve que là récoption que nous som-
mes sonséä donnez ne cendre pas
avec cet endroit. Nous attendons
ts gens bien et désirons faire le.
choses en grand. Ce me cui
Lz-vous? LA BRUNE A CHAD
LISS
Réponse — Tout dépend du

nenr- de ‘ecabanc” où vous pou,-

viez vous rendre . . . De toute fre-
Lon, ne craignez-vous de prendre

vos invités au dépourvu, s'ils s'a-
inènent sans les vétenents appro-

priés pour le bois, Afin de dissi-

per toute critiet de préveair
tôut malaise, je préférerais, à
votre pläce, appeler mes invités

“t leur proposer, In chose, en tou-

te simplicité. Vous jugerez pa-
leur réaction, si votre proposition
est importune ou non.

Réponse — Vous percez la co-

que de l'oeûf d'un petit troù par
lequel vous le videz et vous le
remplissez ensuite de Jell-O Ii.

quile. Vous laissez refroidir ei

vous brisez la coquille de locuf
qui vous livre alors son sosie . .

Question — J'aime Jean à I
folie el c'est Pierre qui veut m'é-

pouser. Mu bague est achetée el
je pleare rien qu'à l'idée qu’il me

tatdra la porter. Que faire? An

recours! Pier:- est un bon parti

mais je ne l'aime pus. Ferais-jo
bien dv me fire religieuse? Une

de nus tantes me dit que le bon
Dieu prend peut-être ce moyen

pour an'attirer à lui. Pourtant, :e

mariage me tente. FIANCER
FRILEUSE D'AVRIL

Réponse — Heureusement pour

nous, et malgré les chavirements

de son monde. le bon Dieu conti-

nie d'avoir la tête solide! Allons

done, ma pauvre amie, un p:u dedes PLUS BELLES années

des PLUS FAMEUSES chanzon:

ces PLUS EXCITANTES

aventures de Caruso

  

 

 

En vedette :

  

EN PROGRAMME DOUBLE avec

Dans lu vie.
il est rôre d'être

parfaitement heureux

 
ERMANNO RANDI |MARIO DEL MONACO

  

   

Question — Pour porter avec
Un manteau beige ot des soulter:
bruns, préférariez-vous un cha-
peâu et des ghnts jaunes ou o:-
rhidée? PAUVRETTE

sens commun! Remettez votre bu-
vue à Pierre, cessez de penser it

Jean et mettez-vous en quête d’ua

Faul. De toute façon, vous

ne me privaissez pas en état de
vous marier présentemeni; votr:

état de nervosité peut vous jouer
de vilains tours.

Réponse ~ Il me semble que lz
coeur jadne trancherait mmieur,
à cause de vos ‘souliers bruns, sur-
tout.

Question — Connaîtriez-vous la Ou est prié d'adresser toute Cor-
manière ‘de préparer les ‘oqufs d2 pespondunce relative à ce Cour-
Jetl-O, colorés, pour garnir le plat rier à: COURRIER DE JEANNE,
de jambon ?PAS CHER Case Postale 210 Saint-Hyacinthe.

 

2.

Experté en la rmaitière

 
Nous voyons ci-dessus Mlle Ghislaine Montpetit alors qu'elle

donnait le dernier d’une série de cours d'art eutinaire en In salle desbatars de l'Hôtel-Dieu, vendredi soir dernier, au profit des finissantsde PEcole Supérieure Girouard. Diététicienne bien connue, Mile Mont-petit est diplômée de l’Université de Montréal et « à son crédit plusde 800 cours d'art eulinuire.
(Photo et cliché “Le Clairon”, par Marquis)
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LIONEL ETHIER

ENTREPRENEUR

TÉL 4-9510 ‘LE SOIR 4-7541
RUE MONDOR

MOTEURS RÉPARATIONS D'ACCESSOIRES
_INSTALLATIONS DE TOUS GENRES
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A LOVER
Logement chauffé, 5 pièces, situé dans le centre de la

ville, rue Ste-Anne, entre Cascades et Girouard.

Bureau, 2 pièces, situé à 1621 Girouard.

OCCUPATION IMMEDIATE

A VENDRE: ‘Ferre de 20 arpents et 3 chale's, à la Pointe-
Aux-Fourches. Prix raisonnable.
S'adresser a:

432 St-Simon Tél. 4-7337
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1l y a du “nouveau”
Les heureuses mamans d’un premier-né se réjouiront
certainement avec nous, car la célèbre famille
aliments Heinz pour béhés compte snainlen
HOUVEUU-NÉS. … .
Anjonrdhvu, Tes médecins recommandent les viandes

bien tamisées, faciles à digérer, et riches eh Prôtéines
Pour suppléer du régime Normal On néurrisson, Quielle
chance pour vous que d’avoir sous la main, prêt
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ant cing

à
chauffer et à servir, exäcten-+u l’aliment voulu pour
votre bébé. ,

= , Va) . . .Fabriquées au Cunada de ‘viandes canadiennes de
haute qualité.

di © PURÉE DE COEUR DE BOEUF
o PUREE DE VEAU
« PUREE DE FOIE DE BOEUF

M © PURÉE DE FOIE ET DE BACON
© ATTENTION, IL EN VIENDRA

D'AUTRES
BF-354AF

 
Régalez votrefamille én servant pour déjeuner du
Shreddéd Wheat Nabiscè ‘avec du sirop de blé
d'Inde'Crown,Bränd . .Uh plhit substantiel, d’une
saveur'exquise! Le Shréddei/Whëat Nabisco fournit
les élémients ‘nütritifs décessaires et le sirop de
blè'd'IñdeCrowWa Brknddonne rapidementdel’é-
tiergie. ShVourezdès'démbifn ce délicieux déjeuner.
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Au Paris
“Garugo, In Légende d'une Voix”,

le film le plus humain et le plus
vrai qui ait jamais été tourné sur
le célèbre ténor Enrico Caruso.
prend aujourd'hui l'affiche au ci-
néma ‘Le Paris”. “Caruso, la Lé-
gende d'une Voix” 2 êté filmé sur
les lieux mêmes de la naissance
et la jeunesse de Caruso. Cette
geuvre internationale nous r'acon-

te la vie du plus célèbre chan-
teur de tous les temps, depuis
su plus tendre enfance jusqu'au
triomphe de sa carrière. Tout est
vrai dans,ce film, el rien n'est
truqué. L'action se situe d’abord
à Naples, où naguit Caruso, dans

la que.Santa,,Anna alle Paludi,
aù,À Véeut,JUSQU'À . son, ,adoles-
cançe. LE RAG. RRQn TEN-
contra, son, amie (Slglla,,rôle in-
terprâté ratGina lobrigida, gst
le ,pare,ackyel, ( e, Nap es, L'in-
térieur (dey Ja, maison, de Caruso
a ,été,. photographié , eL. reproduit
oxpetement, dansle film,La tpy-
chante seéne (Dieta, Signore” fut
filmée dans. L'église de San; Se-
verinp parge ‘que, Caruso enfant
faisait: partig.du choeur de, chant
da, cette felise; Gest,Je célèbre
ténan; Merip DelMonaco du ,Mé-
tropolitan et, de; la, Scala ,qui -PrÉ-
te ga, voix;au rôle, de Caruse, Nul-
le, voix mieux. que la sienne ne
pouyaity riyaliser avec celle du
grand disparu.
oe di preatp, ie cure
Pour.Jai première, faisle, ciné-

ma,nous, fait comprendre la lut-
te de Caruso. pour, sortir, de. la
misère. Son. père ne croyait pas
à son talent; sa mère, elle, y
croyait et l’encourageait. Le film
raconte le premier amour de Ca-
miso et toutes les phases d'une
lutte qui devait s'achever par le
triomphe. ‘

Au même programme, non pas
un second film, mais une autre
production de grande classe:
“L'Homme de ma Vie”, avee la
grande actrice Madeleine Robin-
son, Henri Vilbert et Jeanne Mo-

reau. “L'Homme de ma Vie”,
c'est une belle histoire d’amour
avec des larmes, des éclats de
rire qui font tout oublier.

v ’ ‘

Au Maska
De dimanche à mardi
“Paratrooper”, toul comme son

nom l’incique, est un film de guer-
re. C'est un produit des studios
de Londres, dont la distribution
comprend Alan Ladd, Leo Glenn,
Susan Stephen,

. Ladd y remplit le rôle d’un sol-
dat canadien. servant dans les for-
ces anglaises. Bien que haute-
ment qualifié et très efficient,
Ladd semble être victime d’un se-
cret qui le ronge. Il refuse une
commission d’offigier, ce qui, don-
ne naissance à une foule de com-
PITAAIL =Nr LTWRMCE ER
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ov Durant deux, semaines, consécutives, le film
;;Carpjo, ba, légende,d'une Yoix",njn cessé d'attirer
les, foules aui, se, prepsaient aux guichets du cinéma
St-Denis, à Montréal.

“Caruso, lu légende d'une voix” prend aujour-

d'hni l'affiche au cinéma “Le Paris”, de notre
ville. Au même programme: “L'Homme Ge ma
Vie”, avec Madeleine Robinson,

 dig Sor ah 3
Plications. . N'empêche qu'il. de-
vient, amoureux de la jolic Susan
Stephen.

Xe A \ ve ou it

Au. fort de la. mêlée, Ladd se
conduit  de,. façon héroique.

Le, second film auprogramme
a nom, Vicki. Tout au début
de, Ja Keprésentation, les, specta-
Leurs; sont, en présence du meur-
tre. de. Miss. Peters, une jeune
lle charmante qui était sur le
chemin de la grande publicité.
Mais l'affaire demeure mystéri-
gusg. jusqu’à la fin car lecou-
pabley, reste dans, l'ombre,malgré
tous, les efforts des limiers se
daissant égarer par les circons-
tances.

+Lesvedeftes de ce film sont
Jeanne Crain, Jean Peters, El-

liott Reid et Richard Boone, sans
compter une distribution secon-
daire de premier ordre.

De mercredi à jeudi

Le premier film de ce program-
me est présenté en 3-D. “Drums
of Tahiti” est une page histori-

que fortement romancée et ren-

due très prenante par le site où
elle se déroule, dans un décor fé-
érique et en couleurs.
A la fin du dernier siècle, Ta-

hiti était soue le protectorat fran-
çais, mais la reine intriguait de
son mieux afin de susciter une

révolution qui amênerait l’Angle-
terre à s'intéresser au déloge-

ment des Français.
Dennis O'Keefe, un Américain

élevé dans l’île, aide la reine dans
son complot. En fin de compte,
il ny a ni guerre ni révolution
car l’éruption du volcan au cours
d'une tempête formidable vient
mettre fin à toutes les combines.
Cette tempête el cette éruption
d’ailleurs ont fourni aux metteurs
en scène une belle occasion de
donner aux spectateurs des émo-

tions denses et extraordinaires.
Les vedettes de cet excellent

film sont Dennis O'Keefe, Patri-
cia Medina, Francis L. Sullivan.
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‘UN PANIER DE CAD

Une nouvelle flancée;
A l’occasionde votre 1Ge

groupe de vos marchands de,

déboursé d'argent. Simplement
come Wagon, qui vous visitera
de cadeaux.

sEEE

Mme

2135, Moreau
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FAUX VOUS ATTEND
Si,vous ‘êtes ‘une famille nouvellement arrivée en ville; :
L'heureuse, mère d’un nouveau-né;

Grâce à l’esprit ‘civique et à la grande courtoisie d’un

COME WAGON se fera un plaisir de vous porter ce panier
“de cadeaux qui est dA à leur générosité.

Ceci sans aucune obligation de votre part, sune aucun

SERVICE WELCOME WAGON
Marthe Brodeur

‘Commanditaires du Service

WAGON EST

Wagon

anniversaire de nawsunce.

la, ville, l’hôtesse du WEL-

appeler votre hotesee Wel-
et vous apportera ce panier  

Tél. 4-8765
4-8600

WAGON:
 

Le MAGASIN' LAROCHE
DE TOUT A LA VERGE

1876, des Cascades Tél. 4-5383
BUANDERIE ST-HYACINTHE
 

1535 St-Antoine
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‘Téi,: 4-9595
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Ma:cel Arel, prop.
 

TEINTURE
1659, St-Antoine |Tél, 4-5561
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+ + Madame ; .
GECILE LAR

ROBES et
1970 des Cascades Tél. 4-8600

LEOTRUDEL
CONFECTION pour HOMMES
1.et GARCONS
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. LES PHARMACIES
A JEAN LOCAS:+ 1x,

RRESCRIPTIONS REMPLIES
AVEC SOIN,

1600, des, Castades Téj.: 4-6451
+ Saint-Hyacinthe .

2276, Ste-Anne |Tél.: 4-5808

A. DUTIL
{ MEUBLES

d'él: 4-4540
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Beau succès de |'Orphéon Gounod

dans les “Cloches de Corneville’
La Chorale Notre-Dame du Ro-

saire présentait, dimanche dernier,

l'Orphéon Gounod Enrg. dans ‘Les
Cloches de Corneville*, ‘opérette
en 3 uctes et 4 tableaux, musi-
que de Robert Planquette.

Toul te monde connait cette ocu-
vre ou du moins des extraits, tel
le fameux “Va petit mousse". Les
acteurs ont admirablement bien
rendu leur rôle, si l'on tient comp-

te qu'ils sont tous des amateurs,
ayant un dur travail journalier à
l'usine ou ailleurs. Mlle Jeanni-
ne Guénette (Germaine) a un tim-
bre de voix très riche. L'auditoi-
re souhaiterait une Germaine un

peu moins timide. Elle pourrail
partager uvec M. Normand Mil-

lard (Grenicheux) qui tombe peut-

etre dans l'excès contraire. M. Mil-
lard semble avoir l'habitude de
la seéne. I n'y a chez lui aueun

geste hésitant, sa voix charman-
te porte admirablement bien,

Une mention spéciale pourrait
être décernée à M. P.H. Petit-

clere duns le rôle de composi-
tion très difficile de Gaspard.
Malgré la fatigue d’une première

apparition sur la scène maskou-
taine, dimanche après-midi, il ¢-
Icetrisa la salle à chacune de ses

 

Réunion des anciennes

Juvénistes le 16 mai
L'amicale des anciennes Juvé-

nistes de l'Hôtel-Dies tiendra sa
deuxième réunion annuelle Je 16

mai prochain.
Le programme de la journée dé-

butera par la grand'messe à 10

h. 30 um. Un dîner sera servi
pour, les personnes présentes, à
la salle des Bazars.
A 2 h pm. dans la salle des

Bazars, il y aura un conféren-

cier invité, ainsi que des saynè-
tes. Il y aura élections à la fin

de cette réunion, qui sera clôtu-
rée par le salut du St-Sacrement
à 4 h. 30.

Toutes les anciennes Juvénis-
tes sont invitées cordialement. Cel-
les qui désirent assister à celle
réunion intime voudront bien fai-
re parvenir leurs noms à Soeur
Dufresne, Hotel-Dieu, St-Hyacin-
the, avant le 8 mai.

©

Guy Vinson. nouveau

président de l'AET
Lundi le 12 avril courant, l’as-

sociation des Etudiants en Texti-
le tenait ses élections annuelles.
‘Trois candidats étaient en lice pour

la présidence: MM. Denis Vigeant
de St-Hyacinthe, Claude Séguin de
Magog et Guy Vinson de Montréal.
Ce dernier fut élu avec une fai-
ble majorité.
M. Robert Bousquet de Magog

a défait M. René Palardy de St-
Hyacinthe au poste de vice-pré-
sident.

Les autres membres du conseil
son{ MM. Marius Patry de Great-
field, secrétaire, ainsi que M. Clau-
de Bernard de Montréal, élu ,par
acclamation comme trésorier. Les
sous-comités seront dirigés.par
MM. Claude Lemire, de Montréal,
comité sportif; Richard Lapointe,
de Montréal, comité soçial; Jean-
Claude Côté de Montréal, élu par
acclamation, comité du journal.
————e

Reprise des cours
de psychologie le 20
Mardi soir le 20 avril, à 8h.

30, au Centre Notre-Dame, le R.P.
Henri-D. Lecavalier, o.p., repren-
dra la série de cours de -psycho-
logie interrompue depuis janvier.
Il continuera d'exposer les diffé-
rentes passions que provoque l’a-
mour dans une vie humaine. Le
prochain cours étudiera les mo-
tifs et les fruits de la joie. Les
données de la psychologic expé-
rimentale moderne viendront, il-
lusirer. la «pénétrante vision .tho-
miste sur le mystére du cocur;
—_—

Spectacle de ballet au
Croiia le 4 mai prochain
Un grand spectacle de Ballet

sera,prégenté mardi, le 4 mai,
3, 830 heures du soir, au thé.
tre Corony. . J .

Les -billets sont.en vente à,la
Pharmacie Ravenelle,; 1430 des
ascades, à St-Hlyacinthe.

apparitions. Il était à son
leur dans le dernier ete,
qu'il rétablit la vérité.

Deux autres personnages ont at-

tiré l'attention par leur belle voix.
Mie Marihe Cousineau (£ >rpalet-
te) avait un rôle assez ingrat,
Malgré l’antipathie de la salle en-
vers Serpolette, l'éclat mélodieux
de su voix classe Mlle Cousineau
parmi les vedetles de l'Orphéon:
M. Jacques Plourde (Le Marquis)
tout à la noblesse de son per-
sonnage, évoluait comme dans un

salon conventionnel. Il est peut-
etre celui qui a la plus belle voix;
nous aurions cependant aimé qu’il
nous fasse respirer par son jeu,

l'air aventureux de ses trois voy-
ages autour du monde,

Hy a de Bailli, le Tabellion,
Manette, et tous les autres qui
ont fait un succès de la soirée
de dimanche dernier.

La direction musicale était con-
fiée à M. Félix Saint-Georges l'on-
taine; la direction artistique à M
Henri-Guy Vaillant. La direetri-
ce de l'accompagnement était Mme
Cécile Suint-Georges Fontaine: la

deuxième pianiste, Mlle Marie-A.
Coderre.

L'Orphéon Gounod Fnrg. pré-

sentait ‘Les Cloches de Corne-
ville” pour la 28eme fois. Le di-
recteur musical nous confis que
l'Orphéon a un répertoire d'opé-
rettes et de comédies qu'il pour-
rait jouer sur demande. La po-
pulaticr de St-Hyacinthe serait

heureuse de le revoir. duns un a-
venir prochein.
Lu soirée était sous le distin-

gu¢ patronage du Rev. Père Ls-
Philippe Fiset, o.p., cur¢ de la
paroisse Notre-Dame du Rosaire.

J.-P.B.
“a:

meil-
alors

 

Bonnes nouvelles
de Gaston Arel

Une lettre reçue de France
nous apprend que notre talentu-

eux compatriote, l'organiste Gas-

ton Arel, à connu up beau sue-
cès le 3 avril lors d'un concert
intime chez la comtesse Gérard
du Barry, a Paris, alers qu'il ae-
compagnait Mlle Jaçqueline Dar-
dignac, soprano de l'Opéra de Ni-
ce et de la Radiodiffusion Fran-
Cuise.
Le dimanche de Pâques, Gas-

ton Arel touchera l'orgue à la
grandmesse en l’église St-Pierre
et St-Paul, à Courbevoie-sur-Sci-
ne, dans la banlieue parisienne.

FEANCAILLES .

A Welland, Ontario, ont eu lieu,
récemment, les fiancailles de M.
Jean-Paul Leclere Fils de AT of
Mme Prosper Leclere, de St-Hy-
acinthe, à Mlle Laurette Fradette,
fille ue Met Mme Butea su
dette, de St-Damien de Bellechas-

se, Le mariage sera celébré à
Welland, le 12 juin prochain.

Lx ok *,
A Troy. Ohio, 4y dent lieu, ré-

comment, les fiançailles de M.
Guy Leclerc, fils de M. et Mme
Pragper Leclere, de St-Hyacinthe,
à Mlle Marcia Myers, fille de M.
of Mme Harry E. Myers, de Troy,
Ohio. Le mariage adra lieu, à
Troy, le 18 juin prochain.

A Kk *

PROCHAINS MARIAGES

CHAGNON — TAEROUX
M.,et Mme Léo Théroux, de cet-

te ville, font part du mariage de
leur fille, Pauline, à M. Réal Cha-
gnon, fils de M. ct Mme Albert
Chagnon, également de St-Hya-
cinthe. La bénédiction nuptiale
leur sera donnée, samedi, le 24
avril, en l'église Notre-Dame-du-
Rosaire, par M. l'abbé Rosario
Lavallée. À l'issue de la céré-
monie religieuse, une réception au-
ra lieu à Ja salle “Chez Wilfrid".
Les nouveaux époux prendront en-
suite l'avion à Dorval pour New-

York et Miami, Floride. A leur

retour de voyage, M. et Mme
Chagnon  demeureront à St-11ya-
cinthe.

x x *
GIRARD — OUELLET
M. ect Mme Mastai Ouellet, de

La Providence. annoncent le ma-

riage de leur fille, Pauline, à M.
ville, Cté. Chicoutimi, fils de M.
et Mme Henri Girard, également
de Bagotville. La bénédiction nup-

tiale leur sera donnée en l'égli-
se du Précieux-Sang, de La Pro-
vidence, lundi, le 19 avril, par
M. l'abbé Isaie Coudé, cousin du
marié. A l'issue de la cérémo-
nie religieuse, une réception in-
time aura lieu à la résidence des
parents de Ja mariée. Les nou-

veaux époux partiront ensuite pour
New-York. À leur retour de voy-
age, M. et Mme Girard iront de-
meurer à Bagotville.

* % *
CARON — PERRON
Dans l'intimité, lundi, le 19 a-

vril, M. l'abbé Gaston Hains, au-

mônier de la L.O.C, bénira, en
la chapelle des mariages de la
Cathédrale, le mariage de Mile
Suzanne Perron, de cette ville, fil-
le de M. et Mme Albert Perron,
de Sherbrooke, à M. Gabriel Ca-
ron. de Tascherean, Abitibi, fils
de M. ¢t Mme Wilfrid Caron, ¢-
galement de T'aschercau, Abitibi.

* x *
BASTIEN — BENOIT

Dans la plus
I'éulise de Ste-Fugénie de Dou-
ville, sera célébré, lundi, le 19
avril, le mariage de Mlle Yolan-
de Benoit, fille de M. ct Mme
JH. Benoit, de. Douville, à M.
Rhéal Bastien, fils de M. et Mme
Irénée Bastien, de Montréal.

* % *
PARTIE DE SUCRES

Une partie de sucres, organi-
sée sous les auspices du Comité
du Mess des Officiers du Régi-

ment de St-Hyacinthe, cut lieu,
samedi, ls 10 avril dernier, à la
sucrerie de M. Henri Benoit, à
Rougemont, où un succulent di-
ner fut servi. Il y eut musique,
danse, et tous s’amusêrent ferme.

* J x
DEPLACEMENTS

M. et Mme Joseph Larivière,
ainsi que M. Arthur Larivière, de
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Reconstruife par
les experts Royal
avec pièces Royal
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É MACHINE à COUDRE

SINGER
ELECTRIQUE PORTATIVE

Reconstruite par Royal

-
“Royst SewingCentre Lid,7

‘VILLE 5;
PROVINCE.

EPARGNEZS30|
Valeur régulière $59.50  

31. r Bleury, ~8-15-
Montrés., P.Q. B-4-15-1.
Sans prendre d'engagement, le désire
une démonstration, à mon domicile,
de votre machine à coudre Singer
‘econstruite, entièrement garantie.
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TEL 2.02... donner instruction
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A l'affiche de nos cinémas + La ie Wondaine °

tricte intimité, en.

SEPT
 

Worees +r. Mar, éteient à 8°

Hyaecinthe, en fa de semaine ler-
nière, ‘s in it: de M. et Tone
Gédéoi, Li No.

Mio Yvette Chevalier, de cet'e
ville, a fai! un voyage de trois
semviv >, à New York et à Dé.
troit, Michigan.

Madame Achille Hovle, et. son
fils, Eugène, de Central Falls, R.I.,
étplent à St-Hyacinthe, » pur
derjors, où ils ont viité Mme
Zéphivin Roy, Mle Maris-Evely-

ne Sawyer, M. Zéphirin Suwyer,
ainsi que plusieurs autres parents,
M. Donat Proulx, d'OUawa. a

passé quelques jours à St-Hya-
cinthe, récemment, en visite chez

des amis.

MM. et Mmes JA. Berthinume

et E. Trohan, d+ Montréal, étrient
de passage en notre ville, diman-

che dernier.

(N.B.— La rédactrie< publiera

gratuitement toute nouvelle con.
cernant ‘La Vie Mondaine”, en
téléphonant à 1—5376 où à 1—9538.)
 

 

PELERINAGE
le 2 mai prochain

Un pélerimage aura lieu a Vora.
toire Saint-Joseph, dimanche. le
: mai 1054. ;
Le départ de Saint-àlyacinthe,

p'ace du marché, est fixé à 7 h.30
a.pour permettre aux pélecins
d'entendre la messe au Sanctuaire
du Mont. Royal.
Dans l'apres-midi, il y aura vi-

site a ta Crèche Saint. Fraigo.s
d'Assise, a la chapelle de la Ré-
paration et au Fover de ga Chari.
té.
Pour réserver vos billets, tele.

phonez à Mme Marcel Gadbois, au
Ne. 4-6510

VILLE.FH, sue, ST-LOUIS -

rEVEYE) RAY “w'
ATTENTION!
Songez-vous à construire ou a

réparer votre maison”?

A Vendre à sacrifice
35 doubles fenêtres
4 fenétres avec cadre

20 portes pour intérieur
4 portes pour extérieur ,

Bois de finition pour inté-
rieur de maison
moustiquaires
fixtures électriques-
A être vendu complet où

séparément

Véritable aubaine
S'adresser à 930, St-Pierre, La

 

 

4  Providence, Tél. 41-7117.  

 

=D

a” =a

ydPour accélérer le,

J SERVICE \
'  INTERURBAIN

+
servez-vous de votre

\
1

|.
| CARNET TÉLÉPHONIQUE|
\ /  

l’renez note de tous les numéros

interurbuins dont vous pourrez
avoir benoin à nouveau.

Si vous donnez le numéro,
vous obtiendrez votre communi.
cation interurbaine

beaucoup plus vite,

LA COMPAGNIE DE
TELEPHONE BELL DU CANADA

SYSTEME
D'EAU

FAIRBANKS

 

 

 

COMPLÈTEMENT ASSEMBLÉ, PRÊT À ÊvaB
INSTALLÉ

CONSIDEREZ CES CARACTERISTIQUES:
* S'amorce pur toi-même,

® Se lubrifie automatiquement,
© Rendement maximum à la pression maximum,
e Double action anvrunt un débit d'eau continu

« Arbre de couche exclusif à deux pallers duc)
et usiné.

« Complêtement assemblé pour faciliter Vinge
sallation.

® Toutes les pièces usinées avec précision pour
assurer une plus longue durée,

 Focito à entretenir.

* Fabriqué par une Compagnie qui compte plus
de 120 ons d'expérience. Flèces de re-
change toujours disponibles.

Les sysièmes d'eau Fairbonks-Morse s'obtien-
neni dant les grandeurs et les capacités pour
tous les besoins, ainsi que dons les modèles
pour puits profonds el puils peu profonde,

 

BALAYEUSE ELECTRIQUE

TOUTE NEUVE
Garantie pour

12 mois
Nous ne mentionnons pas la

marque vu le prix très réduit

COMPLETE AVEC
ACCESSOIRES

| SEULEMENT

14.05
Prix
total

AVEC ACCESSOIRES

OU POSTEZ

LE COUPON

N’ENVOYEZ PAS D'ARGENT
ROYAL CENTRES LTD

) 1281, rue Bleury, Montréal
==<> © == wl

§ Je desire une. demonstration
3 obligation de ma part.

i OM... 22. 20000

Bo Vis...<veccoccovèns

| Gratis
TELEPHONEZ MA, 7541

vratuite d'une balayeuse électrique, sans

sacs nc0ue0oUVocNOUesOUOUSOGCU000

À: RORESSE....L......crcensscaccnennences q .
cee eaTELEPHONE..................

  

    

  

 

DEMONSTRATION
CHEZ VOUS
Sans obligation

Le soir: VE. 9912  
B-4-15-1.
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jusquici vicaire à Ja naroisse du
Chris foi, oui vient d'être nom-
mè curé d- Ste-Angèle. 11 ste

J sseph LEMIEUX,

cé: à M. l'abbé Albert Renaud,
PL i.mé cuvé d'Act n Vale. Ces
chungemens =acclér'astiques, el
POseurs sures, on Été aunmon-
cés par Mar Arthur Douville, é-
vèvtte du divcèse de Stdlyacin
the. ‘Très actif chez les groupe-
nise's artistiques de noire ville,

M, l'abbé Lemieux était aumid-

nier des Compagnons de l'Art

LE CIAIRON, ST:HYACINTHE, P. Q :

M Jean Blanchard délégué à
American Water Works Assn
M. Jean Blanchard, surintendant

de l'usine de’ filtration de St-Hy-
acinthe depuis 1943, vient de pré-
senter un important travail aux

journée d'études de l'American Wa-
ter Works Association, qui ont eut
lieu à Torontu. ,

M. Blanchard, qui représente la
Cité de St-Hyacinthe à toutes les
réunions annuelles de cette as-
-ociation depuis 1946, est person-

nellement membre de l'American
Water Works Association. En 1947,--
il recut de
“Willim George Hunt Memorial
Award", Ce brillant honneur très
convoité est un témoignage ‘de
taufe compétence dans le domai-
ne de l'aqueduc et pour le tra-
vail, vraiment efficace accompli
dans ec département. Ce ‘“îmemo-

rial ’award" est décerné uñe fois
l'an à une seule personne cana-
dienne. M, Jeun Blanchard est le

sett] Canadien de langue francai-

 

Bureaux fermés
Saint avant-midi, le

16 avril, et lundi toute lu journée,

je 19 avril, lendemain de Pâques,

Vendredi

les bureaux des chirurgiens-den-

fistes seront ferniés, sans excep-

tion.

cette association le - P

se qui ait obtenu cet honneur.

M. Blanchard est aussi mem-
bre de l’American Microscopical
Society.

‘Depuis 1647, il est désigné cha-
que année pour préparer un (ra-
vail approfondi qu'il présente aux

urnées d'étud+. de l'Association.
ette année, son travail traitait

de ta construction des eonduiis
principaux.

 

NÉCROLOGIE
tn

PERRON: A St-Hyacinthe, le 10
avril est décédé à l’âge de 35
ans, M. Armand Perron, époux de
Germaine Forcier. Il demeurait
à St-Jude.

La dépouille étuit exposée aux
Salons UÜbald Lalime, 910 rue
Bourdages, à St-Hyacinthe.
.Les funérailles eurent lieu mar-
di le 13 courant à 9 heures à
l'église N.-Dame du Rosaire. La
levée du corps fut faite par le
R.P. Fiset, o.p., curé, qui chan-
ta le service, assisté par les RR.
PP. Demers et Létourneau, o.p.
Les porteurs étaient M. Ray-

mond Cloutier, Raymond Picard,
Uldérie Pion, Aristide Lacroix,

Marcel Côté, Wilfrid St-Germain.
M. A. Perron luisse dans le

deuil son épouse, 4 fils et 3 fil-
les: Jacques, Marcel, Denis, Rol-
land, Huguette, Jacqueline, Fran-
çoise; 3 frères: Henri, Maurice
et Gérard de St-Hyacinthe; 3
soeurs: Mme Omer Hubert (Ma-
rie Paule), Mme Lorenzo Jubin-
ville (Gabrielle), Mme Mare Des-
marais (Thérèse), de St-Hyacin-
the, ainsi que son père cet sa
mère, M. et Mme Wilfrid Perron.
LETOURNEAU: A St-Hyacinthe
le 7 avril est décédé à l'âge de
86 ans, M. Raymond Létourneau,
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Destyle moderne, pour une.appa-
Mobilier d’allure

dégagée. Superbe

Vous pouvez choisir le vôtre dès

aujourd’hui pour:

Sur présentation de cette annonce,
nous vous allouerons un escompte

Nul apresle 8 mai.
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Songez-vous à acheter un Ameublement de chambfe ce
printemps. Si oui, ne manquez pas de visiter notre dé-
partement d'ameublements de chambre au 2ème étage
Un choix très varié vient de nous arriver des meilleurs
manufacturiers du pays.

Vous serez

nos matelas.

 

    

étonnés de la solidité

de nos sommiers et du confort de

Demandez à voir nos fameux

OREILLERS
Caoutchouc mousse.

 

      

 

Tél: 4-8717
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Ne manquez pas de voir la MAISON MODÈLE,située à

   
 

COIN ST-FRANCOIS ET ST-ANTOINE

ST-HYACINTHE. P. 4.

AIDEZA.VAINCRE LE CANCER

   
 

 

époux de feuc Alma Robert, “de-
meurant à 2965 rue Lafontaine.
La dépouille mortelle était ex-

posée aux Salons Ubald Lalime,
910 rue Bourdages, St-Hyacinthe.
Les funérailles eurent licu same-
di le 10 courant à 9 heures 30
à l'église Notre-Dame du Rosai-
re. L'inhumation ‘se fit au cime-
tière Ste-Madeleine ou un libera
fut chanté par 1&. curé. Gilhept .
Spénard.

La levée du corps fut faite par
le R.P. Létourneau, 0.p., qui chan-
ta le service assisté “des RR.PP.
Demers et Paquet, o.p..

Les porteurs étaient ‘MM. Emi-
le Coté, Cimille Létourneatt;Lu.
vien Choquette, Wilfrid Loiselle,
Auguste Robert, Rosaire Bolduc.
Le défunt laisse 7 filles: RR.SS.

St-Raymond, s.j. Madeleine: de
Jésus, s.j., maison mère de St-
Hyacinthe, Marie de La Charité,
s.j. et Thérèse de l’Alençon, s.j.
école Normale; Mme Léopold Blain
Mme Henri Maheu (Madeleine, de
Montréal; 2 soeurs, R. S. Létour-
neau des Soeurs de la Charité,
Hôtel-Dieu de St-Hyacinthe, RS.
St-Elie, soeur St-Joseph, maison-
mère.
DUHAMEL: A St-Hyacinthe,
9 avril, est décédé à l’âge de
70 ans 10 mois, M. Rosario Du-

hamel, ¢poux de Albertine St-Lau-
rent, RR. No. Q, St-Hyacinthe.
La dépouille mortelle fut expo-

sée aux Salons Bienvenue et Mon-
geau, 1115 blvd. Girouard. Les fu-

nérailles eurent Heu mardi le 13
courant à 9 hres. en l’église Ste-
Eugénie de Douville. L'inhuma-
tion fut faite à St-Roch sur Ri-
chelieu où un libéra fut chanté
par le curé A. Salvail. Le ser-
vice fut chanté par le curé de
Ste-Eugénie, R. Salvail, assisté
par G.A. Lanciau, ptre, et J.P.
Morin, ptre, comme discre el
sous-diacre.
M. E. Duhamel laisse dans le

deuil 5 fils: MM. Maurice; de So-
rel; Mare, de Montréal; Michel,
de St-Hyacinthe; Georges et Lau-
rent, de Pawtucket, R.L.; 5 fil-

les: Mmes Jean Robert (Suzanne)
et Léon Beaudoin (Françoise), de
St-Hyacinthe; Jacques Plamondon
Mlles Thérèse et Jacqueline de

Douville; 1 frère, M. Arcade, de
Contrecoeur, ainsi que 3 soeurs:

Mmes J. Brunette (Emerose), de

St-Eustache; Armand Roch (Ma-

rie), de St-Roch, et Mlle Antoi-
nette, de St-Roch.
LARIVIERE: A St-Hyacinthe le
8 avril est décédé à l’âge de 77
ans, Mgr F.-X. Larivière P.R.,
uncien curé de Mailboro, Mass.
Il demeurait chez ses soeurs, 980
rue Laframboise. La dépouille mor-
telle fut exposée à son domicile
sous lu direction des Salons Bien-
venue et Mongeau, 1115 blvd Gi-
rouard, St-Hyacinthe.
Les funérailles eurent lieu, lun-

di le 12 avril, à 10 heures à la
Cathédrale. Le corps fut inhumé
au cimetière de la Cathédrale. La
levée du corps fut faite par le
chan. Jean Robin. Le service fut
chanté par Mgr Napoléon Délor-
me, Supérieur au Grand Sémi-
naire de St-Hyacinthe, assisté des
abbés Julien, curé de Marlboro,
Mass, et Bergeron, de Marlbo-
ro, Mass.
Les porteurs étaient MM. J.

Courtemanche, L. Lefebvre, O.
Bélair, B. Sansoucy, J.P: Daviau
R. Morin.
Mgr Larivière laisse dans le

deuil 1 frère, M. Jules-Ernest de
Montréal, ainsi que 4 soeurs:
Mmes Vve J.B. Bousquet (Ber-
nadette) de cette .ville, Arthur
Bengle (Ernestine) de Montréal,
Mlles Alice et Albertine de celle
ville.
ROUTHIER: Mercredi »«matin est
décédé à l'Hôtel-Dieu, à l’âge de
73 ans, M. l’abbé Louis-Philippe
Routhier, curé de la paroisse Ste-
Marie de Manchester; N.H.

11 laisse dans le deuil deux soeurs
Mme veuve Henri Tanguay (Her-

miline) et Mme Joseph Trempe
le toutes deux de cette vil-
e,

le

ee

Fâcheuse manoeuvre,
cause d'un accident
Mardi soir dernier,

 

le 13 avril,
un jeune bambin a êté blessé par-
un automobiliste, M. Albert Cho-
quetle, 245 rue St-Lue, à StJo-
seph.

L'enfant, Gilles Laroche, âgé ¢
G uns, s’amusait devant la de
meure de ses parents, demeu
rant à 855 rue Boucherville à St
Hyacinthe. D'après le rapport, d
l'agent Bélair, Gilles était sur lc
trotioir quand l'auto que condui-
sait M. Choquette le frappa. U-

se de cette fausse manoeuvre.
L'enfant a été conduit a hod

“ pital St-Charles où il est traité
pour‘fracture à la jambe et pous

” d’autres blessures.

 

En deux mots
SOIREE RECREATIVE .

Lundi, le 19 avril prochain, u-
ne soirée récréative cst organi-
sée par la garde Paroissiale du
Christ-Roi. Il y aura plusieurs
prix de présence, ainsi que plu-
sieurs prix spéciaux:

GRAND BAZAR. .
Grand Bazar à Ste-Madeleine,.

les 22, 23 et 24 avril, au pro-
fit “de l’église. Le public est in-
vité à venir passer d’agréables
soirées. Il y aura-tirage de magni-

. fiquesprix.
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Sam. - Dim.- Lun. - Mar, 17 - 18 -

hn mer 00

DANS

"APRIL in PARIS"

FILM en COULEURS
 
SECOND FILMAU PROGRAMME 

DANS

TARZAN ESCAPES”
PAPOSIOPCIITIPOOPIOOPPIOSIs

Aussi:

19 - 20 Avril

 

Doris DAY, Ray BOLGER,Clade DALPHIN

“AVRIL à PARIS”

Johnny WEISSMULLER, Maureen O'SULLIVAN

TARZAN SEVADE

CARICATURES...
 

Mercredi - Jeudi - Vendredi 21 -

DANS

“FOOLISH HEART”

22 - 23 Avril

 

Susan HAYWARD et Dana ANDREWS

‘“’T'ête Folle”
 

SECOND FILM AU PROGRAMME

DANS

‘FOURTEEN HOURS”
PPE OPOPPPOOPOPOPPD,

 

Aussi:

Paul DOUGLAS et Barbara BELGEDDES

“14 HEURES”
CARICATURES...
 

 

Aux Dames / Vaisselle /

de 64 mor¢eaux

Importé directement d’Angleterre

Excepté le dimanche  SERVICE de VAISSELLE

de marque "CAPRICE" Or 22 carats
!

Offert tous les jours, en Matinée et Soirée

PRESQUE GRATUITEMENT votre prix d'entrée plus;
10¢ extra pour frais de transport,‘ete.  
 

gy

ofCETTE SEMAINE: rh
“Petits Plats a fruits” .



 

 

Pharmacie Paul Lanctot
“5 13Ma”- 1396 CASCADES
WVRAISON RAPIDE ET GRATUITE -

: par toute la ville y compris
AA

,ba:PE dence-St-Joseph-St-Hyacinthe-Annexe

Le. Tel: 4-6484 4-6485
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Gérard Coté
‘

Union Musicale de Shawinigan Falls

   
Cemagnifique corps de musique participera au

24e festival annuel de l'Association des Fanfares
Amateurs de la province de Québec, qui se tien-
dra dans notre ville, le 13 juin prochéin, à l’oc-

casion du 75¢ anniversaire de fondation de notre
vicille Philharmonique.

La fondation de l’Union Musicale de Shawini-
gan Falls, en. 1924, répondait aux besoins les
plus pressants et aux exigences les plus immé-

diates d'une ville progressive, consciente de l'im-
portance -de‘ on avenir.

Les débuts comme orchestre furent modestes
et l’organisation se développa graduellement pour
évoluer en fanfare et en harmonie symphonique

en 1930; Les:succès accumulés d'année en année

ont valu aux<-musiciens des éloges bien mérités

et 1a.sFeconnaissance d’'autorités compétentes, a

fanfare.

de la tournée

sonnes.

 

HOTEL ST-PAULD'ABBOTSFORD
aig!Chontmat JardinDansant‘

  

Biio les VENDREDIS ct SAMEDIS
urson de l’orchestre de GERRY BLAIS

Tél. 9655  E* Informations  
 
 

 

savoir qu'un corps de musique bienorganisé cons-

titue pour une municipalité un actif précieux
qu'il faut conserver et développer.

La cité de Shawinigan Falls coopère avec sa
Elle contribua largement aux dépenses

triomphale quelle fit dans les
Etats de la Nouvelle-Angleterre, en juin 1947,
tournée qui dura huit jours.

fit une autre tournée musicale de bonne entente

à la fin d'août 1949 et donna des concerts à Law-
rence, New-York, Waterbury,

endroits des Etats-Unis. Le festival des fanfares
organisé en 1951, à l'occasion du cinquantenaire
de Shawinigan
choeurs, artistes invités, et attira dans la ville
de l’électricité des foules évaluées à 75,000 per-

L'Union Musicale

Holyoke et autres

Falls, groupa 47 fanfares, 3

ST-HYACINTHE,

ne se rendri

mer hg er y Co 7 voor
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Notre populaire athlète participera

par contre au marathon de Hamilton
Le marathon de Boston, qui a lieu lundi prochain, 19 avril,

ne sera pas tout à fait aussi pittoresque cette année, car on pourra

y constater l'absence d'un des meilleurs coureurs du monde. En
effet, Gérard Côté, reconnu comme un des favoris des foules bos-
tonnaises et 4 fois gagnant du marathon, brillera par son absence.
Côté, peut-être le meilleur coureur de marathon en Amérique du

Nord. a décidé, à regret de ne pas participer au marathon de
Boston, cette année. Gérard Côté a pris cette décision en vue
de conserver ses forces pour participer au marathon de 26 milles

qui sera couru à Vancouver, lors des Jeux de l'Empire, au début

d'août prochain. Côté a remporté la victoire 4 fois dans la classique
de Boston, soit en 1940-43-44-48. Par contre, Coté sera en lice,
vendredi prochain. 16 avril, au marathon de Hamilton, Ontario.

Ce marathon a lieu sur une distance de 15 milles,
Même s'il n’est pas vainqueur à Hamilton, Côté considère qu'il

y va de son intérêt de participer à cette course moins longue que
celle de Boston. Côté est d’avis que pour lui, il est important de
participer à quelques courses de 10, 12 ou 15 milles avant la
grande course de Vancouver. Selon Côté, toutes ces courses sur un
parcours moins long, sont de distance idéale pour développer la
vitesse. C’est ce dont Côté calcule avoir le plus besoin, car le
grand coureur du Canada français est toujours à son meilleur sur
les grandes distances.

D'autres motifs ont aussi incité Côté à ne pus participer au
marathon de Boston, cette unnée. Côté veut conserver ses forces
pour être en mésure de prendre part aux essais éliminatoires des

Jeux de l'Empire. Ces essais auront lieu à Hamilton le 19 juin

et seront sur une distance de 26 milles, tout comme la course de
Vancouver du mois d’août prochain, Les 4 premiers lors de ce
marathon d'essai d’Hamilton seront choisis pour former l’équipe
canadienne aux Jeux de l'Empire. En plus du marathon de Boston,
Coté laisse passer également celui de Yonkers, N.Y. sans y prendre
part.

Tout en nous communiquant ces nouvelles, Coté déplore l’ab-
sence au Canada, et surtout dans le Québec, de courses-marathons
importantes auxquelles tous les coureurs canadiens, et aussi amèé-
ricains, pourraient se faire valoir chaque année. Ceci constituerait

cn même temps un encouragement aux jeunes athlètes qui am-
bitionnent de suivre les traces des Gerard Coté, Fabre, Clouette,
Evans, etc. :

Nous profitons de l'occasion pour souhaiter tout le succès
possible au sympathique Gérard Côté, tant au marathon d'Hamil-
ton qu'aux essais éliminatoires des Jeux de l'Empire qui auront

lieu dans la même ville le 19 juin prochain. Gérard Côté, comme
par le passé, continue à donner aux jeunes athlètes un exemple
de courage et de travail ardu.
 

Formation {une section maskoutaine des
Chevaliers Sportifs; soirée le 15 mai

Dimanche le 4 avril, Louis L'Heu-
reux et Claude Perrault, respective-
ment président el vice-président,
inauguraient officiellement la sec-
tion des Chevaliers Sportifs à St-
Hyacinthe.

A cette occasion, les deux repré-

sentants du Conseil Général dési- directeurs, MM. J.-M. Clouticr el
gnaient temporairement ‘Auréle Roland Cloutier, tous de St-Hyacin-

Boudreau et Gaby Laflamme aux the. , qe
On sait que cette association

titres de Dirceteurs, et Mlle De-

nyse Gaucher au poste de sceré-
taire de cette section. Les recru-
teurs nommés sont, en plus des 3

sportive et sociale, composée de
membres masculins et féminins,
est considérée par la gent spor-
tive de la province comme le club
des admirateurs du sensationnel
joueur de hockey André Corriveau,

futur porte-couleurs du Canadien.

 

Pharmacie Paul Lanctot
(coin Cascades et Mondor)

autres de toutes marques
“Preseriptions”  Remdédes brevetes et

Tel, 4-6484  4-6485
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LE BASEBALL SUCCEDE

Au moment où ces lignes paruîtront, le bascbaM, comme à tous
les printemps, aura fait son début officiel aux Etats-Unis. Quelques
jours plus tard, la saison 1954 commencera également à Montréal.
La saison de hockey, du moins en ce qui concerne le vireuit ma-

jeur, la NHI, sera presque terminée, La série de détail pour la

possession de la coupe Stanley, entre les Canadiens de Montréal
et les Red Wings de Détroit aura atteint sa phase décisive, la
Te et dernière partie devant se jouer à Détroit ce soir même,
vendredi le 16 avril, pour déterminer le vainqueur de cette célèbre
classique du hockey, qui est aussi passionnante que la Série Mon-
diale.

Entretemps, mardi le 13 avril, 4 villes de la ligue Américaine
et 4 de la ligue Nationale ont entendu le premier “Play Ball” et

lu campagne 1954 est maintenant en cours. Les experts favorisent
les Yankees de New-York et les Dodgers pour remporter des grands
honneurs dans leur circuit respectif. Il pourrait tout de même

y avoir des surprises.

AU HOCKEY

LA PROCHAINE SAISON A ST-HYACINTHE

Comme on le sait déjà, pour la première fois depuis l'organi-
sation de la ligue Provinciale € - baseball sur ses bases actuelles,

St-Hyacinthe ne sera pus représenté dans ce populaire cireuit de
classe C, que dirige si habilement Albert Molini. Et en ce qui
concerne la participation de notre ville aux activités de la Jigue
Yamaska, il n'y a encore rien de décidé offisiellement. Nous ne

saurons à quoi nous on tenir avant la fin de lu semaine. Des

pourparlers ont été engagés par un groupe à la tête duquel se

trouve ‘M. Larochelle, mais il appert qu'on attend le retour de

Floride de M. douis-Marie Morin, sur lequel on semble fonder
certains espuirs, avant de se prononcer définitivement.

IT vy a aussi dans le baseball local un organisme qui devrait
se gagner la collaboration d'un très grand nombre d'amateurs
maskoutaing, jeunes et vieux. Nous voulons parler de la ligue
Junior de baseball ‘Loisirs de St-Hyacinthe. On fait tout ce qui

est humainement possible pour organiser cette ligue sur des bases
solides et donner ainsi aux jeunes joueurs de baseball de Saint-
Hyacinthe toutes les chances de jouer du bon baseball, Si les jeunes
jouent du baseball tel que les autorités de la ligue attendent d'eux,
les clubs de la ligue Junior de baseball ne tarderont pas à devenir
une attraction pour toute la population sportive de notre ville.
Et la Jigue Junior devrait pouvoir combler en grande partie le
vide créé dans le sport maskoutain par la disparition des Athléti-
ques de la ligue Provinciale.

11 va sans dire que nos colonnes sont grandes ouvertes à
d'autres groupements sportifs qui pourraient se former dans le
domaine du baseball, tel, par exemple, un club dans da ligue Ya-
maska. Nous ne cesserions pour cela de faire la place très large
à la ligue Junior. Car cette ligue, en plus de fournir du sport aux
spectateurs, donneru aussi la chance à un grand nombre de jeunes
joueurs locaux d'évoluer sur le losange, de participer au baseball,
pour ainsi se développer, non seulement comme joueurs, mais aussi

comme hommes, par la formation de leur caractère dans l'ordre,
la discipline et l’harmonie, Tls pourront ainsi s’aider eux-mêmes
à devenir de meilleurs citoyens de demain, plus conscients de leurs

 

     

       

     

   

 

 

 

 

; Ce club compte dans la région droits et aussi de leurs devoirs.
te A métropolitaine plus de 600 mem- Doc LAFLEUR
ou Wy, bres de toutes les professions.

+ Pour souligner ses débuts et — a —
A pour obtenir des fonds en vue des
a arkanisations tures, la direction a

- de St-Hyacinthe organise une soi-
Ld , rée a laquelle une forte déléga- L A | T D E C H E V R E

ce tion montréalaise assistera, dans

4

 

la salle du
rue St-Denis.

Cette soirée aura lieu le 15 mai,
et les Happy Boys, ces endiablés
musiciens, fourniront les frais de
la musique.
Le premier mai, la section de

Montréal organisera dans la salle
de Bal du Café St-Jacques, 415 ruc
Ste-Catherine, la grande soirée en
l'honneur des brillants skieurs du
Club.
André Corriveau a promis d'être

présent. On est également assuré
de la présence de plusieurs person-
nalités sportives et sociales. Au
début de la soirée, un tournoi de
quilles scra disputé entre les
montréalais et les maskoutains.
Information: Aurèle Boudreau,

639 Concorde, tél: 4-8135; Gaby
Laflamme, 1395 St-Louis, tél:
4-7074, 4-5936; Denyse Gaucher,
2906 Girouard, tél.: 4-7052, 4-6571;
J.-M. Cloutier, 45 Ste-Anne, La

Nouveau-Canada, 570 combal l'eczéma

et autres maladies
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LAURENT GAUTHIER

St-Thomas d'Aquin Tél. 6-5-4
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M. Roland Daudelin
Monuments

Providence, tél.: 4-5705; Roland ast que lettrage au cimetière
4-7842.Cloutier, 735 Girouard, tél.:

— ©®

Le Canada compte plus de
5,000 hôtels, variant des plus ré-
putés et des plus considérables
du monde jusqu'aux humbles au-
berges de campagnes.

— 1395, rue Saint-Antoine —

— TEL 4-7607 —  
GAÉTAN MORIN

Avigleur-chel

! Originoire de Ste-Agothe-
des: Monts, Goblan Morin à
foit ses études ou Collège St-
Joseph à Mont-laurler. “J'ai
reptis du service,” déclore-t-
#, “porce que l'aviation est un

métier qui me ploir”,

plein essor...
au service de sapatrie  

  fonctions qu'il remplit sont indispen-
sables. C’est là un facteurquine lelaisse
pas indifférent, car il n'aime pas accom-
plir un travail inutile.

omme l’indiquent la DFC, l'Etoile
-45 et les autres insignes de service

u'il porte à son blouson d'aviateur,
étan Morin a servi dans l’aviation
endant toutela seconde Grande Guerre.

hda aparticipé à une, série complète de
mbardements au-dessus du territoire
em Libéré en 1945, Gaétan Morin

re ris du service en 1950, parce que,
, “il n'y a pas de plus beau inétier

e l'aviation. Ë c'est en même, temps
Oo métier plein d'avenir.”

   
 

Une autre chose aussi ne. laisse pas
Gaétan Morin indifférent, et c’est l'ave-
nir queluiréserve l'aviation. ‘’Les chan-
ces d'avancementsontpresqueillimitées
dans le Corps d'aviation royal cana-
dicen.” affirme-t-il. “Mais ce p'est pas
surtout pour ça quei‘ai repris du ser-

érntres de recrutement du CA.RC.
o-Catherine, Mantréel, P.O. Th un$14

heresvcd 148, ve $i.Joon, Québec, P.O. 1
49, rua Metcalfe, Onawe, Ont. TéL. 4.Sire?
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T . vice.Je me suis enrôlé de nouveau parce
A “ncnrg du: personnel navigant, quej'aimele métier.”
r [A+ Gaétan Morin est maintenant technicien . . .
L pa 16, en électricité. C'est lui qui remédie aux Ecoutez Gaétan Morin qui vous dit:
ARE TE. pannes électriques dans les avions. Les SOYEZ DES N
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à St-Hyacinthe  
CLASSE “B”

* Classement des Equipes:
1—Marché Langevin 74
2—Berg's Ltd 66
3—A. Chenette (Chaussures) 57
4—G. Brodeur (excavation) 55
5—David Gladu 52
6—Indépendant 52
Non inclus: David Gladu — G.

Brodeur (excavation).
Marché LANGEVIN: FI. Char-

pentier 327; D. Mann 472: R. Mon-
geau 361; A. Mineau 338; R. Char-
pentier 336; total 1914 (3).
INDEPENDANT: R. Morin 413:

F. Dufresne 382; F. Guillemetle
292; L. Dumas 434; J. Daigneault
365; total: 1887 (1).
G. BRODEUR Excavation: R.

Brodeur 409; J.-P. Messier 387:
R. Blier 469; J. Ducharme 311: A.
Gagnon, 358; total; 1934 (1).
DAVID GLADU: C. Jolicoeur

372; J.R. Hardy 491: Dr A. Géli-
nas 353; I". Bouchard, 402: L. Se.
nécal 419: total 2088 (3).
BERG'S LTD: H. Charbonneau

339; G. Desjardins 438; P.-E. Bro-
deur 334; J. Verrette 361: L-P.
Morin, 519; total: 2021 (4).
A. CHENETTE (chaussures): G.

Deragon 356; G. Jacques 316; Y.
Casis 387; M. Frappier 374; M.
Théroux 453; total: 1898 (0).
PAUL BRODEUR (Excavation):

R. Brodeur 407; J.-P. Messier 368:
R. Blier 474; J. Ducharme 334: A.
Gagnon 420; total: 2030 (4).
BERG'S LTD: H. Charbonneau

318: P.-E. Brodeur 334; G. Desjar-
dins 392; J. Verrette 411; L.-P. Mo-
rin 343; total 1798 (0).
A. CHENETTE(chaussures): G.

Jacques 370; G. Deragon 402: M.
Frappier 419; Y. Casis 411; M.
Théroux 415; total: 2017 (3).
INDEPENDANT: R. Morin 453:

Dummy 321; F. Dufresne 323: L.
Dumas 389: J. Daignault 344: to-
tal: 1830 (1).
MARCHE LANGEVIN® F. Char-

pentier 393: D. Mann 338: R. Char-
pentier 488: J. Mineau 364: R.
Mongeau 491; total: 2074 (0),
DAVID GLADU: C. Jolicoeur 378:

PR Hardy 456: Dr A. Gélinas 445:
Boncoard 452: L. Sénécal 482:

+ + 2288 (4),

\UX TROIS-RIVIERES
> rattournoi de quilles qui

e déroule chaque année à ln salle
wales St-Ccorges, des ‘Trois-
Riviere. débutera vers le milieu
lu mons d'avril. Ce tournoi entre
lans <a quatrième année et attire
chaque unnée de nombreux quil-
leurs des différentes parties de la
province et même du Canada.

La suison dernière plus de
3,000 quilleurs se sont inscrits. Cet
te année le nouveau propriétaire
de la salle St-Georges, M. Elzéar
Lemieux, (un ancien joueur de
quilles), espère de beaucoup bat-
tre le nombre imposant d'inscrip-
tions de l'année dernière, Le tour-
noi des Trois-Rivières est reconnu
par toute la province comme celui
où les prix sont les plus nombreux.
Le prix de présence cette année
sera de $500 en argent et sera tiré
parmi tous les quilleurs qui se se-
ront inscrits, peu importe leur
moyenne. Un magnifique réfrigéra-
teur de marque “Frigidaire” sera
décerné au joueur qui aura obtenu
la meilleure moyenne individuelle.
Plusieurs autres prix de grandes
valeurs seront distribués, dont deux
par allée pour la plus forte partie
simple.
Le tournoi sera divisé en deux

classes. Il y aura dix prix pour les
joueurs régionaux et dix autres
pour les joueurs de l'extérieur. Le
même joueur régional pourra ga-
goer les deux premiers prix de
chaque classe. Le méme réglement
existe pour les records d'allées.
Le nombre de parties a été fixées

à huit. Chaque joueur joucra deux
parties sur les allées 5, 6, 7, et 8.
Ce tournoi est aussi ouvert aux da-
mes qui joueront quatre parties
sur les allées trois et quatre.

Le

 

Fut enfin au pie,
Par grand hasar

Pour avoir«

 

La ligue de baseball Yamaska;

 

Activités du club

de bridge Maska

Les activités tirent à leur fin
potr les raempres du club de brid.’
ge Maska, Samedi soir, le 24 avril,
à 8 hres pan, le club terminera

sa saison 1953-51 par une grande

soirée de bridge qui aura lieu dans
les salons du club Canadien, bou-

levard Girouurd. En plus d’un der-

nier tournoi de bridge, on profi-
tera de l’occasion pour procéder

it la distribution des trophées aux
gagnants des Lournois de l'année.

T1 y aura au sisélections pour choi-

sir les membres du nouveau biü-

reau de direction qui  présidera
aux destinées du club de bridge
Maska pour l'année 1951-55. Tous

les amateurs de bridge sont cor-

dialement invités à faire partie
du club de bridge Muskn.

Gay Rou
GUY ROUSSEAU EN VEDETTE

Le formidable petit Guy Rous-

seau s’est du nouveau fait valoir
pour le Frontenac Jr, alors que
ce club a écrasé le Fnstview, à

Québec, dans une joute pour le

championnat junior de l'Est du

Canada. Guy Rousseau « pris part
à T points de son clab, soit 2

ment, grâce à cette victoire, le

Frontenac Jr passe en finale de

Lafinance et les sports

LE CLAIRON, ST:HYACINTHE, P. Q.
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L'incertitude règne quantà la

participation de St-Hyacinthe
La Ligue Yamuska a tenu une

importante  assemblée dimanche

dernier, 11 avril & Farnham, sous
la présidence de M. Léopold Du-

rivage. Sept clubs étiaien repré-

sentés à cette réunion: Chambly,

Drummondville, Farnham, Gran-
by, Napierville, Sorel et St-Hya-
cinthe, De ces 7 clubs, 6 sont as-

surés d'opérer dans le cireuit Du.
rivage.

Quant à ce qui concerne St-
Hyacinthe, notre ens devrait être

réglé vendredi de cette semaine.

La ligue est déstreuse de fonction-

ner soit avec 8 clubs on seulement
G Pour que St-Hyacinthe puisse
faire partie de la ligue Yamasks,
il va falloir qu’on trouve un Se

club, ;

Si on y parvient, une assemblée

d'urgence aura lieu à St-Hyncin-
the le 19 avril. En effet, diman-

che, lors de l’assemblée de Farn-

Ham, on 1 accepté en principe une

cédule pour G clubs. Il faudra né-

cessairement procéder à une ré-
vision de In cédule.

Dimanche, ln ligue Yamaskn n
décidé d'avoir recours cette an-

née aux services d'officiels de l’As-

sociation des Arbitres du Québec.

Cette dernière seule aura charge
de déléguer des arbitres aux jou-
tes de In ligue.

M. Larochelle représentait St-
Hyacinthe à In réunion de diman
che & Farnham,
 

l'Est pour la coupe Memorial.
LE MEILLEUR COMPTEUR
Rousseau el ses coéquipiers, Ri-

chard Bouchard et Mike Ratch-
ford, qui forment lu première li-

gne d'attaque du Frontenac da

Québec. ont été en vedette dans

les séries éliminatoires de Ja li-
gue Junior en prenant les Lrois

premières positions des compteurs.
Rousseau a terminé en premiè-

 

Grand amateur de pêche, le ministre des Finances, M. D.C. Abbott,
a eu pitié des pécheurs, des chasseurs et des golfeurs. H a proposé
dans son budget l'abolition de la taxe d'acrise de 15 pour cent
sur la plupart de leurs articles de sport.
Mais il n'est pas certain encore si le sportsman en profitera car
c'est uu détaillant de décider si sa clientèle jouira ou non du
dégrévement d'impôt. On payait la taxe anciennement sur le prix
de vente du manufacturier.

LA VILLE DE FARNHAM ENCOURAGE LES SPORTS
Le conseil de ville de Farnham vient de poser un beau geste envers
les nombreux sportifs de cette localité en octroyant deux forts
montants d'argent pour deux sports bien différents.
Le Comité du Bien-Etre Sorzial et Récréatif de La Chambre Senior
à recueilli l'an dernier un montant de $6,000 pour ériger des ter-
rains de tennis des plus modernes. Les courts ont été faits et,
aujourd'hui, ce comité s'est adressé au Conseil de Ville pour lui
demander de coupérer. Le Conseil a répondy généreusement en ga-
rantissant de défrayer le coût de l'installation des systèmes de ré-
flecteurs sur les courts.

D'un autre côté, le Conseil de Ville a donné un montant de $500 au
club de baseball Farnham, pour Jui aider à poursuivre sa campagne
dans la pulsante ligue Yamaska, du président Léopold Durivage.
La ville de Farnham demeure l'une des plus sportives de la pro-
vince, c€{ comprend très bien l'importance des jeux dans la vie
humaine.

Les inscriptions seront reçues
jusqu au ler mai à Blue Bonnets

Les propriétaires et entraîneurs
des quelque 150 chevaux ambleurs

et trotteurs actuellement à “Blue
Bonnets Raceway” ont été désap-

pointés par la neige et la froide

température de Ia semaine der.

nière mais Îls n'en ont pas moins
continué leur entrainement en vue

de la grande ouverture de la sui-

son, vendredi soir le 23 avril.

Le surintendant de la piste pré-
voit que quelques journées chau-

des et ensoleillées suffiront à fai-

re disparaître tout vestige de

l'hiver et que le tracé d’un’ demi-

mille ne tardera pas à être en

parfaite condition. Une fièvreuse

activité règne à l'historique

champ de courses du boulevard

Décarie où le secrétaire des cour-
ses Lucien Bombardier et ses col-

Inborateurs reçoivent tous les

jours des demandes d'informations

et de réservations de stalles. A-
vec le retour impatiemment atlen-

du de la chaleur, l'arrivage des

chevaux battra bientôt son plein
Les chovaux étrangers doivent

s'attendre à une forte opposition
du Québec car les sportsmen bien

connus ont Adj réservé des pla-
ces d'écurie por toute la saison.

Les blancs d'inscriptions pour

les dix classes fermées qui seront
 

La Fontaine

) MORALE:Si l'un de vos amis vous dit: À quoi bon
un’ compte d'épargne? c’est peut-être qu'il est commo
le renard sans queue de la fable. Tout homme qui
connaît la vie et ses risques, s'impose avant tout:
d'ouvrir un compte d'épargne, C'est pourquoi tant
de Canadiensréfléchis, de l'Atlantique au Pacifique,
ont un compte d'épargne à La Banque Canadienne de
Commerce. Faites comme eux et vous
ne le regretterez pas.

\La Banque Canadienne de Commerce

disputées durant la première moi-

tié de la saison ont été distribués

en fin de semaine aux propriéta!-
res et entraîneurs.

Un derby de 2,500 pour am-
blenrs, qui sera couru le 20 juin

et un autre pour trotteurs, fixé
au 27 juin pour une bourse iden-

tique, sont les deux principales at-
fractions à l'affiche. Les autres

épreuves fermées seront pour des
bourses de $2,000 et $1,500. Elles

seront réservées à des chevaux
de différentes classes.

C'est avec l'intention d'assurer
un partage des bourses le plus

équitablement possible que le gé-

rant-général Laicien Chartrand a

présidé à la préparation des é-
preuves. TI croit qu’une chaude
compétition, permettant aux che-
vaux de différentes classes de se
faire valoir dans leurs catégories

respectives, est l'essence même
des courses. Huit Lrotteurs de la
classe 2.30 peuvent fournir an

spectacle aussi excitant, avec des
fins ‘de courses passionnantes au-

tant que des vedettes du free-for-
ail, n-t-il fait remarquer. “L’im-

portant c'est que les classes soien:

bien 'équilibrées, assurant une forte
“ compétition”.

—— --

sseau en vedette
re position avec 11 buts et 11 as-
sistances, pour un total de 22

points on huit parties. Bouchard

et Ratchford ont tous deux ter-

miné sur un pied d'égalité en deux-
ième place avec chacun 17 points.

Bouchard, une recrue, a compté

neuf buts et à obtenu 8 assistan-

ces. Ratchford a, pour sa part,
obtenu six buts et 11 assistances.

Henri Richard, qui a pris part

À seulement deux joutes de la fi-

nale contre le Frontenac, sans

toutefois participer au pointage,
s'est classé ugatrième avec 13
points.
 

Loiselle et Drapeau
semi-finalistes

des Golden Gloves
Au tournoi des Golden Gloves,qui

en est rendu a sa phase finale, 2
jeunes boxeurs maskoutains ont

fait grandement honneur à leur
ville. T1 s’agit de Roger Kid. Dra-
peau et Kid Loiselle. Ces 2 éton-
nants petits pugilistes ont combat-
tu courageusement jusqu'à la fin.
Ayant remporté tous deux la vic-
toire au cours des premières élimi-
natoires, ils ont atteint aux semi-
finales.
Malheureusement, Drapeau ct

Loiselle ont été, arrêtés en semi-fi-
nale. Malgré toute leur énergie et
tout leur courage, nos 2 jeunes
maskoutains ont dit concéder la
victoire à des athlètes plus puis-
sants ct, peut-être, plus expérimen-
tés qu'eux. Drapeau ct Loiselle ont
livré chacun un beau combat et ils
ont tous deux donné du fil à retor-
dre à leurs adversaires respectifs.
Nos deux jeunes maskoutains

méritent donc des félicitations cha-
leureuses. Et nous leur souhaitons
meilleure chance la prochaine fois.
————

Vif succès de l'école
d'arbitres à Montréal
Plus de 2.500 auditeurs ont as-

sisté aux 18 cours de Bill Mc-
Gowan arbitre de la Ligue Amné-
ricaine de baseball, qui était venu
à Montréal grâce à l'initiative du
président Gérard Thibeault de ia
Ligue Montréal Royale Junior et
de l'Ecole provinciale d'arbitres
enseigner sur ‘l'art de devenir ar-
bitre".

Les cours ont pris fin, le 4 a-
vril après cinq semaines de séan-
ces. “Ce qui m'a le plus surpris",
révélait McGowan, “c'est l'assi-

cuité de mes élèves au cours, Elle
souligne l'intérêt des amateurs
montréalais pour le baseball et
elle a pour beaucoup contribué
nu succès inespéré de l'entrep.i-
se”,

, 187 élèves se sont inscrits aux
“ours; de ce nombre, 144 arbitres
de Montréal ou de Ja province at
105 enregistrés au chalet du Parc
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Renard ayantla queue coupée
-…  . Un vieux renard, mais des plus fins,

€ attrapé.
en étant échappé,

Non pasfranc, car pour gageil y laissa sa queuc:
S'étant, dis-je, sauvé sans queue, et tout honteux,

les pareils (comme il était habile),
Un jour que les renurds tenaient conseil entre eux:
‘’Que faisons-nous, dit-il, de ce poids inutile,
Et qui va balayant tous les sentiers fangeux?
Que nous sert cette queue? It faut qu'on se la coupe: /
Si l'on me croit, chacun s'y résoudra.

F — Votre uvis est fort bon, dit quelqu'un de la troupe:
: Mais Lournez-vous, de grâce, et l'on vous répondra.”

A ces mats il sc fit une telle huée,
Quele pauvre écourté ne put être entendu . . ..

   
ae

(illustration d'Arthur Rackham pour l'édition
Heinemann des fables d'Esope)

 

  

Lafontaine.

\

 
N-103F

 

 

    

 

8

EY

: — oT 7 RE oT cn i 2 Gp

Forestiersdu-Qiiébecenvedet

nauguñré
sa saison régulièrele 9 mai proch

  

' . , ; OMS TE SNSCVSEm

LEE “ >. ,

: Cae ; ê a

SOS tah
‘9: AVRIL:

A MST to ee? Le
seu +" -

ra‘ ES
La 4TELL

    

 

‘+he ;
LA =. ve,

WONNew ae od 5
——>—
qr FE. :
got tL
foe-

so 4 -
4 ;

4

 
Gilles Lévesque, qui coupe du bois à pâte

pour la Quebcc’North’ Shore Piper" Company
depuis quatre ans dans la région de la‘ Rivière:
aux-Anglais, près de Baie Comcau, est le ‘nou-

veau champion canadien de tronçonnage’ à la
sciotte. Au ‘récent congrès annuel de la” section
des opérations forestières de la Canadian Pulp

and Paper Association, il établit une moyenne
de*6.7"sécondés‘Yonle ‘sofälée’ te sik billes de
10 foucés‘’chäeuné!“A “ arôite; on réconnaît M.
H:A:“ Séwell,' dirgéteur général des opérations
forestières ‘de 1a Quebec North Shore Paper Com-
pany, Guia ‘été ‘élil‘vice-président dù congrès. …

 

Hollywood

Ice Review
Lorsque vous applaudirez le

merveilleux spectacle “Hollywood
Ice Revue” au Forum, du 7 au 16

mai prochain, vous ne pourrez

faire autre chose que vous deman-

der: “Comment peut-on offrir un
spectacle aussi féérique?” Vous

aurez absolument raison et vous

devinerez de plus que ce n’est

qu'à force de toutes sortes de

tours de farce d'imagination, de
travail cL de pratiques continus

et, enfin, à coups de dollars qu'on

parvient à offrir ces merveilleux

divertissements que sont les spec-

tacles sur glace annuels présen-
tés au Forum trois fois l'an. Ce-

lui de l'Hollywood Ice Revue ne

fait pas exception à la règle et on
peut même dire qu'il est plus

somptueux encore que les autres

et qu'il aligne une pléiade de ve-
dettes.

Les patineurs et patineuses por-
tent pas moins de 500 costumes

dont plus de 300 ont coûté plus
de $1.,000 chacun. Le moins dis-

pendiceux, méme s'il vous plaira

énormément, est celui du comé-

dien en guénilles, et qui vaut tout
au plus $5.00 ou à peu près. Pas

moins de 18 couturières voyagent

constamment avec la troupe pour

réparer ct pour voir à l'entretien

général de ces costumes dispen-
dieux qui demandent beaucoup

d'attention. T1 faut un train de 18
Wagons pour transporter les 185

membres réguliers de la troupe

et cela signifie 6 wagons de ba-
gages, 5 wagons-lits, 1  wagon-

restaurant et 1 wagon-salon. Les
décors, qui sonl généralement de

dimensions gigantesques pour la

plupart sont transportés dans d’é-

normes malles, au nombre de 42,
et il en est de même des costumes

et des patins. L’Hollywood Ice Re-

vue compte nécessairement ses

propres musiciens, ses techniciens,

ses habilleurs et habilleuses, etc,
au nombre de plus de 50, et tous
ces gens voyagent constamment

avec la troupe mais on doit de

plus recourir aux services d'une

vingtaine de gens de métiers de

toutes sortes, de ville en ville, pour
répondre aux demandes des u-
nlons,

M. Wirtz est de ceux qui tra-
vaillent jour ct nuit au succès de
son entreprise et c'est pourquoi
"Hollywood Ice Revue est si po-
pulaire partout aux Etats-Unis at
aussi à Toronto et Montréal, les
seules villes canadiennes visitées
par cette fameuse troupe.

©

  

Le baseball à

Drumondville
Les Athlétiques de Drummond-

ville ont maintenant commencé
ieur entraînement à Savannah, en
Georgie, centre où se réunissent
chaque printemps tous les clubz-
fermes des Athlétiques de Phija-
delphio. 11 y à cinq clubs à l'en-
traînement y inclus le Drummond-
ville. Tous les joueurs, entraîneurs,
gérants et instructeurs, logent.
dans quatre Motels ‘à leur dispo-
sition. Ces Motels sont situés: à
une trentaine de milles de Savan-
nah, afin de faciliter la: tâche de
surveillance. ce

Hank Biasatti, gérant du Drum-
mondville, semble très confiant:
de son club, surtout de ses lan-
ceurs. Il a bien hâte d'être à
Drummondville pour entrer en
contactavec les amateurs de ba:
soball, !

A bitons rompus

ICI ET LA DANS LES SPORTS
Le Canadien junior perdra les services de six joueurs qui dé-

passerontl‘âge, l'automne prochain. Mais nous apprenons de bonne
part que Guy Rousseau, du club Frontenac de Québec, qui a lar-
gement contribué à l'élimination de son ancien club, serait de
retour avec le club que dirigeait Sam Pollock. ’

Gordie Howe, le meilleur compteur de la NHL, n'a enregistré
qu'un seul but au Canada, au cours de la saison 1953-54. Et ce fut
jeudi dernier, lc 8 avril... Roger Bédard, brillant athlète de Gran-
by, irait s'entrainer avec les Phillies de Trois-Rivières, Bédard
rejoindrait les Phillies à leur arrivée à Trois-Rivières... Paul
Bietz, un lanceur qui a connu une belle saison avec les Phillies
dc Granby l'an dernier, a été le premier’ joueur blessé ‘àl'entrai-
nement des Chiefs de Syracuse, de la ligue Internationale... 2
ex-Phillies, Angelo LiPetri ct Jack Trautwein, ont: lancé contre
les Phillies de Philadélphie dernièrement, alors qu’ils. s'alignaient
pour le Schenectady de la ligue Eastern. II n'ont. alloué aucun
point aux Phillies durant leur. séjour -au :monticule: :T1 -paraît
que Jean-Pierre Roy nc ‘fait pas sensation aü camp d'entraînement
des Athletics d'Ottawa...

Mickey Hennessey, qui a été gérant d'une équipe junior à
St-Hyacinthe, a réussi à conduire son club, le Fort William, en
finale pour le championnat de l'Ouest. Le Fort William vient
de disposer du St-Boniface, un favori des experts... Le “Satchel
Paige” du hockey canadien, Rosaire “Kitoute” Joannctte, des Bra-
ves de Valleyfield, a créé toute unc sensation ‘ces jours derniers
en annonçant sa retraite du hockey. Personne ne veut croire, ce-
pendant que Joannette soit sérieux quand ‘il panle d’accrocher ses
patins... des Mineurs de Thetford viennent de lancer une vi-
goureuse campagne de vente de billets de saison pour le baseball.
Apparemment, l'enthousiasme pour ce sport sera aussi grand à
Thetford que l'an dernier.

Le film “The Connie Mack Story” sera bientôt présenté sur
les écrans américains ‘et canadiens. C’est la vie de “Monsieur
Baseball” qu’on y raconte .. : . . .

Robert “Bob” Bédard, athlète de Sherbrooke, peu connu il
y a un an dans le tennis, partira samedi le 17 avril pour unc
tournée en: Europe. Bédard s'est mis en évidence et il vient de
remporter d’éclatants succès dans des tournois qui ont eu lieu en
Floride dernièrement. On prédit que Bédard ira loin dans le ten-
nis...... ’

D'après les rapports de Lauringburg, George Ilines, receveur No
2 des Phillies de Granby l’an dernier, et qui a aussi joué avec le
Drummondville et le' St-Hyacinthe, impressionne grandement à
un tel point qu'il obtiendrait' le poste régulier avec Trois-Rivières.

Toutes les personnesqui ont une connaissance convenable du
baseball ct qui ‘afmeraient ‘diriger une équipe ou agir commegé-
rants d'affaires ou comme instructturs, sont cordialement invitées
à comuniquer avec les autorités de la ligue Junior de basebal’
St-Hyacinthe . . . ee "4

‘Delvica Allard, qui vient de remporter le championnat cana-
dien de*billard’ lors d’un tournoi à la Palestre Nationale, est unc
ancienne connaissance du Doc Lafleur . . . Pre.

Le Matane, de Gerry Plamondon,-qui a étonné tous les experts
cn élimifänt d'abord les Colts‘’de ‘Cornwall, continue sa marche
triomphale. Après avoir disposé du Frédéricton en 4: joutes con-
sécutives, les ‘voici en finale' pour‘la coupe Allan: contre les Wol-
verines de Sudbury ... + ' .

Après JeanPaul Campbell, c'est Benoit Roy, de da “Parole
qui ve au campd'entrainement des ‘Athlétiques*dë Drummondville,
à Savannah, Georgie .'. - oe -

Il y à eu 1 añ mercredi dernier, Albert Vidal et le Doc Lafleur
partaient pour Savannah, Georgie, invités ‘des‘‘Athlétiques de St-
Hyacinthe à leur camp d'entraînement. Les années’ sesuivent mais
ne se ressemblent pas. A date les 2 copainshe croient ‘pas aller
plus loin que MaskaBeach: Pendant cé temps) nos’ confrères de
Drummondville’sont: les" irivitds' des mémies: Athlétiques, qui ont
transporté leurs pénates dans leurville'pour |a* prochaine saison ...
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La Revue Gratien Gélinas
LA REVUE -GRATIEN GELInas
Jus ‘tévuëé, d'un genre nou-

vedd, qui répond au sons de
l'humour et au goût caractéris-
flgie des, auditoires canadiens,
voilà çé que s’est proposé Gra-
tleh Gélinas en acceptant de
présenter. Unspectacle d’une heu-
re, qui sera télévisé de la salle
du ‘Gesu (transformée pour la cir-
constance &n studio de télévision),
lundi le ‘19-avril, de 8 h. 30 à
9 h. 30du“soir, à CBFT.
Cette ‘émission sera également

Nb
À
 

télévisée à l'écran de OBOT.
La “Revue Gratien Gélinas”,

avec comme artistes invités le
soprano Claire Gagnier et le té-
nor Richard Verrault, est un dou-
ble événement puisqu'elle per-
mettra aux téléspectateurs de Ra-
dio-Canada d'assister aux débuts
de cet excellent comédien àla
télévision, tout en nous reportant
à l'époque de ses revues les plus
populaires (Fridolin). I! n'est pas
interdit de penser que Gratien
Gélinas nous réserve ses person-

 

 

HORAIRE DE LA SEMAINE

CBFT
Dimanche 18 avril -

11,00: Grand'messe Eglise No.
tre-Däâme; 3.00: Musique; 5.30:
Pépinot}" 6.00: Musique; 7.25:
A l'affiche ce soir: 7,30: Au qua-
tre coins du monde; 8.00: Chariva-
ri; 9.00: Télé-théâtre; 10.00: Bal-
let national; 10.30: Impromptu;
11.00: Bulletin de nouvelles.

Lundi 19 avril
3.0C: Musique; 5.30: Club des

"16"; 6.00: Musique; 7.25 A l’af-
fiche ce soir; 7.30: Télé-journal;
7.45: Télé-Montréal; 8.00: Croyez-
le ou non; 8.15: Vous êtes témoin;
8,30: Revue Gratien Gélinas;
Promenade; 10.00: Boxe;
Bulletin de nouvelles.

Mardi 20 avril
3.00: Musique; 5.30: Casse-cou:

QC): Musique; 7.25: A l'affiche
ce soir; 7.30: Télé-journal; 7.45:
Excursions; 8.00: 14, rue de Ga-
lais; 8,30: Tour de chant; 9.00:
Long métrage; 10.30: Sourires de
France; 11.00Bulletin de nouvelles.

Mercredi 21avril
3.00: Musique; 5.30: Le grenier

aux images; 6.00: Musique; 7.25:
A l'affiche ce soir; 7.30: Télé-
Journal; 745: Encyclopédie spor.

11.00

CBMT
Dimanche 18 avril

11.00: Service religieux; 3.00:
Musique; 5.00: Excursion; 5.30:
Pépiñot: 6.00 News magazine; 6..
30: Dennis Day; 7.00: Our Miss
Brooks; 7.30: Showtime; 8.00:
Toast of the town: 9.0): Singer
four star playhouse; 9.30: ‘Life
with Elizabeth; 10.00: Duffy's
tavern; 10,30: This week; 11.00:
CBC Sunday night; 12.15: News.

°° Lundi 19 avril
Musique; 500: Telestory

time: 5.15: Hobby workshop; 5.-
30: Musique; 6.00: Musique; 6.45:
News! 7.00% Tabloid; 7.30: Explor-
ing ‘minds; 8.00: My hero; 8.30:
My faVourite Husband; 9.00: A
éommuniquer; 0.30: Holiday In
Paris; 10.00: Studio one; 11.00:
ews. ; ;

Mardi 20 avril
230: Matinek party; 3.30: Garry

Moore; 348: Musique; 5.00: Pla.
net tolex; 5.15: How about that?;
5:80: ‘Muüsique{ ,6.00: Musique; '6..
45: News; 7.00; Tabloid; 7.30 Di.
n b, “Shore; 7.45: Tele-sports; 8.-
où” Mi on Berle; 9.00: GM Thea-
trey a a Fight of the week; 11.-

00:° News | #7 Co.
“ee Mercredi 21avril
3.00: Musique; 5.00: Let's ma.

ke muslo! "6:80: Musique; 645:
News; 7.00: “Tablojd i 7.30: Jazz

3.00:

 

CANAL 2
tive; 8.00: La famille Plouffe; 9,-
00: Lutte: 10,00: Le nez de Cléo-
pâtre; 10.30: Café Tropicana; 11..
00: Bulletin de nouvelles.

Jeudi 22 avril
3.00: Musique; 4.30: Rêve, réali-

té; 5.00 Musique; 5.30: Les contes
du Jeudi; 6.00: Musique; 7.25: A
l'affiche ce soir: 7,30: Télé-jour-
nal; 7.45: Télé-sports; 8.00, Chan.
sonnettes; 8.15: Film; 8.30 L'heu-
re du concert; 9.30: Long métra.
ge; 11.00: Bulletin de nouvelles,

Vendredi 23 avril
3.00: Musique; 5.00: L'écran des

jeunes; 6.00: Musique; 7.25: A
l’affiche ce soir; 7.30: Télé.jour.
nal; 7.45: Club de golf; 8.00: Film;
8.15: Petites médisances; 8.30:
Interurbain; 9.00: Ballet Chiriaeff;
9.30: Coquectel; 10,00: Croisade en
Europe; 10,20: Film; 11,00 Bulle.
tin de nouvelles.

Samedi 24 avril
3.00 Musique; 5.30:

Toc; 6.00: Musique;
fiche ce soir; 7.30: Tété-Journal:;
7.45: Les bricoleurs; 8.00: Con-
férence de presse; 8.30: Regards
sur le Canada: 9.00: Chacun son
métier; 9.30: Long métrage; 11.00:
Bulletin de nouvelles.

Tle-Tac-
7.25: A l'af-

CANAL 6
with Jackson; 8.00: Life with fa-
ther; 8.30: Fighting words; 9.00:
What's my line?; 9.30: A commu.
niquer; 10.00:. Ford Theatre; 10.-
30: Favourite story; 1.02: News.

Jeudi 22 avril
3.00: Musique; 5.00: Telestory

time; 5.15: Pet's corner; 5.30:
Musique; 6.00: Musique; 6.45:
News; 7.00: Tabloid; 7.30: Dinah
Shore; 7.45: Pot-pourri; 8.00: The
Vic Obeck Show; 8.30: Amos “n°
Andy; 9.00: Forelgn intrigue; 9..
30: Kraft Theatre; 10.30: Hit pa.
rade; 11.00: News,

Vendredi 23 avril
3.00: Musique; 5.00: Children's

program; 5,30: Small fry frolics;
6.45: News; 7.00: Tabloid; 7.30:
Liberace; 8.00: Dave Garroway;
8.30:: Blg Revue; 9.30: Campbell
sound stage; 10.00: Gillette ca.
valcade of sports: 11.00: News.

Samedi 24 avril
3.00: Musique; 5.00: Children's

corner; 5.18: John Kieran; 5.30:
Space command: 6.00: Ed's place;
6.30i On the spot; 6.45: News;
7.00: Tabloid) 7.30: Holiday ranch;
8.00: The Jackie Gleason show;
9.00: Douglas Fairbanks; 9.30:
Long métrage; 10.45: .Great fights;
11.00: Sportsfolio; 11.15: Lutte;
12.00: News.

 

«Get horalee est une
courtoisie de

: yotre journal
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nages et ses sketches favoris.
De tous les metteurs en scène,

il a la réputation d'être le tra-
vailleur le plus méticuleux, au-
tant sur la scène qu’au cinéma.
Aussi, avant de s'aveniurer dans
un médium qui est nouveau pour
lui, Gratien Gélinas a-t-il pris
soin d'aller à New-York, et, ac-
compagné de ses réalisateurs, d’y
consulter des experts sur les pro-
blèmes que pose une émission de
la sorte.

Le travail a commencé dès son
retour, sous la surveillance de
Jean Léonard, a été chargé de
la réalisation du spectacle, Les
techniciens de Radio-Canada, ri-
ches de l'expérience qu'ils ont ac-
quise au récent Téléthon, ont déjà
assigné aux caméramen les postes
qu'ils devront occuper une camé-
ra mobile sera installée sur la
scène même du Gesû: deux autres
suivront le spectacle de l’arrière
de la salle, où plusieurs sièges
ont dû être enlevés pour faire
place à l'équipement. .
L'orchestre, composé de 21 mu-

siciens, sera sous la direction de
Maurice Meerte.
—_— ©

CJS Oo
VENDREDI SAINT

Par respect pour le Vendredi
Saint, demain, lc 16 avril, CISO
suspendra ses émissions régulié-
res à buse commercicle, ravant

de son horaire toute réclame pu-

blicitaire. De plus, le poste ne
ditfusera qu'à compter de 11 heu-
res de l’avant-midi. Voici un
aperçu ‘es principales émissions
spéciales qui seront réalisées
pour la virconstance.

A une heure, vous pourrez en-
tendre “Le Jeu de la Passion d'O-
berammergau” un grand radio-
théâtre d’une durée de soixante
minutes, dirigé par Bernard Mor-
rier, le fondateur de l'Equipe Ri-
chelieu. une troupe qui a déjà
fait ses preuves à la scène sorc-
loise. Cet émouvant drame bi-
blique, adapté pour la radio par
Bernard Morrier, sera défendu
par unc imposante distribution

des meilleurs artistes de la ré-
gion,

A compter de trois heures, en

collaboration avec un groupe de

commanditaires, nous diffuse-
rons de la Cathédrale de Joliet-
te, à l'intention des auditeurs qui
seraient retenus au foyer par la
maladie ou le devoir d'état, la
cérémonie complète du Chemin
de Croix.
Un autre “chemin de croix”,

préparé par l'équipe de Radio-
Sacré-Coeur dont les studios sont
situés dans l'édifice du Gesù à
Montréal, sera également diffu-
sé au cours de la soirée. Malheu-
reusement, au moment d'aller
sous presse, notre programma-
tion n’était nas encore établie de
façon définitive.
De huit heures à neuf heures

trente, ce sera sur es ‘postes as-

sociés de la Radio Française du
Québe:” un arrangement spécial
des Sept Paroles du Christ de
Théodore Dubois.
Aux lecteurs de ce journal el

à ses 500,000 auditeurs, CJSO So-
rel, 1000 watts, 1320 kilocycles,

souhaite de Joyeuses Pâques.

 

JEUNE HOMME! JEUNE FILLE!
Pottrquol vous ennuyer? SI vous

désirer, un ami ou une amie selon
vos gots, vos dégirs, Écrivez-nous.
Nous avons les pholos. Iuclure
timbre,

CERCLE SOCIAL
PSYCHOLOGIQUE ENR,

C.P. 213, ST-HYACINTHE, P.Q.
26m-2-9n
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DES TRAINS

En vigueur

LE DIMANCHE, 25 AVRIL
Tous renseignements

des agents

  
 

 

 

Le Canada en France

 

Importantes réunions
de Normandie-Canada
NADA de ROUEN, dont les acti-
vités culturelles ne se ruienlissent
pas. a lenu récemment deux im-
portantes réunions à ROUEN.
M, Henri CAHINGT, Juge de

Paix de ROUEN et homme de
lettres auteur d’un ouvrage sur
Jehan ANGO, a fait une remar-
quable conférence sur ce grand
marin, né a DIEPPE. I a
montré la part considérable

de FRANCOIS ler par ce naviga-

teur intrépide, doublé d'un négo-
giant habile, tantôt aidant le ro:
de FRANCE, tantôél allant au

delà des mers pour y exercor sa

puissance, combattant Espagnols

et Portugais quf s'étalent déjà
partagés les terres découverles.

Jehan ANGO n¢ a DIEPPE, y
résida toute sa vic, construisant
sa célèbre maison LA PENSEE
(détruite par les. Anglais en 1684)
et le manoir dit d'ANGO, à VA-

RENGEVILLE, près de DIEPPE,
Il y mourut pauvre el oublié. ay-

ant tout sacrifié pour sa Patrie ct
son Rol,
Le magnifique exposé hislori-

que du distingtté conférencier fut
longuement applaudi par l'auaï-
toire normand. M. Henri CA-
HINGT fat présenté par M. J.
TOUTAIN. Président de Ja So-

viélé.

La seconde réunion publique de-

vait également remporter ua

grand succès. L'orateur invité €-
tait Me MAURICH-DURAND, À-
vocat à la Cour d'Appel de ROUEN

et le sujet qu'il traita fut LE RO-
LE ET LA DESTINEE DU CA-
NADA.

Admirable destin que celui de

ce grand Pays qui, à l'aube du
17e siècle comptait une soixan-

taine de résidents; el que, de nos
jours dénombre 15 milllons d'ha-

bilants dont un Liers de Prançiis.
L> distingué conférencier, Lraca

en Une fresque extrêmement eo-

lorée et documentée, l'origine 0

ce CANADA aperça par les DE-
NIS, les COUSIN, les VBRRAZA-

NO, découvert par le Malouin
Jacques CARTIER, colonisé par
CHAMPLAIN, lequel, en ses dou-

z° voyages de FRANCE au CA-
NADA, importa, comme le (it

justement remarquer le conféren-
cier, LIE MEILLEUR DE LA
FRANCE POUR PASSER LES

MERS.
Période critique pour le CA-

NADA, qui, de 176% à 1867 coit-

nuit les rigueurs d'un changemen.
politique; el, de 1867 à nos jours

les apaisements d'une Confédéra-

tion nouvelle. Sous l'impulsion

des quatre Premiers Ministres -
quatre Ministres en 58 ans! LAU-

RIER, BORDEN, KING, SAIN'I-
LAURENT -- Vindépandance ea-
nadienne s'assure el se fortifie.
Le CANADA de nos jours, est un

grand Pays indépendant.
Me MAURICE-DURAND, don-

na, pour terminer, des renscigne-
ments encourageants sur l'avenir
du rameau français. Certaines ré-

gions, notamment le Nouvean
Brunswick, sont en Lrain, par l'ap-

point de ln natalité, de redevenir

français.
Le conférencier, fut chnleureu-

sement applaudi. I] avait été pré-

senté, en termes choisis, pur M.
Jacques TOUTAIN, Président de
la Société, et remerçié avec beau-
coup d'émotion.

 

Les moulins à papier canadiens
produisent environ cinq cents dif-
férents genres de papier fin.
Le colit moyen de construction

d'une habitation au Canada s'¢-
lève maintenant a $12,000.
_—

Au cours des mois de juillet
et août, la hauteur de la marée
à la baie Cobequid, en Nouvelle-
Ecosse, varie de 46 à 90 pieds.

1,000 mots vous ‘vaudront peut-êtr

un magnifique voyage en Italie
\

fin écrivant en mille mots pour-

quoi vous aimeriez visiter l'Italie,
vous nurez peut-être la chance de
faire un magnifique voyage sur la

péninsule ensoleillée, toutes dépeu-

ses payées. C’est un concours an-
noncé, par M, Andren Valentina,

directeur de l'Office national !ta-
lion de Lourisme à Montréal, qu’

g'udrgsse A tous les Canadiens, de
langue frangaise ou de langue an-

glaisc.
C'est le premier du genre insti-

tué par an pays étranger au Ca-
nada. On connaît l'attrait qu'exer-
ce l'Italie sur tout Canadien. C'est

pour accentuer cette tendance que

le, concours a été créé. M, Valen-

tino u révélé qu'en 1951, 34,000

Canadiens ont visité l'Italie, un
1952, 42,000, eL en 1953, 56,000,
“Nous voulons, n-t-il «it, stimule"

davantage cet intérél grandissant

envers l'Italie el promouvoir en
méme temps un plus grand échan-

ge culturel entre’ celle-ci et
Canada,

Il s'agit d'écrire tune composition

littéraire sur le sujet suivanl:
“Pourquoi je désire aller en Tta-

lie”. au dactylo avec interligne, Il
taut en outre être âgé de plus

yg

Une légendefilmée
pour les jeunes et
les moins jeunes...

Pur delà les frontières du réel,
il y a le champ infini de l’imagi-
nation, de Ja fantaisie, des rêves.

La ste meuvent des personnages

qui gardent les traits essentiels
de l'homme, mais dont les gestes
dépassent toutes Jes proportions

d'u vraisemblable. C’est le mon-

de des légendes où sont æbolies
les lois de la pesanteur, de l’es-
puoc el de la durée.

Mais où naissent les légendes?
Dens le coeur des hommes qui

ont besoin de merveilleux, dans

l'imegination populaire. C’est
très simple: un événement éthap-
pe à la commune mesure, un
enfant est doué d'une force inex-
plicable! A partir de là, l'esprit
travaille. Mille fois vedit, le fait
se grossit de tous les apports
d'invention des conteurs jusqu'à

des proportions fantastiques. L'é-
vénement qui dépassait déjà les
dimensions routinières n’a plus
besoin que d'une chiquenaude
pour culbuter dans la légende.
Tt elle est vite donnée!

Ainsi naquit sans doute la lé-
gende de Ti-Jean qui s’en vu-t-

aux chantiers. Ti-Jean, c'était un
petit bout d'homme de douze ans
à peine. Par un froid matin,

dans la neige épaisse et étinze-
lante de soleil, Ti-Jean, juthé
sur un gros cheval blanc, monte
aux chantiers. Allons donc! Un

si petit bout d'homme! Et les
bücherers du rigoler, de se payer

sa tête, Mais Ti-Jean a tol fait.
de mettre quolques rieurs hors

de combat. Puis, coupant court à
ses fulilités, il s'attaque au mur

de la forêt, abat un nombre in-
croyuble d'arbres. Tomber une
épinette en quelques minutes, le-
ver à bout de brus un énorme
tronc d'arbre, sauter d'un bond
à dos de cheval, renverser d'un
coup de tête au creux du ventre
“homme fort" du ramp, rem-
porter haul la main le concours
de sciage, manger comme qua-
tre, tout ça n’est que jeu pour
Ti-Jean. Chaque jour, unc prou-
esse nouvelle! Puis, au printemps,

bien en selle sur son cheval, son
havresae crevant de billets de
banque. Ti-Jean partit. Les hi-
vers suivants, les hommes guet-
trent longtemps son retour. Ce
ful peine perdue. Ti-Jean ne re-

le

vint jamais.

CAPTURE 5 PAR DE MySTERIEUX
J BANDITS | GEORCESET CLAIRE

SONT DANS UNE SITUATION
Jl DANGEREUSE ....

de 18 ans. Les copies du concours
seront jugées par un jury formé
de personnalités canadiennes.
Les prix

Il y a deux premiers prix, un

deuxième et un troisième. Les deux
premiers vainqueurs ont le choix
entre un voyage* par balean, sur
le “SS Atlantic”, avec départ de
New-York, ou la traversée par a
vio, Montréal-Rome. Pur bateau
le départ s'effectue de QuébecAve
arrivée au Hâvre. De là, c'est lc
voyage en première classe jusqu’à
Rome. De plus, le lauréat reçoit

des billets de chemin pour la libre

circulation pendant le séjour de

dix jours en Italie tous frais payés
Il, pourra visiter Rome, Naples,
Vévise, Milan el Florence.

Les, mêmes conditions, s'appli-
quent pour le voyage, par, avion.

Comme deuxième prix, on offre
une réduction de 50% dans le prix

d'un passage aller-retour, classe
touriste, sur un navire de la ligne

italienne, en plus du séjour de 10
jours. Le 3e prix consiste en une
sélection de diverses publications
artistiques sur l'Italie.

Les mantiserits devront parvenir

à l'Office national du tourisme ita-
tien, lêdifice international de l'A-

viation, d'ici le 29 mal,
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DIXIEME PROBLÈME

Rorlzontalement

- Riche en expressions,

Insectes gan ge blaisent dans
les litines ef leg fourrures

Riche région du nord de In

Russie, liet de déportation

de l'empire des Soviets
3 - Rend un culte à "Elre Su-

prême - Qui & des connuis-

sunces très étendues

s
v

+ Mot qui sert à césigner une

chose — JPronom personnel

-- Négation — Abr de saint.
5- Disvipline, écoliers — Person-

ne parvenue à In période de
ln ie entre l'adolescence ot

la vieillesse.
GB Adjectif possussil Mor-

veau de musique qui se joue
par deux — Diphtongtte.

7- Marque le superatlf — Ex-
plosif -- Abr. de Télévision.
Action de briser — Symbole
chimique du baryum — Ex-
cédé, rompu.

trait chez les Lupons el les

Esquimaux — Abr. d'une
province canadienne.

10 — Negation -- Grosse Loile ten-
dir qui sert d'abri — Temps

du verbe ‘aire.
11 — Moitié — Lettre grecque —

Les deux voyelles du mot
Noël,

12 — Deux notes qui se suivent

dans la gamme — Femme
très belle et très séduisante.

Vorticalement

1 — Découlés, venus de — Siège
étroit et long.

2 — Adoration des faux dieux.
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Que me voulez-
Vous ?.. Je voudrais

Lére soigne...

de m'eccuse de ta IB
brutalite da mes homme
Je vais vous Faure Re

Petredez un document ere
Que Je veudrais @voir,
PAS. Le seul, mon cherH Canadre
convoiber Le Presor. Tea, à    

 

      

il mest #res pensble de vous garder
Prisonnier voi . Mais, Voyat-Vois, fous

Vous néles
         

  

EN ES<Ty
ÿ CeRtant:
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Je veis examiner de
Plus prés LA voiture
Pour m'essurer

3— Corps relativement Lrès pe

tit — Nom vulgaire du thy-
mus du venu Particute

qui rentorcit l'affirmation.
1 — Petit ruisseau Biora-

graphics Adjeetit pouses.

sif,
5 — La plus belle saison de van.

née - l£vôque de Pnris qui
baptisn Clovis.

6 -— Ali. du Notre-Scigneur -—

Consucré au culte.
7 — Temps du verbe dire — Ad-

verbe de quantité.

B—- Action de laisse: tomber u-

ne personne — Fondatein de

L'Oratoire.

ÿ— Enfant du frère ou de la
socur — Anagramme de ter

Métal précleux.

10 — Anagramme de art — Artl-
cle simple.

11 — Communauté, malson d'édu-

cation.
12 — Adjecti£ détnonstratif

Fortement aérée
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c'est bien astucieux de votre part,

Jolie Canadienne , o'avorr su dezouvr,r
que nous ne sommes pds de Cepeys.
Malheureusement | cele ne change 6
rien Le situation .
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| Saint-Damase

(DNC) — Le 7 avril aété bap-
tisée Marie, Marielle, Nicole, en-
fant de Denis Beauregard et de
Thérèse Ducharme; parrain et
marraine, M. et Mme Omer Du-
zharme; porteuse Mile Nicole
Beauregard, cousine de l’enfant.
Le 7 avril a été baptisée Marie

Rose, Olive, Cécile, enfant de
Alexandre Meunier et de Jean-
nine ‘Beauregard; parrain et mar-
raine, M. et Mme Roméo Voghel,
oncle' ct tante de l'enfant; por-
teuse, Annette Beauregard, tan-
te.

DECES

M. Rodrigue Beauregard, veuf
de ‘Marie-Anne Brunelle, autre- -
fois de cette paroisse, est décédé
à (Longueuil, à l'âge de 71 ans.

laisse dans le deuil dix enfants:
Mme Maurice Robert (Estelle)
de St-Damase, Mme Moïse Proulx
(Cécile de Ste-Jeanne d'Arc Co.
Drummond), Soeur Dominique du
Rosaire, des soeurs de la Présen-
tation de Marie, à St-Césaire (Ju
liette), Mme Albert Dragon (Ri-
ta) de Granby, Mme Rosaire
Beauregard (Simone) de Paw-
tucket, R-I., Léon de St-Hubert,
Maxime de iMontréal, Rosaire, de
ville Lemoyne, Dominique de Vil-
le Lemoyne et Simon de Pawtuc-
ket, R.I.; deux socurs, Marie-
Héléna, des Soeurs de la Présen-
tation de Marie, au couvent de
St-Georges d'Henryville, Mlle Ro-
se-Hélène Beauregard de Lisieux,
Saskatchewan. Un frère, M. Wil-
frid Beauregard de Marieville.
Les funérailles eurent lieu à

St-Damase lundi le 19 avril cou-
rant.

:0:

Saint- Denis

Richelieu
Mme Adonai Bonin est de re-

tour à St-Denis-sur-Richelieu a-
près un long séjour à l'hôpital St-
Charles de St-Hyacinthe, où elle

dut subir une double opération.

Nous lui souhaitons un prompt ré-
tablissement.

Mme Bonin, la représentante du

“Cluiron” à St-Denis, prie tous

ceux et celles qui auraient des

nouvelles à lui communiquer où

qui aimeraient faire paraître des

notes sociales dans “Le Clairon”
de bien vouloir lui transmettre
leurs informations afin qu'elle

puisse les inclure dans sa chroni-
que hebdomadaire.

©

Saint-Simon

(DNC)—Mercredi le 7 couranc,
en notre église, assisté de M. Dol-

lard Boucher, curé de St-Liboire
et de M. Ernest Ravenelle curé
de St-Simon, M. l'abbé Réal Beau-
regard de Notre-Dame de Sorel,
célébrait le service de son grand-
père, M. Joseph Beauregard.
M. le Maire Paul St-Jean con-

duisait le deuil. Les porteurs é-
iaient MM. Clément Plante, Hen-

ri et Bernard Beauregard, Rénala
Collette, de St-Hyacinthe, Hervé
Beauregard, de St-Pie, Gérard
Beauregard, de St-Hugues, tous
petits-fils du défunt.

DEPLACEMENTS
M. Yvan Racine de Montréal, de

retour d'un voyage à Miami et
Washington, passe quelques jours
chez des parents.

Mme Donat Morin, ses enfants

Louise et Jean sont revenus d'une

promenade de trois semaines chez
M. ct Mme Honoré Ross, de War.
ren.

TRANSACTIONS

M. Léo Péloquin a acheté la
terre’ de M. Damase Lussier au
prix de $12,500.00.
“M. Eugène Dupré, de St-Hya-
cinthe a acheté la terre de Mme
Roméo Cabana. M. Dupré, sa fa-
mille, Mme Ferdinand Dupré, sa

mère, y déménageront cette seo.
maine.

ECOLES

Les premiers de classe pour le

mois de mars à l'école no. 4 sous

la direction de Mlle Rita De Grand-
pré sont: 5e, Rolande Chicoine;
de, Hélène Brault; 3e, Louise
Brault; 2e, Paul-Emile Braujt;
1ère, Réjean Poulin.
Dimanche après-midi, le 4 a-

vril, M. le Curé Ernest Ravenelle,
bénissait la nouvelle école, no. 3,
dont la titulaire est Mlle Colette
Forest. Le maître de cérémonie M.
Ange-Emile Saint-Laurent par'a
au nom du président de la com-
mission scolaire, en souhaitant la
bienvenue aux visiteurs. M. lo
Maire Paul St-Jean exprima £a
satisfaction de la construction de
l’école. M. Vital Veilleux, du dé-
partement de l'instruction publi-
que énuméra les responsabilités
des parents, du clergé, de l'inat:-
tutrice et de l'Etat dans le domau-
ne éducationel. M. L.H. Marcotte,
fut l'interpréte de la paroisse; M.
le curé Ernest Ravenelle traita du
point de vue moral de l'éducation.
Me Daniel Johnson, M.P.P. diz-
courut sur le méme sujet, mais
cela va sans dire, en considéra-
tions politiques. La cérémonie se
termina par un savoureux goûter,
donné par M. Léo Valcourt, com-
missaire de l'arrondissement.
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“ Saint-Charles. ©
DEPLACEMENTS, :

—(DNC)— M. et Mme. Gauthier
et-leur-fils Richard, -M. et- Mme
Adrien  Désautels, Mlles Pauline,
Lise, Solange,Carmen,Thérése
Désautels, MM. Jacques Désau-
tels et Denis Lareiu, de Cham-
bly Bassin, ont -été ‘à là sucre-
rie de Maurice Désautels, dimany,
che dernier. ETI
Mlle Juliette Meunier de Mont-

réal passe quelques jours. chez
ses parents M. et Mme ‘Laurent
Meunier. ’
Mme Edmond Chaume passe

quelques jours à MecMasterville
chez sa fille Mme Sylvia Lussier.
Mme Gérard Gariépy et ses en-

fants passent quelques semaines
chez ses parents M. et Mme E-
tienne Adam. : .
Mme Rosaire Dupré rend  vi-

site à sa soeur Mme P.E." Bi
beau de Sorel. .
M. et Mme Maurice Béland et

léur fillette Lise de Montréal pas-
sent la fin de semaine chez M.
et Mme Rosario Dupré. ’

Mlle Cécile Langevin de pas-
sage a St-Hyacinthe vendredi der-
nier à l’occasibn du décès de M.
J.A. Girard, inspecteur d’écoles.
M. le cur# G.E. Brosseau, M.

Stanislas Lussier, M.et Mme Jean
Louis Roy, Mmes Ulric Borduas
et Jean-Paul Benoit ainsi. que
Mile Monique Borduas se sont
rendus à St-Hyacinthe samedi pour
assister aux funérailles de M. J.A.
Girard.
M. et Mme Antoine Borduas ct

leurs enfants de St-Hyacinthe, M.
le docteur et Mme L.A. Couil-
lard et leurs fillettes de Sorel,
en visite dimanche chez M. Ar-
thur Rémy. :
Mlles Madeleine Benoit de So-

rel et Marie-Paule Benoit, en vi-
site dimanche chez M. et Mm
Louis Benoit. ’
Les familles Alcidas St-Pierre

de La Présentation et Lionel Ber-
ger cn visite dimanche chez M.
et Mme Jean-Paul Roy.
M. Georges Messier sc rend à

Montréal samedi pour assister aux
funérailles de sa tante Sr. Ma-
rie-Emile (née Georgianna Mes-
sier) décédée à l'âge de 74 ans
à la Maison Mère des religieu-
ses du St-Nom de Jésus et- Ma-
rie, à ‘Outremont. Lui survivent,
un frère M. Joseph Messier de
St-Sébastien et une soeur Mlle
Angélina Messier de St-Charles.
Cette religieuse était originaire de
St-Charles ou elle avait enscigné
plusieurs années avant d’entrer en
religion. :

PREMIERS DE CLASSE... ..

Couvent de St-Charles: 10e—No-
ella Messier, 8e—Rollande Beau-
regard, 7e—Françoise Beliveau et
Cécile Beauregard, 6e—Alphonse
Dupré, 5e—Réjean Benoit . et ‘ Mo-
nique Dupré,4e—Denis Roy et Lu- .
ce-Agathe Benoit, 3e—Jean-Paul
Geoffrion et Carmen Bazinet, 2e—
Andrée Roy cet Agathe Lemieux,
1ére—André Lusignan et Laurent
Geoffrion. D
M. Elzéar Paquette, marchand

et joueur de dames bien connu
depuis plusieurs années, a été’ choi-
si par la Fédération canadienne
des. damistes - comme une étoile
très brillante dans le monde des
damiers. ll est un joueur dange-
reux et plus solide que jamais
dans la position.
Le feu a complètement détruit,

samedi dernier, la cabane à su-
cre de M. Raoul Couillard.

°

Saint-Guillaume
—(DNC)— S.E. Mgr Georges

Mélahçon, évêque de Chicoutimi,
de retour de son voyage a Ro-
me, visita ses fréres et soeurs a-
vant de retourner à son évêché.
Furent honorés de sa présence:
M. Le Chanoine Antoine Mélan-
çon, curé à St-Léonard d’Aston;
la R. S. Georges Antoine des RR.
SS. de l’Assomption de Baieville;
Dr et Mme J.-B. Mélangon et
Mme Louis Courtois de Montré-
al; Df et Mme Wilfrid Mélangon
de- Montréal, Mme Antoine Biron
de Drummondville, Dr Donat Mé-
langon de Montréal, Mme Hu-
gues Gendron, de St-Hyacinthe,
Mme F. Y. Belhumeur, de St-
Hugues, Mme Donat Lemire êt
M. ect Mme Omer Dumaine ‘de
St-Guillaume d'Upton.

JOUR DE PRIERE .
Dimanche, 4 avril, jour de la

Passion, fut une journée de prié-

la bière que   

en .

Hoel

res. pour les ‘päojssiens de St
Guillaume: Aprèsla”-grand'messe,M'Vicaire,M. :Denault-vexposn, le
St-Sacrement sur ’aufel “A* Fado.
ration des.fidéles puis:M. le/curé
L. Hébert fit le sermon;nous. in.
vitant à prier pour les: chrétiens
emprisonnés derrièrelc rideaude
fer. L'appel de notre , Père: Spi-
rituel fut ‘écouté. ét' tout-l'après-
midi, 11 y'eut"des fidèles‘ en a.
doration et en prières. A 3-heu-
res, les Tertiaires de la-‘Frater.

“nité du Tiers Ordre- Franciseain,
se rendirent nombreux; sous la
difection des membres du conseil,
Ils ont prié puis ‘chanté :des can-
tiques. M. le curé clôtura cette
pieuse journée par une jeure de
prières, de chants‘ et ‘par l’ado-
ration de Jésus Hostie,

RECEPTION SURPRISE
Une magnifique ‘réteption-sur-

prise avait lieu dernièrement chez
M. et Mme Omer Dumaine, a-
lors que leurs enfants et petits
enfants sc réunissaient pour fé.
ter l’anniversaire de leur mère,
Mme Omer Dumaine, née Em.
ma Mélançon. De magnifiques ca-
deaux lui furent présentés par ses
enfants et un succulent repas fu

- Servi par Mlle Yolande Dumai-
ne, institutrice à Drummondville.
Etaient présents: M. el Mme 0.
mer Dumaine, M. Louis-Georges
et Yolande Dumaine, M. ct Mme
J.E.Savaria et leurs enfants de
Verchéres., M. et Mme Toussaint
Aubry et leurs enfants de Varey-
9 M. et Mme Sylvia Girard
et leur fils Maurice, M. et Mme
Henri Généreux et leurs enfants
de St-Guillaume; Gilles Turcotte,
étudiant au collège St-Joseph de
Berthierville. Manquaient à cette
réunion, R.P. Maurice

‘

Dumaine,
s.m.m., missionnaire en- Colom-
bie, Amérique du Sud ainsi que
M. ct Mme Ernest Turcotte de
Springfield, Mass. et leur fille Clau
dette. Après s'être recréés et a-
voir offert à leurs parents quel-
ques cadeaux, tous se séparèrerit,
emportant le souvenir précieux d'u-
ne belle vie familiale.

RECENTS DECES
BEAUDETTE: M. Edouart Beau-
dette, de St-Guillaume est décédé
à 71 ans. Il demeurait à St-Guil-
laume. Outre son épouse, née: Ma-
ric-Jeanne Lambert, le défunt
laisse un fils et une fille, M. Char-
les, gérant de la Caisse Populai-
re à St-Guillaume, Mlle Marie-
Blanche du même endroit. Deux
soeurs lui survivent aussi: Mmes
Gédéon Julien (Régina) de St-
Guillaume, W. Larochelle (Ale-
pina) de Woonsocket; 3 petits en-
fants. Les funérailles eurent lieu
à l'église paroissiale sous le di-
rection de la maison L.O. Pontin,
de St-Guillaume. La levée du corps
fut faite par M. le vicaire. Mau-
rice Danault et le service funè-
bre, chanté par M. Le Chanoine
Lucien Hébert, curé, assisté de
MM. les abbés Lucien. Fontaine
et Maurice Danault comme dia-
cere et sous-diacre.
Les porteurs étaient MM. Emi-

le Melançon, D. Vadehoncoeur,
Eilouard Lalancette, J. Goudney,

rad Ponton, Dr Guy St-Ger-
main, M. R. Fafard, maire du
village conduisait le deuil.
VINCENT: M. Arthur Vincent, cé-
libataire est décédé à Montréal,
chez son<neveu M. Robert Va-
nasse, à l’âge de 79 ans 11 mois.
Il était le fils de Pierre Vincent
et de Domitilde Vanasse.
Les funérailles eurent lieu à St-

Guillaume .sous la direction de
L.-O. Ponton. La levée du corps
fut faite par M. Maurice Danault
vicaire. M. le Chanoine Lucien
Hébert chanta le service. Les por-
teurs étaient MM. Edgar Trinque,
Baptiste Belhumeur, Adonai St-
Laurent, Amédée Julien,‘Camil-
le’Vanasse et Lionel Michaud.

©

Saint-Jude
—(DNC) — M. Arthur Martin

est revenu dans sa famille après
avoir été hospitalisé à l’hôpital, à
Montréal. . ’
M. Germain Aubry de Drum-

mondville, chez M. Hector Pha-
neuf.
Mme Valerien Lafrenaye actuel-

lement hospitalisée à l'hôpital St-
Charles. ;
Mmes Henri Lamothé et Léo

Lussier, Mlle Aima Phaneufct M.
Henri Lamothe étaient les ‘invités
de M. et Mme Arthur St-Sauveur
à une partie de sucre lündi après-
midi. Malgré la pluie. de ‘dimanche,
il s’en est fait quelques-unes. II
faudrait du froid pour que les su
gres se continue. L'année s'annonce
v TT

vous boirez
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moins. fructueuse que l’an passé.
Notge Curé a fait le catéchisme

à- onze petits garçons et quatorze
patites filles pendant un mois. La
*messe,.de communion solennelle a
eu.-liqu, à sept heures et demie.
L'acte de consécration à la Vierge
a-êté lue pur Mlle Nicole Ferron
ct l’acte au Sacré-Coeur, par M.
Jean-Pierre Grégoire.
M. ct Mme Arthur Allaire et son
frère sont arrivés au village pour
y, «demeurer.

. +

"JActon Vale
, AMICALE , ST-ANDRE
-—(DNC),— Le Rév. Père Lau-

renzo Gauthier sera Je conférencier
d'une causerie. intitulée: “Tote de
Blitre,, Cocur.de Carton”, qui aura
fieu en là salle du collège, le 20
avril prochain. C’est .une organi-
sation.du Conseil. de l'Amicale
St-André.. Tout le monde est cor-
dialement invité el spécialement
les Amicalistes, Au même pro-
gramme l’artiste invité sera le
saxophoniste: Roger Chevanelle
dont la réputation n'est plus à
faire. .

NOMMEE REGENTE

A l’assemblée mensuelle du cer-
cle Notre-Dame de Lourdes des
Filles d'Isabelle d'Acton Vale,
Mme Robert Ouimet a été élue of-
ficiellement Régente du Conseil
882, Mme Ouimet avail temporaire-
ment remplacé à ce poste, Mme
Roma Coutu, démissionnaire en at-
tendant que des élections officiel-
les aient licu. Les directrices sui-
Vatsfes furent xussi élues: Mlles
Xvett: Lepage, Vice-Régente ct
Paule:te Viau, secrétaire.

JEUNE COMMERCE
Lors du,souper-causerie de Jeune

Comricrce, organisé à l'hôtel Wind-
sor, M. Gaston Meunier fut le
vainqueur par le jury. On sait que
ciny personnes prenaient part à ce

Concotrs cratoire et qu'ils devaient

parler quinze à vingt minutes sur
til tu)sujec: ‘Comment le Ca-

nada deviendra .une plus grande
paisz. ie mondiale, M. Meunivr
Gavra .nffronter Jes gagnants des
autres Chambres de la région, di-

nian-he prochain à Drummondvil-
1e. Tious.lui souhaitons bonne chan-
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ce‘et le félicitons. ;
PROCHAIN MARIAGE

Le 13 avril prochain aura lieu
le mariage de Mile Bernadette Mo-
rel, fille de M. et Mme Cléophas
Morel, avec M. Georges Lec ere,
fils de M. ct Mme Narcisse Le.
clerc.

AMATEURS DE PECHE
Le 22 avril, en la salle du Col-

lege à 8.15 h, deux grands films
seront présentés par Yimaska
Conservation Association Ine. Vous
ÿ verrez les plus beaux spécimens
de truites décrochées de nos lacs
par d’habiles pêcheurs; des chas-
seurs heureux d’avoir ‘abattus le
£ibier tant désiré et aussi de vous
renseigner sur la manière de -pro-
céder pour la conservation de no:
forêts. Il y aura tirage et shone
ment possible pour ceux qui’ vou-
dront f:ire partie de cette orzani-
sation, L'entrée est absolument li-
bre. Tout le public est admis. Ren-
dez-vous en grand nombre et vous
passerez une agréable soirée. Cette
opportunité est sous les auspices
des Chevaliers de Colomb et est
due à MM. Jean-Paul Tétreault et
Ovila Drolet.
À M. et Mme Maurice Coderre

(Flore Viau) est née une fille bap-
tisée: Marie, Danielle, Angéline:
parrain cl marraine: M. et Mme
Louis Viau, grands-parents de l'en-
fant.

RECENTS DECES
MEUNIER: Dernièrement est

décédé après une longue maladie.
M. Hector Meunier, à l'âge de 61
ans ct 9 mois. Outre son épouse
née Victorine Chagnon. il I-isse
dans le deuil 6 garçons et 2 filles:
MM. Robert, Gaston, Rolland, Con-
rad, Gabriel et Yvon; Milles Yvette
et Gisèle Meunier. Le service fu
nèbre eut lieu en notre église, chan-
té par le Rév. Père J-Mare Val-
lière, assisté de MM. les vicaires
Laporte et Racine. Les porteurs

étaient MM. A. Martel, W. Leclerc,
C. Létourneau, J. Brouillette et L.
Thériault. Nous offrons nos plus
sincères sympalhies à cette famille
éprouvée.
DENOMMEE: Egalement est dé-

cédée Mme Henri Dénommée, née

Georgianna Loiselle, à l'âge de 61
ans et 6 mois. Outre son époux,
elle laisse dans le deuil: 5 filles et
4 garçons; Mmes Philippe Leclerc

 

 

(Thérèse), Henri Champagne (Cé-
cile), Emile Provost (Julienne),
Paul; Lambert (Léonie), Germain
Deslandes (Suzanne); Mme Julien,
Lionel, Bernard, et Damien Deé-
nommée. Le service funèbre fut
chanté cn l'église paroissiale par
Mgrle curé Gagné, assisté de MM.
les vicaires-Racine et Laporte. Les
porteurs étaient MM. G. Lavallée,
L. Ostiguy, R. Rousseau, D. Du-
puis et J. Champagne. Nous of-
frons également nos plus sincères
condoléances à cette famille éprou-
vee.

 

Saint-Marcel
tDNC) A M. et Mme Syivio

Bernier (Rolande Villiard), une
File baptisée Marie. Micheline,
Christiane, Candide; parrain et
marrains M. et Mme Cyriac Ber-
ar! porteuse, Mme Raymond
Rernter. ’

 

Fn visite chez M. et Mme Phi-
linpe Tain, M. et Mme Laurin
Blain da Montréal. André Van-
dal, Denis 2t Jeanne-Mance Van-
dal.

Chez M. et Mme Elphoge Joyal,
M. et Mme Georges Desmarais o
Micheline de St-Hyacinthe.

Fa visite ch < M. et Mme fo-
sûre Ménard, M. et Mme Ray-
rond Ménard de St-Hyacinthe.
En visite chez M. et Mme Ar-

mand Brouillard, M. et Mme Juc-

ques ‘Théorêt, de Montréal.

De passage à Saint-Mare-l, M
ei Mme Jean Lethiere, des Etats-
Unis.

En visite chez M. ct Mme Au-
mour Mônavd, MM. et Mmes Geor-

wes Cloutier, Adélard Ménard et
Prudent Ménard.

Fin visite chez M. et Mme Hee-

or Pincince. M. et Mme Wilfrid
Despault, de St-Germain.

A uns partie de suvre, M. Lou
Luvallés recevait: MM, et Mmes

Omer Vadnais, Ernest Vadnais,

Mlle Véronique Vadnais, de Mont-

réal, son ami M. Léo Bergeron,
MM. Normand et Richard Laval

162, Mlles Odatte et Lortise Lavai-
“ée et d'autres ...

L’HOPITAL DES VÉTÉRANS
‘venir les rédctions de lapénicil-
ling, “est contrôlé par le même
procétlé.
La- clinique où les opérations

miñeures sont traitées est con-
fiéé auxsoins de garde G.A. Ea-
mur.” Les "cas majeurs sont:ré-
férés”àthôpital' Queen ‘Mary, “de
Montréal. '
‘Sociale: Plus tard, quand la ré-

sistaïce ‘physique du convales-
cent's'est accrue, ce dernier aura
ld permission de s'occuper selon
son’ ‘état physique ct ses progrès.
C'est aussi pendant les premiè-
res semaines que sont classés les
chs non-réadaptables. Le program-
me de: ces malades cn sera un
dé‘ diversion seulement.
Le patient esf soumis à un pro-

gramme progressif. Au début, ses
activités se résument à suivre des
cours par’ correspondance afin de
se créer un centre d'intérêt et
‘un but à atteindre. Toute oceu-
Pation doit, au préalable, rece-
voir "approbation du médecin.

NH y a sept catégories d’exer-
cices s’échelonnant du repos com-
plet à une'activité continuelle, cou-
pée d’une:hétre de sieste après
chaque repas. Pendant que le pa-
tient est alité, les seuls exerci-
ces permis sont les cours par cor-
respondante” el ‘la thérapeutique
professionnelle. Quand il lui est
permis de se lever, les occupa-
tions -du’ début ne sont plus en-
couragées. On insiste plutôt sur
le travail dans les ateliers ‘ou
dans lès salles de cours.
Plusiewrs salles sont à la dis-

position des convalescents: ate-
liers d’électricité, bijouterie, me-
nuiserie, photographie, horlogerie,
dactylographie, bricolage, ete. Des
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n autreatelier qui connaît beaucoup de vogue
jpuprésdesconvalescents est celui de la menui-

instructeurs sont toujours à la dis-
position des pensionnaires.

: LICENCIEMENT
. Lorsqu'un patient est licencié,
c’est que la maladie a été en-
rayée et qu’il est en état de tra-
;vailler .ct d'assurer son existençe.
Pour cela, il aura ‘déjà. accumu-
Jé 200 heures de travail cons-
tructif. Vers la fin de son hos-
pitalisation, le préposé au bien-
être social s’efforcera de trouver
au patient un emploi approprié.
Tous les patients licenciés sont

examinés régulièrement et, de plus
leur adaptation au travail est é-
troitement surveillée. Si par mal-
heur il y a rechute, le malade
est, immédiatement rappelé à l'hô-
pital.

Cu excellent laboratoire de ra-
diographie permet de contrôler,
tous les deux mois environ, l'é-
volution ou la régression de la

maladie sur les poumons du pa-

tient. C'est le moyen le plus ef-
fieace de détecter un germe, en

même temps qu’il est absolument
inoffensif et sans douleur.

Si l’hôpital des vétérans s’est
avéré un actif important pour la
ville, le commerce cet l'industrie
de St-Hyacinthe, les patients ont
également tiré profit de leur sé-
jour en notre ville. Des visites
industrielles ct commerciales ont
été organisées pour les malades,
et il est arrivé plus d'une fois
qu'au cours de ces visites des pa-
tients virent, ou entendirent des
choses qui les aidérent grande-
ment à prendre une décision con-
cernant leur occupation future.
TRANSFERT EN OCTOBRE
L'hôpital militaire ne fermera

pas ses portes à l'automne, com-

 

me la rumeur Pavait tout d'a-

bord laissé entendre. Mais il dé-
ménagera à Ste-Anne-de-Bellevue
ou il sera aménagé dans un en-
droit qui sera officiellement nom-
mé “Aile de St-Hyacinthe”. Et
les locaux qu’il abandonnera pas-
seront sbüs la juridictioh du mi-
nistère de la Santé Nationale qui
y accucillera les Indiens tuber-
culeux.

D'ailleurs, le ministre l’honora-
ble Paul Martin prendra officiel-
lement possession du DVA lors
de sa visite en notre ville le 26
mai à l'occasion du banquet mix-
te organisé en l'honneur de M.

Joseph Fontaine, député de St-
Hyacinthe-Bagot aux Communes.
C’est grâce à l'intervention de ce
dernier, on le sait. si Ottawa a
décidé de maintenir ouvert cet
hopital.
Lors du transfert, les malades

seront transportés à Ste-Anne-de-

Bellevue au rythme que les In-

diens tuberculeux viendront les
remplacer à St-Hyacinthe. Tous
les changements devront être ter-
minés le premier octobre.
Le personnel scra également

remplacé progressivement. Le gou
vernement a déjà adressé des let-
tres à la majorité des employ-
ês du DVA, leur offrant un nou-

vel emploi dans un autre hôpi-

tal de la province, où ailleurs au
pays. Ceux qui ont reçu une telle
lettre ‘demeurent libres d'accep-
ter un nouveau poste ou de con-
server celui qu'ils occupent pré-
sentement.

Pour la plupart, les employés
auraient choisi de, demeurer à
St-Hyacinthe.

iy M N

serie. "Crest M. J.-C. Denis qui apprend a ses
élèves tous les trucs du métier.
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VOYAGETOUS GENRES LOUEZ UNE AUTO
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LE CLATRON.:3THYACINIHE§Q

Notre richesse agricole

Grande exposition de glaieuls qui

aura lieu a St-Hyacinthe cet été
La ville de St-Hyacinthe aura

l'avantage ai cours de l'été pro-
chain d'avoir une exposition de

fleurs sous l'organisation de la

Légion Canadienne, branche de St-
Hyacinthe. Une exposition sein-

blable aura lieu à Granby avec
la coopération de la Légion Ca-

nadienne, branche de Granby, ot
tne troisième à Sutton. Comme

les espèces de fleurs sont très

nombreuses, l'organisation se !-
mitera aux glajeuls seulement; u.

ne de nos plus belles fleurs cou-

pées; les variétés étant aussi nont-
breuses, lu gamme des couleurs

 

Revenu de $2,389300 au bureau

V passera, et le public peut s’at-

tendre À une féérie de couleurs
qui saura charmer l'oeil des con-

naisseurs.
L'organisation est en marche

actuellement, et espère recevoir la

coopération de tous les amateurs
de glaïeuls de la région et de lu

province.
Le but de cette exposition ost

de faire aimer la culture des

fleurs et de promouvoir d'intérêt
pour le glaïeul cn particulier.

L'organisation recevra l'aide de

la Soclété des glnieuls de la pro-

vince de Québec, >t beaucoup de

local des douaneset de l'accise
Le rapport du perzepteur suppléant du Bureau des Douanes et

de l'accise de St-Hvacinthe, M. G. Hamel, indique un revenu de .

$2,389,300.52 pour l'année fiscale
$222,030.24 sur l'année prévédente.
31 mars de l'année en cours.

Ce montant global est réparti

1953-54, soit une dimirution de
La période fiscale se termine le

comme suit :

 

Droits de douanes : 1953-54 : total 3 586,647.11

1952-53 : total 708,911.72

Différence 122,264.61
1953-54 : total
1952-53 : total

Taxe d'aceise

Différence

1953-54 : total

1952-53 : total

Droits d'aveise

Différence

Divers 1953-54 : total

1952-53 : total

Différence
La diminution totale des re

Hyacinthe est $240,137.68.

Le sous-port de Marieville a cu une

sur l'année précédente.

Droits de douanes : 1953-54 :

1.448,597.20

1,467,090.81

118,193.71

656.88

4.74

652.14
239.00

270.50
 

31.50
venus pour te Bureau de St-

augmentation de $18,107.44

$36,201.25

 

 

1952-54 : total 39,628,18

Différence 3,426.93
Taxe d'acerse 1953-54 : total 416,824.28

1952-53 : total 395,330.21

Différence 21,494.07
Droits d'accise 1953-54 : total 50.00

1952-53 : total 50,00

Différence 0.00
Divers 1953-54 : total 84.80

1952-53 : total 44.50
Différence 40.30

La diminution totale des revenus du Bureau des Douanes et
de l'accise, de St-Hyacinthe, si vn
“du sous-port de Maricville, qui est $18,107.44, esl $222.030.24.

tient compte de l’augmentation

Le lait que nous avons bu

au cours du mois de mars
Le greffier de la ville, M. Maxime David, nous communique

une copie du rapport des écha
Hyacinthe au cours du mois de
résultats suivants :

LAIT PASTEURISE

CLASSE À 0 420 colibacilles pa

CLASSE B 21 à 200 :olibacilles
CLASSE C

Laiterie Maskoutaine
Laiterie St-Hilaire
LAIT CRU : Pour classifier le

ntillons de lait prélevés à St-

mars 1954 et qui donnèrent les

: ‘Pour classifier le lait pasteurisé, on tient
compte de la teneur en colibacilles

v 100 ce.

var 100 cc.
plus de 200 colibacilles par 100 cc.

Bactéries  Colibacilles

800 . 0
18000 0

lait cru, on tient compte de la
teneur en bactéries. La détermination en colibazilles n'est pas
faite car il a été prouvé qu'il en existe toujours.

Gauvin Raoul
Benoit Bernard

Brouillette Armand
Gauthier Gérard
Chagnon Roland

Couture Fédora

Archambault Adrien
Darsigny Edmour
Bienvenue Raymond
Gauthier Germain
Delage Paul Emile

Gauvin Charles Auguste
Forand Gcorges Henri
Boulay Antonio
Phaneuf Hermas

Bourgeois Ernest
Charron Jacques
Désautels Anatole
Morrissette Omer

Beaudoin Gilbert
Morrisseite Hervé
Tanguay Napoléon
Lafleur Ovila
Brodeur Gérard
Gauvin Denis

Classification :
CLASSE A 0 a 50,000 bactéries

BACTERIES
12,000
13,000
26,000

26,000
27,000
28,000
56,000

69,000

73,000
76,000
77,000
84,000
87,000

94,000
140,000

160,000
180,000
220,000

240,000
330,000

350,000
480,000
720,000

1,100,000
1,400,000

CLASSE B 50,000 à 300,000 bactéries
CLASSE C 300,000 bactéries et plus

ses membres se feront un devoir

et un plaisir de prendre part à
vette exposition qui deviendra une
attraction annuelle dans la ville de
St-Hyacinthe.

Le bureau régional des agrono-

Mes portera aussi main forte. La

ville de Granby a tenu une expo-
sition semblable © saison dernit-

re; St-Hyacinthe peut faire aussi
bien, sinon mieux.

Il y aura des classes; amateus,

régionale ct ouverte, ce qui veut
Gire qu’un amateur qui ne culti-

ve que 25 où 50 ou 100 glaïeus
wt plus pourra concourir avec
quelques Liges seulement et ce'a

«vec chance égale pour les con
currents d'une méme classe.

La classe amateur comprendrait
CEUX Qui n’ont jamais gagné plus

cu'un ler prix à une exposition

de slaïcuis. La classe régionale

tomprendrait cependant tous les
Cantons de l'Est et la classe ou-

vert , tous les nmateirs de la
Province ct du Canada.

Avis est donné aux intéressés

de se préparer pour la saison pro-

vhaine. Que tous et chacun se doa-

nent la main ct fasse un succès

de cette exposition de glaïeuls.
D'autres renseignements vou.

parviendront par d'intermédiaie

de vos journaux locaux.

Un amateur
e ———————

L'éducation par le film
Plusieurs moyens sont employés

pour faire l'enseignement des
Sciences Naturelles. Les exeu-

sions d'étude au milieu même de la

vie de la nature apportent des ré-

sultats les plus intéressants. Ce-

pendant. pour compléter cette e-
tude sur le terrain, les Clubs 1-H

utilisent le film docementaire gri-

cicusement mis à leur disposition

par le service provincial de cinz-
photographie, par l'Office Natin-

nial du Film et par plusieurs in-
dustries forestières.

 

CHAPONS

Si vous désirez faire opérer

‘vos cochels par un expert,

écrivez ou téléphonez a:

Service Avicole Verdun
971 rue Argyle, Verdun, Qué.

Tel: TRenmore 5308

Prix: Sc le coy   

MARCHÉ
financier

Semaine du 5 au 9 avril
MARCHE DES ACTIONS : La
tendance à la fermeté a été in-
terrompue par une vague de
baisse mardi après-midi, puis re-
prise vigoureusement en fin de
semaine.
Banques - Services publics
Sans changement, sauf C.P,R. à
24 (-1-2), TRANS MOUNTAIN
RIPE LINE a 26 5-8 (p. 5-8).
Industries - ALUMINIUM a 57
1-4 (p. 1 1-2), BUILDING PRO-
DUICTS ‘à 38 (p. 1 1-2), COCK-
SHUTT à 8 1-2 (p. 5-8), DOM.
PRIDGE à 16 7-8 (p. 7-8), DOM.
STEEL & COAL à 11 (p. 3-8, -
bénéfice de 1952 maintenu en
1953), DOM. TAR à 8 3-4 (p.

1-4), STREL CO. à 31 1-2 (p.
1-2), IC-LL. à 45 (p. 1 1-4). FORD
défie Jes mpintes d’encombre-
ment du marché des automobi-
les en ne cessant d'accroître sa
production; l'action passe à 89
3-4 (p. 4 1-4), PAGE-HERSEY

TUBES a vu son bénéfice 1953
contracté par la concurrence é-
trangère; l’action recule à 64 1-4
(-7).
Commerce - Alimentation - Ton
vigoureux des brasseries. CAN.
BREWRRIES à 25 (p. 1-2), re-
jointe par DOW BREWERY à

25 (p. 1 1-4); l'égalité de cours
ment de l'offre d'échange action
pour action; IMOLSON & 25 (p.
1-2), IND. ACCEPTANCE a 40
1-8 (p. 1-4), DOM. STORES à 21

(p. 3-8), SIMPSONS à 18 (p. 1
1-2).
Pâtes et papiers - Bois - ABITI-
PT à 20 1-8 (p. 1-2), ANGLO-
NEWFOUNDLAND à 9 1-4 (p.

1-4), CONS. PAPER a 47 3-8
(p. 1 3-8), HOWARD SMITH à
23 (p. 3-4), INT. PAPER à 63

(2. 1 1-4), POWELL RIVER à

30 (p. 3-8), - B.C. FOREST PRO-

DUCTS a 6 3-4 (p. 3-8), Mec-
ALLAN BLOEDRL à 19 1-4

(p. 7-8).
Mines d'or - HOLLINGER à 14
(p. 3-4), McINTYRE a 64 (p.3),
GIANT YELLOWKNIFE à 8,50

(p. 0.20).
Métaux non précieux — Forte
noussée d’ASBESTOS à 29 1-2
(n. 3 3-4, cours record). Ferme-

té du groupe Noranda : NORAN-
DA MINES a 68 (p- 2 1-2), MI-

NING CORP. i 12 3-4 (p. 3-4),

QUEMONT à 17 1-2 (n. 1-2).

Notons encore : HUDSON BAY
MINING a 45 1-2 (p. 1 3-4).
INT. NICKEL à 38 (p. 1). STEEP

ROCK à 8 (p. 0.15), UNITED
ASBESTOS i_4.35 (p.0.35).
Pétroles — Irrégularité.  Me-
COLA, FRONTFNAC à 32 1-4

(p. 1), ANGLO CANADIAN à
530  (n. 020), FEDERATED

PET. i 4.85 (p.0.20), CAN. COL-

LIPRMES 4 9.25 (p. 0.30) wt.

«en vedette, GENERAL PET. à
1475 (0. 095), NEW SUPE-
RIOR à 3.80 (p. 0.40) — en re-

cul : BAILEY SELBURN à 4.80

(-0.25), BRITALTA à 4.35 (-0.
20), CALGARY & EDMONTON
a 12 1-2 (-5-8), CAN. SOUTH-
ERN OILS a 9 3-8 (- 5-8).
MARCHE DES OBLIGATIONS:

Deux émissions provinciales au
début de la semaine : Hydro
Quebec, $25,000,000 3 1-4% 1974,

offerte 4 98.65 et Saskatchewan,
$10.000,000, 3 1-4%, 1972, offer-
te à 98, Quelques avances parmi
les valeurs convertibles : Cana-
dian Breweries 4 1-27 à 109.50 -
110.60 (p. 2) et Abitibi, 4 1-47 à
103.25 (p. 1).
MARCHE DES CHANGES : Dol-

lar américain : $0.98 (p. 3-32);
Livre sterling : $2.96 1-4 (p.3-8).
(Gracieuseté de la maison L.G.
Beaubien & Cie, Ltée).

Les arbres de la ferme (4)
 

L'entretien d'une
On détermine ordinalrement la

variété d'une culture en tenant
compte de la nature du sol et de
l'usage auquel on le destine. On
entretient ensuite cette culture
de façon à en favoriser la crois-
sance ct à faire échec aux autres
plantes qui lui font concurrence.
Une culture d'arbres donnera aus-
si un meilleur rendement si on
entoure des mêmes soins. Dans
sa brochure intitulée “Aménage-
ment pratique des boisés de fer-
ue”. A. Koroleff dit qu'une fo-
rêt où un boisé de ferme est une
agglomération qui comprend des
arbres, d'autres plantes et nombre
d'autres êtres. Comme dans non.-
bre d'agglomérations, il s'y livre
Un combat constant. Arbres eo:
atitres plantes se combattent pour
attraper le plus possible d'alimen-
tation végétale. d'eau, de soleil
cf d'espace vital.
Une telle lutte comporte des a-

vantages. Dans un peuplemeat
dense, les jeunes arbres poussent
droit dans leur élan vers le soleil
au lieu de se ramifier prés du sol.
L'ombre fait mourir les branches
inférieures, qui tombent, de sov-
te qu’il reste un tronc haut et
droit, dépourvu de branches ba:-
ses, ce qui donne le genre d'ar-
bre dont on tire le meilleur bo:s
marchand, un bois sans noeuds.
A mesure que les arbres gros

sissent, il faut éclaicir le peupla-
ment. Cela fournit l'occasion de
‘’sarcler” de manière à se défaire
des essences de moindre valeur
et des arbres endommagés ou dif-
formes.
L'ARBRE ET LE SOL: — Bien

que nombre d'arbres croissent dans
un sol impropre à d'autres cultu-
res rentables, les conditions de
sok requises varient selon les es-

Culture d'Arbres
sences. Au surplus, les arbres qui
poussent bien dans un so! pauvre
poussent encore mieux dans ua
bon sol. Le tableau ci-dessous,
romnie les arbres qui, au Canada,
s'adaptent le mieux aux divers
sols de l'Est.

LB.
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PRÊTS HYPOTHECARES
En accord avec les dispositions de

LA LOI NATIONALE DU LOGEMENT(1954)

on pourra désormais conclure

des prêts hypothécaires

a n’importe laquelle des succursales de

la Banque Royale.

Nos gérants seront très heureux

de vous renseigner au sujet de ces prêts

LA BANQUE ROYALE DU CANADA      

             saraLe ceTRA Sy ER nee

Comme toutesles petites filles, Lynda s'intéresse aux conversations téléphoniques de maman:
mais Donna, 18 mois (à l'arrière-plan), n'y prête encore qu'une oreille distraite,

OneConaud,profitedieube
‘Lorsqu'il faut s'occuper de deux enfants, il n’est pas toujours facile

    

de quitter la maison pour faire des courses, si essentielles soient-elles”,
dit Mme Bernard Renaud, du boulevard Desaulniers, à St-Lambert.

“C’est pourquoi, depuis quelques années, j'apprécie encore plus
les services que me rendle téléphonc. Il me permet en effet de
profiter des aubaines annoncées dans lc‘journalet de faire mes
emplettes en quelques sminutes. Le téléphone m’épargne donc de
l’argent . . . et combien de temps aussi! À bien y penser, le téléphone
cst vraimentla meilleure ‘aubaine’ qui m'ait jamais été offerte!”

JE) LA COMPAGNIE DE TELEPHONE BELL DU CANADA,
Yas

        
  

 

 

  

Avez-vous lu?

 ~
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LJ.C. & MIL .
! +" St-Rodrigue R.C.M.

P.O. St-Rodrigue, viaMorija
Bilblitofand; South Africa.
fau ta 1" le 9 mars 1954.

Bien chers Parents, Amis et
€ Bienfaiteurs,

Le temps du Caréme est l'heu-
re‘ la ‘mieux choisie pour venir
vous ‘parler de mes activités mis-
sionnaires.
En effet, partout dans le monde

entierles gens de foi pensent à
;a sanctification de leur: âme par
la pénitence, ‘le sacrifice et l'au-
mône.

C'est le moment aussi de met-

tre en pratique plus que jamais le
premier commandement de Dieu:
TU AIMERAS LE SEIGNEUR
TON DIBU DE TOUT TON
COBUR; ct le tleuxième qui jui
ressemble: TU ATMËRAS TON
PROCHAIN COMME TOI-MEME
POUR L'AMOUR DE DIEU.
Pour moi, prêtre missionnaire,

en charge de Fatima, je dois voir
au devoir pascal de tous mes
chrétiens, confesser,  communiss
tous les bien portant, ramasse.

les “fatigués” enfin, confesser el
vommunler Lous les malades et
les infirmes dans leur propre vil-
lage. TOUTES CES VISITES SE
FONT A OHEVAL .. .
Une difficulté spéciale se pose

pour moi cette année en plus du
devoir pascal, c’est MON ECOLE

LES OFFICES
DE L'ÉCLISE
Le dimanche, 18 avril 1954: Di-

mânche'de Pâques, (messe pontifi-
cale ‘à: la Cathédrale, à 10 heures);
double, ‘1ère ‘classe, avec octave,
prévilégié de 1dre ordre; blanc.
MessésiResurrexi avec Gloria,
Credo; séquence: ‘Victimae pascha-
li; : préface: pascale.
Véprés du. dimanche de Pâques.
Chaque jour'de cette semaine, la

messe ‘est celle ‘dé l'octave de
Pâques avec Crédo.
Quarante Heures: Couvent de la

Présentation,- Sweetshurg, 21-22-23;
Saint-Aloxandre,;23-24-25.

 

©

Vigile Pascale
Cage Lu

Les Pères ‘et les Frères Novices

dots.tacaeïs préparent un office H-
turgique grandiose pour la veille de
Pâques. Ils célèbreront la Vigile
Pascale à 9 heures, samedi soir. Le
R.P. Henri-D. Lecavalier, o.p., diri-
gera la1cérémonie€etfera Jes com-
mentaïres.
Les- fidèles sont invités à venir,

dans l’église encorc obscure, voir
la bénédiction du feu nouveau ct
entendre le joyeux chant pascal
de I'“Exultet”.

   
HTS

 

DE RAMOSEBO à Fatima.
Elle fut jetée a terre par le

vent et les pluies, il y a deux ans.
IL FAUT RECONSTRUIRE ...
Une centaine d'enfants sont de-
hors pour étudier. Alors à ia
moindre apparence de mauvais
temps, ils viennent et puis s'ub-
sentent .

.

. ou hélus! laissent 1's.
cole catholique pour l’école pro-
testante.

Donc j'ai besoin de VOUS AU-
TRES, chers Parents, Amis et
Bicnfaileurs. Il faut nous mett-»
ensemble pour ME PAYER: +
grandes fenêtres, 4 petites fené-
tres, deux portes. Le toit en tôle
Avec charpente en bois, le conz-

 

| faut reontruire l'école deRamoseho!
tructeur et les (ailleurs de pier-
12s,
L-

$1.000.
BEAU ET PROFITABLE SA-

CRIFICE pour le CAREME, n'est
ce pas?

Muaintenant ne me dites pas
que je suis un quêteux . . . vous
me ferez de la peine.

Dites-moi plutôt que j'accomplis
un «devoir de charité pour *mes
noirs, vous me ferez alors plaisir
et serez bénis du Bon Dieu.

D'ailleurs celui qui pense an
sacrifice fait par le missionnaire
= il a tout luissé par amour pour
Dieu et les âmes les plus abandon-
nées celui-là ne raisonnera pas
autrement.

tout cofiteru de $000. À

Bon je vous quitte en vous Ji- g
sant d'avance ma reconnaissance
en NS. & MI.

Joyeuses PAQUES à TOUS .….

VIVE LA VIERGEIMMACULEE
Votre missionnaire ‘vos bénit

et ... attend .. “de vos

nouvelles.

DONAT GAUVIN o.nui.

PS, — Vous pouvez envoyer vo-

tre argent soit par chèque soit
par Mandat de poste adressé au
Père Donat Gauvin, St Rodrigue,
Basutoland. QUE DIEU VOUS LE
RENDE AU CENTUPLE.

Nombreux changements écclésiastiques
annonces par 3. Exe. Mér Douville

Mgr René Gagner, Cumerier
secret, curé de la paroisse d'Ac-
ton Vale, vient d’être nommé par
S. E. Mgr Arthur Douville, curé
de lu paroisse Notre-Dame de
Granby, en remplacement de Mur

Ernest Bouvier, pd. , dévédé
le 27 mars,

M. l'abbé Albert Renaud. curé
de la prroisse Ste-Angèle-de-
Monnair, remplacera Mgr Ga-
gner, à Acton Vale; M. l'abbé Al-
bert Renaud sera remplacé à
Ste-Angèle-de-Monnuir par M.
l'abbé Josenh Lemieux, vicaire à
la paroisse Christ-Roi de Saint-
Hyacinthe: enfin M. l'abbé Réal
Beauregard. vicaire à Notre-Da-
me de Sorel, remplacera M. l’ab-
bé Lemieux à St-Hyacinthe.
Mgr René Gagner, cs, qui est

curé de la paroisse d'Acton Vale
depuis 1949, est né à Saint-Aimé-
sur-Yamaska, le 15 août 1894, de

Paul Gugner, médecin, ot de
Cornélie Bélisle.
Mgr Gagner a fait ses études

classiques au Séminaire de Saint-
Hyacinïhe et” sa’ théologie au
Grand Séminaire de Montréal,
sauf sa dernière année au Grand
Séminaire de S:int-Hyacinthe, 1
fut ordonné être dans sa pa-
roisse natale pur Son Excellence

  

Mer G. Forbes, le 27 juillet 1919.

Il fut ensuite vicaire à St-Jo-
seph de Sorel, d'octobre 1919 à
septembre 1921. vicaire à St-Pier-
re de Sorel, de septembre 1921
à cetobre 1928; étudiant à Rome.
en Italie, de octobre 1928 à jan-
vier 1930, d'où il revint docteur
en théologie; encore vicaire à St-
Pierre de Sorel, de septembre
1930 à juin 1934.
Mur Gagner a également été

curé à Saint-Roch, dejuin 1934 à
juin 1937; de iuin à août 1937.

il a été en repos et a été ensuite
nommé rhanelain du Mont Saint-
Bernard de Sorel, où il demeu-
reru jusqu’au mois de septembre

1943, de 1943 à 1949, il a êté cha-
pelain au Mont Sacré-Coeur de
Granby: en juillet 1949, il avait
êté nommé curé de la paroisse
d’Acton Vale, en remplacement

de feu Mgr Ernest Bouvier, qui

venait d’être nommé curé à No-
tre-Dame de Granby.

Mer René Gagner a été nom-
mé Camerier secret, le 11 août
1952, par Sa Sainteté le Pape Pie
XII.
Mgr Gagner arrivera en la pa-

roisse Notre-Dame, le 27 avril
prochain.

pa cuisine moderne se fait

Faire la cuisine est toujours un plaisir avec un

 
 

 

 

    
 

Tape, le dosaus du poôle.

auxiliaire

fait automatiquement.

four plus
et avec p

“culsson, © reba 
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Ultra-moderne ct vraiment magnifique, le poéle
électrique Moffat fait A lui seul presque tout le
travail, Il vous suffit de placer le repas dans
le four, de régler le chronométreur, et de peser

sur un bouton. Résultat: des plats mieux réussis
+ « « et plus nourrissants, sans compter que tous
ne passerez plus tout voire temps dans la cuisine!

chromée, aux lignes modernes — baigne de

Commutateur ‘’Selceto-O-Matie”*— réglage nutomatique
praleurs, du four ct de la prise de courant

Contrôle “Bynerochime” de Ia chaleur du four—unc
exclusivité Moffat! Un cadran illuminé indique claire-
ment In température du four; un carilloh signale que
la chaleur du four n atteint le degré désiré. Tout se

Fonln Tamealbent automatemaintient a

on,“erdogré, de chalour désiré pour la

  

Pp Sep Ÿ

poéle électrique

entièrement
rye

automatique
  "riture, ct voyez 
ment des nouveaux

Voyez tous les dispositifs que ce poéle vous offre:

| s’allumo et qu’il.

Songez à ce que coûte aujourd'hui la nour-

Moffat vous permetra d'économiser. La
majeure partie de la cuisson se fait par la

chaleur emmagasinée dans le four, ainsi votre

rôti diminue beaucoup moins.

Venez sans tarder voir le merveilleux assorti-

nombreuses caractéristiques destinées à vous
épargner du temps et de l'argent. Ce sont vrai-
ment les meilleurs poêles Moffac jamais offerts!
Surtout, n'oubliez pas que faire la cuisine à

l'électricité ne coûte que quelques cents par jour!

Contrôle “Automatic Chef‘—un chronomâtre commode
etLprécis qui rèxie automatiquement le four de façon

Signaux “Signa-Lite”* — des signaux lumineux Indi-
auent que tel ou tel brûleur on que le réchaud sont
allumés. C'œit une autre exclusivité Moffat!

Chronométreur ‘“Minute-Minder”—instrument de chro-
nométruge tres précin. Permot de minuter Ia durée de
tout travail culinaire (jusqu'd 60 minutes).

Commutateurs ‘Magic Touch”—pour régler la chaleur I
au degré désiré pour toute culasôn.

Réchaud Moffat—nvoc élémont séparé
ios vix modèles de pobles électriques

Prix, à compter de $384.75

combien le poêle électrique

poêles Moffat. Ecudiez lés

s'éteigne à l’houro prévue.  
rocurable avec

Hoffat.

 

L'église-école de la
mission du Père Gauvin

en Afrique du Sud
“Pour le Mosotho, I'Eglise, si

pauvre soit-clle, est son centre
de vie et le dimanche reste le
jour du Seigneur,” écrivait le R.
P, DonatGauvin, o.n.i., dans l'ar-
ticle qu’il nous faisait parvenir de

l'Afrique du Sud et que nous a-
vons publié Ia semaine dernière
sous le titre : “Un dimanche chez
les Basothos”. “Les gens s'achemi-

nent cn procession vers lu Mai-
son du Bon Dieu. Hs viennent de
toutes les directions : les h-mmes

à cheval, les garçons sur des mu-
lets ou des boeufs, les femmes à
pied avec le panier de nourriture
sur la tête.”

 

“Maison du Bon Dieu”, i la

mission de St-Rodrigue, est une

église-école qui est troppetite,
ainsi qu'on peut facilement s'en
rendre compte par la photo ci-

dessus. Les fidèles doivent y pé-

La:

nétrer à tour de rôle : ceux qui

communient d’abord, ceux qui

n'ont pas assisté à la première
messe, ensuite ceux et celles qui
restent tant qu’il y aura de Ja

place, écrit le Père Gauvin. Et
il ajoute cette description très
pittoresque :

Les hommes prennent place
sur les quelques bancs que je

possède, les femmes et les en-

fants assis dans la poussière du
plancher en terre, mélée à de fa
house de vache. Magnifique o-

deur ! ”

Le Pere Gauvin est un enfant

de St-Hyacinthe et la population

maskoutaine répondra généreu-
sement à son appel d'aide finan-
cière afin qu'il puisse poursui-

vre son oeuvr: d'évangélisation
en Afrique.

memmm WV]

Messe pour les
malades, célébrée
dans l'après-midi
Une inpressionnante cérémonie

s'est déroulée à la Cathédrale de
St-Hya:rthe, vendredi dernier.

A la demande expresse de Sa

Sainteté le PapePie XI, à l'oz-
casion de la fête de Notre-Dame
des Sept Douleurs, une messe a
été célébrée spécialement pour
les malades!
A trois heures’ €t demie, quel-

“nues prêtres étaiont à la disposi-
tion des pénitents-malades, pen-
dant que l'orgue chantait reli-
gieusement une musique de Bach.
Le chanoine J. Robin, curé de la
Cathédrale, avait fait venir une
jeunc organiste, afin de donner
la chance aux grands malades de
se recucillir pieusement dans une
atmosphère baignée de musique
sacrée.
La messe commença à quatre

heures. Le chanoine D. Cour-
noyer, cure de l'église du Saczré-
coeur, chantait l'office, pendant
que le Chanoine J. Robin dialô-
guait avee la foule.
Au moment de la communion du
prêtre les malades qui ‘ne pou-
vaient pas marcher, reçurent
'Hostic Sainte dans'leurs bancs!
‘Les Filles d‘Isabelle, qui ‘ont

organisé cette manifestation re-
ligieuse, remercient les personnes
qui ont aidé dansle transport des
malades ainsi que’ ceux qui ont
participé de quelque" façon à la
réussite de la messe pour lès ma-
lades.

Messagedu.Lh.

Saint-Laurrent à
MerGeo. Cabana
Snerbrooke, (spécial).

Le très hon. Louis SaintLaren
premier ministre du Canada, ori-
ginaire de Compton et ancien du
séminaire Saint-Charles, est au
nombre de ceux qui se sont ré-
jouis de la fondation d’une uni-
versité à Sherbrooke. Voici la
lettre qu'il vient d'adresser à
Son Exc. Mgr Georges Cabana,
archevêque:
Excellence,
À titré d’ancien du séminaire

de Szint-Charles-Borromée, j'ai
double raison de vous féliciter et
de me réjouir de la fondation
d'une université à Sherbruoke.
Les Borroméens ne seront pas

surpris de cette décision en rai-
son des mérites de l’enseigne-
ment dont il ont eu le privilège
de' bénéficier eux-mêmes à Sher-
brooke, ct’ ce sera pour eux une
raison nouvelie de s'enorgueillir
a juste titre dé leur petite patrie.

Cette heureuse initiative mar-
que une étape importante dans
l'histoire de cette région ‘où le
séminaire de Saint-Charles s'est
déjà assûré une: réputation bien
méritée.

Il m'est donc particulièrement
agréable, Excellence, de vous of-
frir, avec ‘mes félicitations; les
vodux que je forme'pour le plus
grand succès de cette université.
Agréez, Excellence, l'assurance

de mèés sentiments-‘respéetiteuses
ment dévoiés - € mat. >

LOUIS SAINT-LAURENT
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LA LECON DE L'ABBE PIERRE
Le vetentissant mouvement sus-

cité par l'abbé Pierre en faveur
des sans-logis est instructif à plus

d'un titre. 11 montre ce que peut
un apôtre quand, enflammé par
une grande pensée charitable, s’é-

tant une bonne fois débarrassée de

toutes les contingences—la contin-
fence parlementaire par exemple—
qui pourraient entraver son élan

ou en minimiser l'effet, il déci-
de de se déchainer en une ac-
tion, profonde et pure en son in-

tention, spectaculaire, originale, et
en quelque sorte violente en ses
moyens.

De surcroît, l'aspect physique de
l'abbe Pierre est exactement a-
dapté à son type d’apostolat: ce
corps nerveux et sec, revéetu d'une

soutane usée et d'une canadienne
de cuir, cette figure maigre, ex-

pressive et fiévreuse, encadrée d'u-

ne barbe noire ct rêche, sert le
haut desssin spirituel qui l'anime.
“I] ressemble X Raspouline” “di-
sait une dame émerveillée. Tou-

ted réserves que de droit faites
sur cétte tomparaison pittoresque,

elle exprimé ce qu'a la’ personne
de l'abbé Pierre d'attractif et de
brûtant, et qu'il mel au service
du rôyaume de Dieu.
Le résullat est élourdissant. Les

compagnons d'Emmaus, l'abbé
Pierre à leur tête, ont défoncé,
pour un temps du moins, les bar-

rières de ‘l’égoïsme, révélé au
grand public un ordre de misère
à peine soupçonné, et dont I'am-

pleur et la détresse ‘sont, grâce
à lui, souduinément’ apparues.
Et ce fut la mobilisation de la

Radio, de toute la presse—quoti-
diens et magazines—une orehes-
tration inoule de tous les moyens
madernes de publicité et de’ pro-
pagande, celle fois sous lé ‘signe
les millions rassemblés, les ran-
données nocturnes d'équipes béné-
voles, dans l’atmosphère glacée de

ce dur hiver, sur les quais de la

Seine, à travers rues, squares et

places, à la recherche des sans-

abris.

Ce sont les immeubles de tous

les quartiers bourgeois de Paris,
dégorgeant meubles, 'sommiers, lin-

ge, couverture, que sais-je? dans
les camions de l'abbé Pierre. Ce-

lui-ci a même réussi ce tour de
force de faire entrer dans son
tourbillon le monde officiel.
Cet ancien député—qui a rejeté

de plein gré son mandat—s'est sou-

vent de: ses relations dans les
milieux ministériels ct parlemen-
taires. Le monde offigiel a bou-
fé. L'abbe Pierre aura dérangé

béaucoup de choses ct beaucoup
de gens.

Il aura dérangé meme les clo-
chards; C'est un monde très ,fer-

mé, qui n'aime pas qu'on se mê-
le de ses affaires, d’un individua-
lismé farouche, et qui lient à sa
liberlé.“ De sa misère ‘méme, il
fait”üñe garantie de son indépen-
dance)”Bien des clochards, sur-
prie à ‘dormir, pelolonnés sous
leurs guenilles, dans l’embrasure
du métro ou de quelque porte
cochère, ‘ont (trouvé mauvaise la
charitable intervention des sauve-
teurs: Ils enténdaient rester où
ils étaient et Te firent compren-
dre par”quelques miots appropriés
dela langüe verte. i

H y a là plus qu'un fait divers.
Ces incidents étaient la mani-

festation moderne d'un problème
très ancien. Quand on se préoc-

cupa, au temps de Saint Vincent
de Paul, de loger et de nourrir

lés quelque quatre mille men-
diants qui divaguaient dans Paris,
il füt décidé dé créor l'Hôpital
Général pour les y meltre à l’a-
bri.

Mais les mendiants tenaient à
leur mode d’existence. Hs virent
dans l'Hôpital Général un enca-
sernement, une atteinte à leur di-

gnité d'hommes libres. Dès qu’ils
curent vent du projet, les (rois
quarts d'entre cux  disparurent,

comme dans une trappe. On ne
les retrouva point. Il est fort re-

marquable que ‘‘Monsieur Vincent”
se soit réfusé à encouragerper-
sonnéllement la fondation de l’Hô-

pital général. Il tenait qu'on doit
respecter la liberté du mendiant
de rester mendiant, s'il le veut

ainsi. L'Hôpital fondé (il ne de-

vait d'dillôurs pas subsister long-
temps), Saint Vincent de Paul

s'en occupa, car il entendait sou-
lager les pauvres, partout où ils
étaient, mdis sans y'engager sa
responsabilité, en raison de ce
ferme principe. Il connaisait bien
la psychologie des très pauvres
gens’

1 reste que, sauf quelques clo-

 

par

Gaétan

BERNOVILLE

chards impénitents, un nombre
très considérable de nualheureux,
sans logis et sans moyens, a trou-
vé où trouvera, grâce à l'abbé
Pierre, à se loger, à se meubler,
si humblement que ce seit, a me-
ner une vie décente, à bénéficier
enfin d'un cadre familial. Si I'ab-
bé Pierre réussit ce second mi-
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racle de transformer cette éton-

nante flambée de charité en un

courant continu et durable, le but
qu'il se propose sera pleinement

atteint.

Ce qui frappe le plus, ici, l'es-

prit publie, est qu'un homme

seul, ait réussi à déclancher un
tel raz-de-marée de charité chré-
tienne et de solidarité humaine.
lt, certes, ce n'est pas une des

moindres leçons de celte mervoil-
leuse aventure. Elle affirme la va-
leur permanente de la personne,

le primat de la personnalité, en

un lemps comme le nôtre, où

l'on ne croit pourtant qu'à l'ef

ficacité des collectivités, des grou-

pements organisés, à ta suprémi-

tie des masses.
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Tout envoi d'argent

doit être adressé à :  
—

rimenrAThi,
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La population maskoutaine répondra à l'appel du

R.P. Donat Gauvin, o.m.i.
un enfant de chez-nous en mission en Afrique du Sud

et qui a besoin de nos oboles

pour mener à bien son ocuvre d'évangélisation

20 années d'expérience au service du public dans

L'ASSURANCE
VOL

ACCIDENT —

C. MERCURE, Enr.
LAURENT HÉBERT, agent

.

R P. Donal Gauvin, o.m.i.

Si-Rodrigue R.C.M.

P.O St-Rodrigue, Via Morija.

Basutoland

South Africa      

        
      

GARANTIE — ETC.

 

   
  
      

Bureau: 4-6469

L'ASSURANCE GENERALE

555, 16ème Avenue
St-Hyacinthe, Qué. ’

Résidence: 4.6626
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Nous avonsvisité pour vous

L'HOPITAL DES VÉT.ÉRANS|
qui déménagera prochainement a Ste-Anne-de-Belf evue

L’annonce du transfert prochain,
à Ste-Anne-de-Bellevue, de l'hô-
pital militaire que le ministère des
Anciens Combattants opère dans
notre ville a éveillé l'intérêt de

patients du DVA? Est-ce le gou-
vernement (fédéral) qui paic pour
ceux?

La curiosité d'abord, puis l'in-

térêt grandissant que la popula-

formées en studios de cinéma pour

le compte de la Quebec Produc-
tions, et un groupe de baraques
qui devaient par la suite servir
de premiers locaux à l'Ecole de

t

des malades.
Ce dernier se compose présen-

tement de 6 médecins spécialisés,
31 gardes-malades ct 2 infirmiè-
res en chef, une de jour, une de

notre population pour ce centre ,; NL ANI Pr Médecine vétérinaire, le nouvel nuit. En plus, on compte une phy-tion porte à l'hôpital militaire nous ae fin © love ciothénante im .y - LS . . . aire occupa tous les siothérapiste, Mme Laura Taylor
de réadaptation des vétérans tu ont incités à savoir ce qui se hôpital militaire oceup piste, ;berculeux, fondé depuis déjà 1946 terrains et bâtiments laissés va- un spécialiste cn service médico-

g ; i ï socit HY + .mais qui avait jusquici paru plus passeel hea.a cants par le camp des marins. social, M. François Page; un of-
ou moins important pour la plu- chef x service de cet établisse- Le DVA de Stlivacinthe deve- fieier du bien-être social, M. Pier-

| oy ; : IRR : , re Benoit, ainsi que son assis-part d'entre nous. ment, le docteur A.D. Temple, M.D nait le centre de réadaptation d'un tant, M x a IL Il y a
Maintenant que nous savons dé- F.C.C.P., pouvait nous renseigner grand nombre d'aviateurs, soldats en ‘outre plusieurs instructeurs.

finitivement que notre DVA, com- sur la chose qui lui tient le plus et marinsoJui avaient souffert des , ® ; ,
me on dit, déménagera à l'autom-
ne et que l'hôpital passera sous
la juridiction du ministère de la

Santé nationale ct du Bien-être
social, qui y accueillera les In-

diens tuberculeux dès le mois d'oc-
tobre, les Maskoutains ont com-
mencé à se poser toutes sortes
de questions au sujet de ce cen-

tre de réadaptation qu'ils connais-
sent peu ou pas du tout. Des ques-

tions comme celles-ci, par exem-

à coeur et pour laquelle il n'a ces-
sé de se dévouer! C'est lui d'ail-
leurs qui a cru que nous en ap-

prendrions plus cet mieux en vi-

sitant tous les locaux de l'hôpital,
en compagnie d'un cicérone aus-
si bien renscigné que l'assistant-

gérant, M. FF. Bouchard.

ORIGINES DIE L'HOPITAL
C'est à la fin de la seconde

guerre, plus exactement au début
de février 1946, que fut établi dans

horreurs ©. des maiheurs de la
guerre.

PERSONNEL DU DVA
Les hommes qui avaient aussi

courageusement servi dear pays
mériteient que le gouvernement
s'occupal deux, Dons le cas qu

nous occupe, le ministère des An-

cions Combatlants ne ménages au-

cun effort, aucune dépense pour

assurer Ja gnérison et le réadap-
tation des

dont MM. J.-P, Denis et S.-D. Wea-
ry, et le personnel administratif
qui complètent l'équipe qui veille
jour et nuit a la réadaptation des
patients.

Inutile de préciser ici que tous
les malades de l'hôpital sont des
vétérans des deux guerres. En 1947
alors que l’hôpital atteignait son
plus haut sommet, 227 lits étaient
oceupés. La moyenne des anciens
combattants sous traitement de-

vétérans souffrant de pus l'établissement du DVA lo-
ple: notre ville le centre de réadap-  tubereulose. L'hôpital de St-Hya- cal est de 190 par jour. Cepen-Les patients du DVA sont-ils tion des anciens combattants cinthe fut doté d'un équipement dant, l'efficacité du traitement avieux? Scront-ils transférés dans atteints de tuberculose. L'endroit complet et moderne les Ineaux fu- progressivement fait diminuer led'autres hôpitaux à l'automne? choisi fut celui-là même qui a- rent aménagés de façon à pro- nombre de patients. Aujourd'hui,
Comment se fait-il qu’un malade
demeure si longtemps à l'hôpital?

Que© signifi la “réadaptation” des

od orLErm +3 ;

vait jusqu'alors servi de

d'entraînement des marins.
A part quelques batisses trans-

centre rurer le plus grand confort aux
patients, el un personnel expéri-
menté ‘ut placé à la disposition

 

140 malades seulement sont
pitalisés.

CENTRE DE READAPTATION
À St-Hyacinthe, le vétéran at-

teint de tuberculose n’est pas seu-
lement traité physiquement. On

cherche surtout à réadapter l'in-
dividu handicapé afin qu'il puis-

se rceouvrer le maximum de ses
capacités physiques, intellretuelles
sociales et professionnelles.
Dès son inserintion à l'hôpital,

le malade est visité par le sur-
veillent en réadaptation, le spé-

cialiste  médio-socitl, lo théra-
peutiste professionnelle, le prépo-
sé aux divertissements cl les sur-
veillants du bien-être social. Dé-
Jà, il a été examiné par le mé-
dacin el confié aux bons soins dn.
ne infirmière et de la diététicienne.
Physique: Généralement, le me-

lade est tenu inactif pendant un,
deux où trois mois. L> verdiet v»-

rie,selon les observations du mé-
decin et de l'infirmière-chef, ba-
sé sur des anaïyses effectuées zu
laboratoire de l'hôpPal, que di-

rige Mlle Isabelle Dupuis, assi-
tés de M. Fernand Belle-Iste.
Leur diagnostic est établi par

la culture de specimens dans u-
ne pâte de lait et de blanes d'oeufs

hos-

 
l'Hôpital des Vétérans de notre ville est équipé malade.
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laquelle rend très virulents les
mircrobes tuberculeux. Ainsi, cha-

que patient est classé suivant le

degré de sa maladie. Le traite-
ment antibiotique, servant à pré-

(Suite en page 13)

de laboratoires et d’un outillage modernes, qui

permettent au personnel de donner aux patients

de celte institution tous les traitements requis.
PHOTO DU HAUT — Madame Laura Taylor,

physiothérapiste, prodiguant des massages à un

PHOTO DU BAS — Le laboratoire où Mile

Isabelle Dupuis et son assistant, M. Fernand
[se4e-Iste, analysent les microbes tuberculeux

prélevés sur les patients du DVA.
(Photos et clichés “Le Clairon” par Marquis)

i

NE MANQUEZ PAS DE VISITER LA “MAISON MODÈLE”
,he,

Les vétérans hospitalisés au DVA font plus que
recevoir les traitements qui les guériront de la
tuberculose, Dès qu'ils ont atteint le stage de la
convalescence, ils ont l'avantage d'apprendre un

métier dans des ateliers parfaitement équipés.
Ci-haut, c'est le centre du bricolage que dirige
M. S.D. Weary. Une infirmière accompagne tou-
jours les patients,
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A réalisation de da
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Contracteur gén. : Lucien
.Vadeboncoeu:

2% an 25 avril ineSous-contracteurs : | du 22 au 25 avril inc. |Peintures: Sherwin-William
” de ? h 35hCo. of Canada Lid.

2 eures à 5 heures p.m. et
Meubles et tapis: J. Jette, mar-

chand de meubles.
Draperies et rideaux: H. Fon-

laine Enrg.
Electricité et fixiures électr. :

P.P. Electrique Enrg.
Plomberie: Léo Desrosiers
Système de chauffage, air cli-
matisé, poèle, frigidaire, télé-
vision: Théo Gauthier
Superieur Window : Charles

St-Germain

Etrevr
oats

eitMeL

de 7 heures 3 10 heures p.m.

tous les jours. avec  

   

la gracieuseté de

M. Lucien Chagnon
880, rue du Sacré-Coeur
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Vous ne voudrez pas manquer de visiter la “Maison Modèle”

      
C'est plus qu'un style élégant et une

beautéréellement invitante. C'est une réalisation parfaite et enviable d'un confort hospitalier et graci-
eux. C'est un rêve devenu une réalité par la magie de la construction 20ième siècle et le merveilleux |
colori de style que peut fournir la “Maison Modèle”. Actuellement 3 propriétés sont déja terminées.

L'EXTERIEUR
Vous aimerez la cuisinetie aux tons combinés de la tapisserie ot pcintures

Les surfaces de l‘extérieur, de bois, de brique et de pierre sont découpées
avec un goût particulier. En réalité, c'est un bijou de maison que vous
voudrez voir.

de couleurs et dessins gais.
Le style des chambres à coucher démontre une excitante combinaison de
tons de peintures et de tapisserie aux dessins dramatiques dans des
couleurs ultra-chic.

L'INTERIEUR

La salle de bain en tuile, la salle de jeu, complètent merveilleusement
la maison modèle.

En pénétrant à l’intérieur, l‘atmosphère cordial des murs d'un. ton bois
flottant semble vous tendre la main en signe d'amitié. Le chaleureux
accueil du corridor de l‘enirée, aux tons gais ajoute à la beauté du vivoir L’ameublement fourni par la maison J. Jetté est do’bruyère et de la salle à manger roussitre et chartreuse.

un style moderne,
choisi avec un art particulier pour chaque pièce.

Pour une vie plus confortable qui vous rende heureux aujourd'hui … pour plus de beauté qui vous fasse chérir le lendemain

M. LUCIEN CHAGNON
Contracteur général LUCIEN VADEBONCOEUR

... consultez M. LUCIEN CHAGNON
380. rue du Sacré-Coeur
Bourg-joli St-Hyacinthe |

Tél. 4-5828 -      


